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Avant-Propos de Ia 

Faisons le point 
Au moment d'ouvrir notre 14e annee je tiens foul d'abord ri remercicr fous les Mem­

bres du Passepoil qui, par Ia voix de leurs collcgues presenls it l'Assembh:e Generale, m'onf 

designe a l'unanimite pour prendre la presidence de la SocilW'. J'avais anterieuremenl deja 

decline ä deu.r reprises cet honneur difficilement conciliable avec mcs {onctions dans /'Armee. 

L'approche de la retraite ecarte aujourd'hui cette di{ficulil; el je n'ai pas cru deuoir aprcs le 

depart de notre e.rcellent ami JI. Georgcs Schweil::er me dh·ober ri ccifc dhignation. 

Prcsqn'en meme temps nous perdions Jl. Fril: J{ieffer, zm des cinq Jlcmbres fonda­

ieurs de la Socii:te, dont la cordiale hospitalitc Jm:sidait it lautes nos rhmions et a la memoire 

duquel j'adresse lc temoignagc dc notrc pieuse el uconnaissanlc fide!itl:. Ces deux absenfs 

ont ete remplacl:s comme Jlembres Perpeluels dans Iu>irc Comile par JI. lc Capitainc Darbau 

dont tous nos lccteurs ont pu apprecier l"erwfition dans ses l:fudcs dc longuc haleine si bien 

documentees, et JI. le Vicomte Grozwel, Secretaire dc Ia Sabrelache, specialislc confirme de 

l'ancien rcgime. Dcu:r artistes dont lcs noms sonl bien conmts az1 Passepoil, JIJI. Rousselot 

et Boisselier. sont ue1ms completcr nolre Comil1:. Avcc czz:r nous allons nous effon·cr de con­

linuer le bon combat, et comment ne J'Cllssirions-nous pas, admirablement soutenus quc nous 

sommes m1 Comite par Ia documenlaliGn, le di;sinfl:ressement el la p11issance de travail de 

l'in{atigable Jl. .Yussbaum, le modele des Sccl"l:laires-Tn:soricrs, par !es auis eclaircs du 

grand arliste q11'est J/. Victor Huen, notrc \"icc-President, JWI" le concours Iaujours assure 

du Jledecin-Coloncl Perron et du Capitaine Boutmy. Tel esl az1 grallil complet l'cquipage q11i 

va le plus lon(Jfemps possible monter nolre navire. Ah certes, ce n'esl plus le frCle esquif de 

1921 ni Ia barque faisant eau de foules parts dc 19?3, ni le batemz sccoue par Ia tcmpl;tc dc 

1927, c'est mainlenant un vaisseazz ä la coquc blind1;c qui ticnt Ia mcr dcpzzis 13 ans et a 

fait scs preuvcs de solidite. 

Avant d'aller plus loin, il m'a panz necessairc d'eviter ici 1111 malentendzz. Un de IlOS 

jeunes collegues qui cherchait tres aimablcment 1't nous obtenir l'abonnement d'un cercle 

militaire, m'ecrit ä peu pres ceci : « ... mais on a trouve saus interet !es articles sur !es Hes­

sois et les Tcherkesses et on prefererait saYoir comment etait habillee l'infantcrie sous l'an­

cienne monarchie et lc I" Empire ». 
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Cette lettre montre que le but du Passepoil avait ete tres mal compris par ces aspirants 

abonizes. Le Passepoil n'est pas du tout une revue pour debutants; il suppose connues des 

quantites de choses. Un lecteur qui chercherait en ne s'abonnant qu'au Passepoil a avair 

une vue des uniformes fram;ais, s'en ferait une idee inexacte et surtout incomplete. Si vous 

voulez avoir l'habillement de ['Infanterie Louis X"V, consultez MouillaJ·d, et si vous cherchez 

comment etait habillee dans l'ensemble la Grande Armee, prenez Ilfarbot, Lienhart ou ma 

publication sur les Uniformes du I"' Empire. Le Passepoil n'a jamais pretendu les suppleer, 

mais ce que VOllS trouverez au Passepoil ce sont sur ces memes epoques des etudes de points 

particuliers, des complements de details, que vous chercherez en vain ailleurs. Ce que le 

Passepoil s'est propose de publier, ce sont, « pour des eonnaisseurs qui ont deja toutes les 

notions generales courantes ou possedent une bibliotheque biengarnie », des planches sur des 

questions encore inedites, ou apportant des details inconnus et precis. Ce n'est pas un cours 

elementaire, c'est un cours complementaire. Lorsqu'il !J a quelques mois mon vieil ami Fallou 

a manifeste l'intention de reprendre la Giberne, il m'a ecrit cette phrase parfaitement juste 

et qui confirme absolument notre point de vue : << je ne voudrais qu'une chose, ecrivait-il~ 

c'est apprendre a ceux qui ne savent pas; ceux qui savent deja ont le Passepoil pour 

completer leur bagage ». 

C'est ainsi que les Hessois et les Tcherkesses que l'on ne trouvera etadies dans aucun 

autre ouvrage sont rje l'essence meme de notre revue. C'est ainsi egalement que nous publie­

rons de temps en temps des uniformes actuels curieux dant la description ne pourrait se 

trauver- si tant est qu'elle existe - que dans des documents ignores de Ia plupart de nos 

collegues et dont il importe de conserver le sauvenir pour les collectionneurs futurs. Nous 

avons refU de nombreuses communicatians naus demandant de continuer dans cette voie et 

tous les membres presents a l'assemblee generale en ont manifeste le desir. 

* ** 
Et cela m'amene pour finir, mes chers collegues, a repeter ce que j'ai deja dit indivi­

duellement a beaucoup d'entre vous. La grande ditficulte de la direction de ce bulletin est 

de contenter taut le monde, c' est-a-dire des amateurs poursuivant des buts de collections 

taut a fait ditferents, des etudes sur des epoques eloignees les unes des autres, et sur [es 

parlies [es plus diverses de ['uniforme et m'exprimant des desiderata nettement contradictoi­

res entre eux. Je tiens a vous assurer de mon desir tres sincere de repondre aux aspirations 

de tous en publiant une reuue dont Ia caracteristique principale restera toujours la variete, , 

de fafOll que chacun y trouve quelque chose qui entre dans le cycle de ses recherches. Le 

Passepoil a alteint en 1933 son maximum de membres depuis sa creation (250 environ). Le · 

Comite campte szzr uotre propagande paur maintenir et augmenter ce chiffre, condition 

essentielle de notre perennite. 

Commandant E.-L. BUCQUOY. 
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DEUX MINIAlURES DE LA COLLECTION H. P. 
(PLANCHE HORS TEXTE No 1) 

M. J.-E. Hilpert a, sur notre demande, reproduit avec la plus grande fidelite sur Ia 

planehe N • 1 deux miniatures de la magnifique collection de notre collcgue le Doctcur 

Polaillon -que nous remercions d'avoir bien 

voulu nous autoriser a les publier. 

L'uniforme de• celle de gauehe rappelle 

celui des Iegions legeres de la fin du regne de 

Louis XV, bien que l'allure generale, la coupe 

de cheveux et la forme du gilet soient 

nettement de l'epoque revolutionnaire. Le 

ceinturon est plus vert que bleu et borde 

d'argent. 

Cette miniatum porte un verso d'une 

ecriture moderne a encre noiTe l'indication 

suivante : 

« Miniatuz·e sur ivoire. Portrait de 

111. Esperon en... (ici un mot illisible) de 

dragons Directoire. M. Esperon est devenu 

capitaine, il a ete decore par Napoleon au 

combat de 111 ontereau en 1814. >> 

Nous devons remarquer, d'une part, 

qu'il existe a notre connaissance une minia­

ture identique dans une autre collecti9n 

parisienne ; d'autre part, que la couleur 

nettement bleue de cet habit rend difficile 

l'attribution de cet uniforme a un dragon. 

Plaque de Baudrier 
Gendarmerie Imperiale - l "' Empire 

Argent sur c ~; i\'re : (Coll. D' Polaillon) 

Quant a la miniature de droite elle se rapparte a un Colonel du I., Empire de l'epo­

que 1805-1812· ; mais nous ignorons completemenl a quel corps dc troupc elle peut corres­

pondre·, et nous ne serions pas etonnes qu'elle representat un officier d'une armee alliee. 

Nous serions reconn_aissants a nos coll egues de tous renseignements qu 'il pouri·aient 

nous communiquer sur les uniformes representes sur ces miniatures. 

Commandant E .-L. BUCQUOY. 
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Epee de Directeur ou d'Officier superieur des Haras et Remontes (l"' Empire) 
Collection Ch. Leroy 

Monture en argent, poignee en nacre 
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VETERINAIRE ARMURIER ET VIV ANDIERE 
' 

1CI' EMpIRE 

(PLANCHE HORS TEXTE N° 2) 

Les uniformes des deux soldals que no tre eollL'gue Paul ~Iartin a represen tes sur la 

planehe hors texte~· 2 sont a peu pn\s ineonnu s et sa planehe en sera d'autant plus appreeiee 

de nos lecteurs. 

Les arti~tes veterinaires, comme on les appdait alors, oecupaient un rang plus que 

modeste, les galons de mareehal-des-logis-ehef etant leur ln'tton de marechal. L'Empereur ne 

fit rien, ni pour eux, ni pour les ehevaux, qui, fau te de soins, perirent en grancl nombre, ou 

qui, malades ou fourbus, mirent souvent nos caYalins, qui etaient cependant les plus terri­

bles sahreurs dr l'Europe, en etat cl'inferiorile. ~Ialgre l'ingratilude de :\'apoleon, nos veteri­

naires, tant dedaignes, firent quand meme leur devoir jusqu'au hont. Plusieurs SC firent tuer, 

en braws, le fusil a la main, au pont de Charenlon, deYant Paris. 

Les maitres-marechaux avaient ete crees le 25 mars 177G : ils prirent le titre d'artisles­

veterinaires lr 20 jmwier 1794 et devinrent Je l."i j:uHier Hll :i marecham.::-veterinairrs rn 

premier. Ils portaient les galons de mareehal-drs-logis ehrf. Les nides-artistrs-veterinaires, 

crees CI1 1801, prirent Je 110111 de marechaux-Yelerinaires CI1 SCCOUd, Je 12 mai 1814. Ils 

avaient les galons de marechal-des-logis. Les sous-aicles-artistes-Yeterinaires, dont la crea­

tion remontait :\ 1812, furent supprimes it la Heslaurati:m. 

:\Tous ne connaissons aucun reglenwnt. anterieur it 1.S12, decrivant leur uniforme. 

Heureusemenl que les vieux troupiers se faisaicnt }ll'indrc ü leur Iiberation ct ces peintures 

na'ives nous donnent des details precieux sur leur tenue. :\'ot1s ayons pu retrouver ainsi un 

ancien souvenir de regiment, representant Castres :\'oel, artiste-veterinaire au ß' bataillon du 

train ll'artillerit:. Il porte la tenue de marechal-des-logis de l'artillerie Ü cheYaL mais :wec Je 

collet, les pattes d'epaule, parements et pattes b!eus ü passepoils ecarlates. 

Notre armurier d'artillerie est lui aussi, tri~s interessant. Le 21 septembre 1803, Bona­

parte avait eree une compagnie d'armuriers, it l'eifectif de 50 hommes, dont 2 officiers : Je 

4 juillet 1805, une 2'' ct 3' compagnies ; le 10 mars 180G, une 4'' par dedoublement de la 1 ''. 

Mais au fur et il mesure que les Yeterans d'ltalie et d'Egypte payaient de lem sang les 

eblouissantes Yictoires de l'epopee imperiale, lorsqu'enfin les luguhres hecatombes de Russie 

et d'Espagne les eurent fait disparaitre, l'Empereur düt remplacer le soldat par du materiel 

et augmenter son artillerie dans des proportians inconnues jusqu'it ee jour. Au fur et ü 

mesure qu'augmentait le nombre de bouches it feu, augmentail le nombre des canonniers, 
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tringlots, ouuiers. artificiers et armuriers. Le 2-l seplembrc 1811 une 3'' compagnie d'armu­

riers etait rreee, Je 25 nowmbre 1813 une 5" bis, plus tard 6'. L'effeclif de rhaque compagnie 

passait, a partir de 1812, a 68 hommes dont -lofficiers, en 1813 ces 6 compagnies complaient 

meme 2-l officiers et 600 soldats. 

~os armuriers travaillaient dans les parrs, arscnaux, ateliers, etc ... , mais dans ]es 

coups durs, ils se battaient comme Ies camarades de l'infanteric, lemoin l'armurier Burg 

Frederic, de Ia 4" compagnie, heros du siege de Badajoz, enfant de :\fayence, tres fier d'avoir 

seni sous les drapeaux du Petit Caporal et qui s'est fait peindrc, rentre dans ses foyers. 

:Notre collegue Paul Martin s'est seni de ce Souvenir dc regiment. Le collet ecarlate indique 

un armurier, pour le reste, c'est la tenue de I 'artillerie a pied. Dans Ia collection strasbour­

geoise de feu Carl est represente un armurier avec Ia meme tenue, mais les paUes de 

parement, a 3 pointes, sont ecarlates a passepoils bleus, ct il porte le fusil d'infanterie tandis 

que Burg a Ie fusil de dragon. 

La Yivandiere, comme on appelait jadis Ia cantinierc, cst dessinee d'apres une eau 

forte de Beycr a Dresde. I~a legende a fait de ces femmes hero'iques de jeunes et jolies pre­

tresses d'amour, courtisees par les jeuncs beau X des regiments. La realite, pour etre moins 

poetique, n'en cst que plus belle. Souvent encombrees de famillc, elles partageaient avec Je 

troupier toutes les miseres de la guerre, couchant a Ia durc, mourant de faim et de froid, 

souvent obligecs de se det'endre le fusil a Ja main, soignant les blesses, consolant les mou­

rants, subissant les pires ouh·ages Iorsqu'elles etaient prisonnicres, suppliciees quand elles 

etaient prises par des paysans espagnols ou russes, Iürhes autant que cn1els. 

Sources consultecs : 

De ~loltzheim : Artillerie fran\;aisc. 

General Susanc : Histoire de l'artilleric. 

Ambcrt : Esquisscs historiqucs. 

ECHOS ET NOUVELLES 

E. ~USSBAU.M. 

Les Uniformes de l'armee fran~aise a travers les ages. -
Nous signalons a ceux de nos collcgues qui ne les connaitraient pas, Ia collection de cartes 

postale:s edilees sous ce titre et qui comprend deja 500 planches environ. Consacrant une 

planehe a chaque corps pour chaque epoque, cette rollection, sans avoir la pretention d'une 

documentation rigoureuse dans les details, offre une vue d'ensemble tres juste et tres inte­

ressante des transformations successives subies par les uniformes de l'Armee Fran<;aise 

depuis Ies temps les plus recules. 

Pour tous renseignements, s'adresser aux « Editions militaires >>, 82, rue Lauriston, 

Paris (XVI'). 
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Les Cutrasses des Trompettes de Cuirassiers. - Les chercheurs 
ont padois, saus doute, ete etonnes, en regardant les tableaux de Edouard Detaille et ceux 

de de Neuville, de voir, a Ia fin de Ia Guerre de 1870, et par Ia suite, les trompettes des 

Regiments de Cuirassiers revetus de la Cuirasse, tout comme les autres cavaliers de ces corps, 

quoique les rcglements du « Journal Militaire Officiel >> n'en fassent pas mention dans Ia 

description des uniformes des trompettes. 

Nous trouvons l'explication de celte « anomalie » (si l'on peut employer ce mot) dans 

. i'ouvrage de A. de Metz-Noblat « La bataille de Frccschwiller », page 34 (1). L'auteur 

raconte qu'un officier superieur ayant charge aux environs d'Elsasshausen, avec Ia division 

de Bonnemains, lui a certifie que « les trompefies de cuirassiers out, dans les charges 

memtri:eres de eetf;e_jonrnee (eelte de Ia haiaitle dite de ß.cichsholfen), conquis Ia cuirasse, 

qu'ils ne portaient point jusqne Ia. Ceux qui -echapperent revinrent presque tous avec des 

cuir.asses ramassees sur ·le tet:r.ain et on les leur laissa par la suite ». 

H. BOUTMY DE BA VELAER. 

La Couleur kaki. - Je ne suis ·saus doute pas seul a avoir remarque la diffe­

re.nce sensible qui existe entre la teinte kaki des uniformes et Ia couleur du fruit de ce nom. 

Or je tiens de source sure l'explication de ce• fait. 11 y a un certain nombre d'annees, des 

missionnaires protestants aux Indes se preoccuperent de donner du travail aux inögenes. A 

cet effet, on crea plusieurs industries, et en particulier des fabriques d'etoffes. Mais ces 

etoffe•s, il' fallait en assurer la vente. On eut l'idee de s'adresser a l'autorite militaire, 

qui adopta pour les uniformes une teinte repr oduisant celle qu'a, la plus grande partie de 

l'annee, le sol de l'Inde, et que l'o.n nomme Kaki. 11 n'y a donc aucun rapport entre le fruit 

que nous connaissons tous et la couleur que p ortent nos sold·ats, a l'instar des Anglais. 

J'ai Iu, je ne sais plus ou, il y a bien longf.emps, que vers Ia fin du second Empire, 

un original, preoccupe de rendre moins visibles les uniformes d'alors, avait propose de 

revetir l'armee d'un costQme Couleur de lievre. On en fit l'essai, et il se revela, en effet, a peu 

pres invisible. Mais l'i.nventeur n'etait qu'un original... 

Le lievre ne differait guere du kaki. Henry LEHR. 

Exposition Boutmy de Bavelaer. - Les journaux de Colmar nous 
apprennent que l'exposition organisee fin novembre dans une galerie d'art de Ia ville par 

notre collegue M. H. Boutmy de Bavelaer a e te tres reussie. Les Alsaciens toujours friands 

des planches de troupiers franc;ais out fait un gro•s succes aux quaraute numeros (aquarelles, 

dessins crayons •. etc.")l dans lesquels le jeune artiste leur a presente l'armee franc;aise du 

XIX" siecle et ou les amateurs d'uniformes out retrouve avec plaisir des silhouettes :familieres. 

E.-L. B. 

(1) « La Bataille de Frceschwiller. Les preliminaires, les incertitudes, l'evenement) par A. de l\letz­
Noblat ; opuseule edite chez Berger-Levrault, Nancy. 124 pages de texte avec deux cartes et un itineraire 
du champ de bataille ». 
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Au Musee Marechal Franchet d'Esperey. - Le Musee historique 
de l'Aigcrie, c·rce sous ce titre en 1930 a Ia Casbah d'Alger, vient d'editer une trcs artistique 

brochure de propagande, copieusement illustree, pour altirer l'atten!ion du public sur cette 

instilution nouvelle. Conune son aine, le Musee dc l'Armec de Paris, celui d'Alger vient de 

fonder une « Societe des amis du Musee » qui, placee sous Ia presidcnce d'honneur du Mare­

cllai Franchet d'Esperey aura des membres adiH~rents, a vie et bienfaiteurs. 

:\Tus(·c :\lnrcchnl Franchet ct'Esperey, t\ Alger - Loggin tlcs Chnsseurs tl'Afrique 

Nous cx!rayons cie Ia brochure la vue ci-dessous qui represente la salle consacree a 
l'armee des Chasseurs d' Afrique. Ceux de nos collcgues qui seraient di'sposes a s'interesser an 

1\fusee, soit cn s'inscrivant a Ia Sociele des amis du l\1usee, soit en favorisant le developpement 

de ses collections, pou rron t demander cette brochure a M. le Lien tenant-Colonel Doury, 

conservatcur du Musee, qui se fera un plai·sir c·e la leur faire parvenir. Taute marqne· de 

sympalhic sera accueillie avec reconnaissance. 

E.-L. B. 
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LES UNIFORMES DES TROUPES DE LA MARINE 

ET DES COLONIES DEPUIS 1814 

(Suite de l'article pal'll dans le X" 4 de 1933, page 89) 

Les distinctions sont les suivantes 

Couleur distinctiYc Bontons A ntres di stinctions 

Legion dc Bourbon no 81 ecarlatc janncs 
Legion de Ia ~Iartinique n" 88 jonquille jaunes );" 88 it la plaque de schako 
Legion de Ja Guadeloupc n" 8\l cramoisi j;:unes xo 89 
1;2 non du Senegal garancc hl:J.ncs 
ßon dc la Guyane jonquille hlancs 

Schako analogue a celui des Legions dL;partementales, aYCc plaque et jugulaire en 

cuine jaune pour toutes les formations. Pantalon hlanc porte dans de petites guctres noires 

comme dans la ligne ; mcme equipement qu'en Franec. Yers 1818, on adopte le p::mtalon gris, 

porte par-dcssus la guetre, pour la petite tenue. Capole beige. 

Les officiers ont lcs epaulcttcs en or Oll cn argent suiYant le metal du bouton, de meme 

que lc galon de schako. Plaque et jugulaircs de schako dorecs, ainsi que la garniture d'epee 

et la üragonne. Pantalon blanc porle dans les petitcs bottes. 

Yers 1820. Ia tcnue est restee sensiblement In mcmc : Habit bleu, eollet de Ja couleur 

distinctiw liscre de bleu ; revers bleus liseres de la cm!leur distinctive tout autour, sauf 

au has; parements de couleur distinetivc-, pattes de parement et pattcs d'epaules bleues 

liserees de cuuleur <:istinctive ; retroussis ct doublure de la couleur distinctive. Schako 

d'infanterie, uni. an'c plaque et jugulaire en euiue, eomme dans la ligne. Pantalon blanc 

porte dans des guetres noires ou blanches, montan! au-dessous du gcnoti. Capote beige. 

Equipcmcnt et bufllettcric comme dans la ligne. Les grenadiers onl lcs epaulettes ccarlates ; 

leur schako est orne d'un galon eearlale aux pourlours supericur cl inferieur et formant 

chcvrons sur les n)les, et d'un plumet eearlate. Les yoltigcurs ont les galons de pourtour 

superieur el inferieur, !es ehevrons, l'aigrcttc et !es l'paulcttes aurore. - La rcpartition de 

la couleur distinrtin' cst la suivante : 

Formation> 

Bataillon de Bourbon 
1" Bon de Ia Martinique 
2" 
1,.,. non de la Gua<leloupc 
2" 
1" B"" d'Afrique 
B"" dc Ia Guyane 

Couleur distinctiYc 

j onquille 

cramoisi 

garance 
jonquille 

Boutons 

jaunes 

jauncs 

jaunes 

hlancs 
hlancs 

Autres distinctions 

N° 1 ll Ia p1aque de schako 
N° 2 

N° 1 
N° 2 
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-1{_-B 
14. - L1;yion de Ia Jlartinique. Fusilier (1 817) 

(d'apres Genty) 
Habit bleu fonce ; collct, rcvers, parcments ct pattes 
d'epaules bleu fonce Iiscres jonquille ; pattcs dc 
parerneut et retroussis jonquille ; boutons jaunes. -
Culotte blanche. - Guetres noires. -;- Schako entierc­
ment noir, plaquc ct jugulairc en cuivrc, pompon 
jonquillc. - Huffletteries blanches. 

Quant au ~·· Bataillon d'Afrique, il 

devait eertainemcnt portcr l'habit beige (ou 

gris-beige), provenant des bataillons eolo­

niaux dc Franee ayant servi, en 18HJ, i.t le 

former. C'est sans doute a lui que s'applique 

Ia tenue ei-apres, dont nous eonnaissons la 

deseription, vers 1820 : Habit gris (ou beige), 

bou trms blaues, collet bleu fonce lisere de 

gris, revers gris Iiseres de bleu fonce, sauf 

au has ; meme lisere au has de l'habit ; 

retroussis gris Iiseres de bleu fouce ; pare­

ments en pointe bleus liseres de gris ; pattes 

d'epaules griscs Iiserees de bleu fonce ; 

bouton blaue. Pantalon blaue. Capote beige. 

Sehako it plaque et jugulairc en cuivre. 

Buflletteries blanches. 

Pour eette periode, uous connaissous 

!es des~ins contemporains ci-apres : 

L(;gion et bataillon dc Bourbon. 

Un dcssin de l'epoque, souvenir de regiment 

d'un voltigeur du batai!lon de Bourbon, vers 

1818-18~0 (1), a permis a ~I. Boisselier cl'eta­

hlir sa planehe en couleurs n" 11 de la 

1 3" anuee. C'est, croyons-nous, le seul docu­

ment cxistant sur eette formation. 

I.egion de la .1/artinique. - L'ouuage 

de Lienhart et Humbert mentionne une 

planehe de ~Iartincl, representant un fusilier 

de cette Iegion, ayant fait partie, ~1 l'epoque, 

de Ia colleetion Coltreau, et que l'ounage 

preeite deerit eomme suit : « Habit, revers 

et patle de parement bleu de roi ; collet, 

retrcussis, parements et passepoils des 

revers jonquille. Le reste comme l'infanterie 

de ligne. » Le type de planehe de Martinet 

(1) L'original appartient a notre collegue du Passepoil, ~I. Edouard \Vcil, de Strasbourg, qui a cri Ia 
gracieuscte de nous autoriser a reproduire ce rarissime document. ~ous tenons a lui en exprimer ici notre 
YiYe gratitude. 
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13. - Officier snperienr de Ia Leyion 
de Ia Guadelonpe (1 817) 

(d'apres }lartinet) 

Habit bleu foncc ; collct bleu fonce ; rcvers bleu 
fonce liseres cramoisi ; parcment, patte de parc­
ment et retroussis cramoisis ; boutons, epaulcttes 
et brides en or. - Pantalon blaue. - Schako uoir ; 
galou de pourtour superieur, gansc dc cocardc, 
jugulaires et tulipe cdores ; plumet blaue a base 
cramoisie. - Hausse col dore, oruemcnt argeut. -
Epee a garde doree. - Dragouue en or. 

lG. - Ol/'icier 
de Ia Lt;yion de Ia Gnadeloupe (1817) 

(d'apres }lartinet) 

Habil bleu fonce ; collet, passepoil du collct, parc­
ment et rctroussis cramoisis ; rcYcrs bleu foncc lise­
res cramoisi ; palte de paremcut bleu fouce ; boutons, 
epaulettcs ct bridcs Cll ür. - Culotte blanche. -
Bottes noircs. - Schako noir ; galon de pourtour 
supericur, plaquc ct jugulaires dores ; pompon rouge 
borde d'un cordonnet cn or. - Hausse-co] dore, orne­
meut argeut.- Epcc il gardc doree.- Dragoune cn or. 
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nyant seni dans Je cas prescnt est celui de ft1silier des Iegions, aYec un schako se rappro­

chaal de la forme cylindrique, plaque aux armes de Francc (portant ici Je 11° 88) et jugu­

Jaires cn cuine ; pompon ü Ia couleur du hataillon ; guetres noires, porte-giberne blanc, fusil 

porte dans Je bras gauehe . .\'ous n'avons personnellement jamais rcncontre cette planche, 

particulii'rement rare. 

Genty a donne une tcnuc analogue, diiTerant par quelqucs details, a un fusilier de la 

lL'g;on de Ia :\Iartiniquc. Crttc planchc, egalement peu communc, cxiste dans la collection 

Duhois de l'Etang: :\I. Boissclier l'a reproduite dans son croquis 11° 14. 

La collection :\Iartine~ contient egalemenl un offieicr de Ia Legion de Ia :\Iartinique ; 

b planehe existait dans Ia collcction Glass:>r et nous avons pu avoir communieation d'un 

ealque de !'original. C'esl trt"·s exactement L· type de notre eroquis 11° 1G; il differe de 

l'officier de Ia (;uadeloupe, que donne ce dernicr, uniquemcnt par Jes points suivants : la 

plaque de schako po1te Je n" ~~; Je pompon esl jonquille lisere d'or; lc collet et les pare­

mcnts 1 sans pas;;epoils). !es retroussis ct !es pa>!<epoils des rcwrs sont jonquille, la patte de 

paremcnt hil'ue sans liseres : tout le reste semblable. 

l~1;,qion dc lrt Gumleloupc. - .:\Iarlinet a donne un officier de eette Iegion, et :wec les 

deux Yariantes quc' ron retrOLIYL' pour lc type de SOll offieier des Legions eiepartementales; 

l'une, en sehako tn\~ eYase et surmonte d'un 1Jumet. eorrespon<l it l'officier superieur; Je 

~:ccond type ( scha ko prc squc cylindriqne aYec pom pon) donne I' officier subalterne. .\' ous 

~tvons cu entre !es mains 1:t planehe reprhentant l'officier stlperieur : elle rxiste au :\Iusee 

dc !'Armee (fonds Yanson) : edle de l'offil'ier subalterne cxistait dans Ja eollection Glasser 

et nous ayons pu en aYoir un calque. :\I. Boissdier les a rcproduites tres exactement l'une 

et J'aulrc, ayec Jcnrs Yarianles de schako, et Jes difl'erences de repartition de la COl!leur 

distinctiw qu'ellrs presentent. Hcmarquer Je pnntalon hlane long dr l'offieicr superieur, sans 

doule porte aux Colonies (eroquis n"' 15 et l(i). 

:\'ous n":n-ons malheureusemenl pu reneontrer de planehe rcpresenlant le fusilier de 

cette Iegion. 

!Jcmi-lwtaillon du Shu;,qal, bataillons d'Afrique, balaillon de la Guyane. - .\'ous nc 

ccnnaissons pas dc represrntalion contemporaine dc !'uniforme de ees formations (1), 

:5" Les tenues ei-dessus disparurent au bout de quelques annees. Yalmont attribue a 
[{)US !es hataillons des Colonies, ü partir de 1823 ou 1~24, une tenue bleu fonee, avec l'habit 

houlonnant droit, le parement sans palte et la distinctive ecarlate, qui est, a pcu de chose 

pr(·s, eelle donnt·e en IR21 ü l'infanteric de Jigne et portee fort peu de temps par eile, Sur lc 

croquis n" 17 sont reproduits, d'apres Valmont, Je grenadier et le voltigeur des bataillons des 

Colonies avee la tenue de eette epoque. Valmont donne aussi un fusilier ayant Je meme uni­

forme, mais aYee des pattes d'epaules bleu foneees Hserees d'ecarlate et a 3 pointes, telles qu'en 

(1) Le chasseur noir de Ja Guyanc, d'apres Valmont, porte un hahit bleu saus revcrs, it liseres jonquilles 
ct houton& hl:mcs. C'cst sans doute, tont au moins it peu dc chosc pres, Ja tenue du bataillon de la Guyane, a 
qu i etait ratlache Ia C;, dc chasseurs noirs. 
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17. -Bataillons des Colanies (1828-1 826). Sergent-major de Grenadiers et 1'oltir;eur 
(d'apres Yalmonl) 

Grenadier. - Habit bleu foncc ; passcpoil ecarlate aux dc,-ants ct an has dc !'habil ; rollet ecarlate ; parement 
et retroussis bleu fonce liseres d'ecarlate ; boutons en cuh-rc. - Epaulettes ecarlatcs. - Galons de grade 
et chevrons en or liseres d'ecarlate. - Pantalon, guetres d huffletteries hlancs. - Schako noir, galon dc 
pourtour superieur, chc\TOns et plumet ecarlates ; plaque et jngulaires en cuin-e. - Capotc grisc roulec. 
- Fusil garni en fcr. - Voltigeur. - ~Ieme habit. - Epaulettes aurore. -- Cnrs dc chasse ecarlates aux 
retroussis. - Pantalon hleu fouce a passepoil ecarlate. - Guetrcs noires. -- Schako cntierement noir, plaque 
et jugulaires en cuiYre ; plumct aurorc. - Buffietter ies hlanchcs. -- Capotc grise. 
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portait l'infanterie en 1821 ; le pantalon est 

bleu a passepoil ecarlate, comme celui du 

Yoltigeur ; Je schako est enticrement noir, 

awc pompon hleu ellipso'ide, et une plaque, 

un peu differente de celle du grenadier et du 

yoltigeur, prcsentant !es armes de France, 

en ecusson oYale surmonte d'une couronne 

et entoure de -! drapeaux croises 2 par 2 ; 

pas de sahre. 

l'n autre document sur les tenues a 
rette date est constitue par la planehe 

classique dc Yernet-Lami, rcpresentant un 

Yoltigeur des bataillons coloniaux, et repro­

duite par notre croquis n' 18. Il s'agit 

ccrtainement d'une formation des Colonies, 

les hataillon s coloniaux de France n 'ayan t 

pas eu de compagnie d'elite. La tenue 

rappelle singulicrement celle dc ces der­

niers bataillons, au moment de leur sup­

pression ; surtout si l'on admet <{Ue la 

tcinte du fond <:e l'hahit, que l'on trouYe 

d'une sorte de gri!;-hleu sur Ia plupart des 

exemplaires de la planchc, scrail plutot 

beige ou gris-heigc, ainsi que la donnent 

plusieurs Yariantl's (il y a ]a llll fait a 
rapproeher de la tcintc adoptec pour les 

planches de Genty). ~ous pcnsons que cc 

Yoltigeur appartienL au Bataillon du Senegal 

(formation de 1820), qui a rec;u le fond des 

bataillons coloniaux de France, a leur sup­

pression, et a dü au debut cn user les habits. 

Lcs boutons des bataillons des Cola­

nies, a cettc epoque, sont connus. L'ouYrage 

de L. Fallou en reproduit plusicurs. Ils sont 

en cuivre, por·tant unc ileur de lis cntouree 

d'un demi-fleuron de chaquc cöte, avec 

autour l'indication du hataillon. 

\ 

18. - Voltigeur des Bataillons Coloniaux 
(1820-1823) 

(d'apres Vernet-Lami) 
Habit gris bleu (ou beige) ; passepoils des devants et 
du bas de l'habit, collet et parerneut bleu fonce ; bou­
tons blancs ; epaulettes jonquille. - Pantalon, guetres, 
huffletteries hlancs. - Schako entierement noir ; 
plaque et jugulaires- en cuivre ; pompon jonquille. -
Capotc grisc. - Bidon en fer-blanc avec courroie en 
cuir fauve. - Fusil garni en fcr. 
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LES REGIJIESTS D'IXFASTERIE E.\' SEHriCE ACX COLO.\'IES. 

L'ordonnance du 30 (:erembre 1823 supprimait tous !es corps speciaux des Colon:cs, 

a }'exception des cipayes, de Ja gendarmerie COJoniaJe et des C'Olllpagnics de sapeurs et Oll\Ticrs. 

Les garnisons des Colonics deYaicnt etre dorenaYant fournics par Je departcmrnl de Ja 

guerre. Gne instructioa du 13 odohre 182-l fixait il -! ans Je sejour des troupes enYoyees aux 

Colonies, aYec re!cYe annuelle du quart pour !es Antilies :.;eulcment. En consequence, !es rcgi­

ments ci-apn\s furent designes pour aller occupcr !es Colonics : 

~Iartinique : -!W ct :i/' cc lignc. 

Guadcloupr : -!W ct 51' de ligne. 

Senegal 1" Bataillon du lW Leger (;') compagnies). 

Guyane 2' Bata~llon du Hi" Leger (-! compagnies). 

Bourbon : 3' Bataillon du Hi" Leger (.) compagnies). 

Les Bataillons des Colonics. supprimes, deYaienl dre Ycrses dans ces regiments il lcur 

arriYee. 

En realite. !es regimcnts designes n'arriy(•rent que lcntemcnt aux Colonies, certains 

en 1825 ou mrme 182G. ct !es anrirns hataillons suhsisl(•rent .iusqu'il ce moment. 

En 1827, Je -!5' de ligne rcmpl::lc;ait il Ja ~Iartiniquc Je ;)7', trt'·s eprouye par Je climal. 

L'ordonn:mce du 17 aYril 1828 supprimait Ja rc!(·w perio(:ique e~. dans Je hut d'eyiter 

l'enyoi aux Colonies de troupes non acclimatees, decidait « l'afTectalion ~peciale de 3 regi­

ments an serYicc onlinai:·e des Col1mies ». Chaque regimenl, compose de Yolontaires et 

d'engages, et eyentuellement tl'hommcs du contingent, deYait comprendre 1 Etat-major et 

3 bataillons de 8 compagnics (dont 1 de grenadiers ou carahiniers et 1 dc Yoltigeurs). La 

composition des regiments spc·ciaux etait, it peu (:e choscs }>l'l'S, Ia mcmc que celle des rcgi­

ments de l:t metropole. La dur0c de sejour indiYiduel aux Collmies ctait de 4 ans pour Je 

personnel de ces rcgiments. Cne Cllmpagnie de fusilicrs de chaque Jmtaillon restait en France 

pour former le depöt. 

En conscquence, furent maintenus 'comme « regiments au S('J'\'Jl'C ordinaire des Colo­

nies » : le 45' de ligne il Ia ~Iarliniquc, le 51'' it Ia Guadeloup~. Je 1()" leger au Senegal, ü Ia 

Guy::me et il Bourbon. Les :mtres corps furent renYoyes en France. Cettc organisation dura 

jusqu'au 1-l mai 1831, date a laquelle !es 3 regiments speciaux furent rendus a Ia gucrre, h 

la creation des Regi1:1ents C:e ~Iarine. rne partie de lct!rs elements seryirent toutefois ~l 

C'OUStituer Jes 2 JlOU\'eaux regiments. 

Uniformes. - Les regiments employes aux Colonie;; ont porte leurs tenues de France. 

11 en est de mcme des 3 rcgimcnts speciaux de 1828. 11 sem~)le toutefois que ces 3 corps 

n':licnt pas fait usage du pantalon garancc et qu'ils aient continue ü porter le pantalon bleu 

jusqu'a leur retour en France. 

La physionomie de ces regiments est rendue par lrs croquis no' 19 et 20. 

(A suivrc). Henry BOISSELlER et Capilaine DARBOU. 
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19. - Clt1iron de l'oltigeurs du 16' Lt;ger, 
a 1'/le Bourbon (1830-1831) 

Habit bleu fonr<\ passrpoile de jonquille aux devants 
et an bas ; rollet jonquillc a passepoil bleu fonce ; 
paremcnt bleu fonce a passepoil jonquille ; galons de 
fonction tricolores ; retroussis jonquillc ; boutons 
blaues. - Epaulettes ct brides jOnquille. - Pantalon, 
guetrcs, buffletteries blaues. - Schako noir, galon dc 
pourtour ct pompon jonquillc ; plaque et jugulairc cn 
cuivrc. - Cordon dc clairon tricolorc. - ~Iousqueton 

garni cn cuivrr. - Etui dc sac raye blanc ct bleu. 

20. - Grenadier du ;)1' de Ugne, ä Ia Guadeloupe 
(1 82.?-1830) 

Habit bleu fonre ; rollet parcment garance liscres de 
bleu fonce ; passcpoil des dc\'ants ct du has dc l'habit, 
ct retroussis, garance ; pattes de parcment bleu fonce 
liscrecs garanre ; boutons cn cuhTc. - Epaulettes 
crarlatc. - Pantalon bleu fonce a passepoil garancc. 
- Schako noir, galon de pourtour superieur garance, 
plaque et jugulairc en cuivre ; pompon ecarlate. -
Guetrrs ct bufflctteries blanchcs. - Etui de sac raye 
blanc ct bleu. - Fusil garni cn fcr. 
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LES BONNETS DE POLICE 

DE LA SECONDE GARDE IMPERIALE 

(Suite de l'article paru dans Ze Xs i de 19SS, page 97) 

DEVIS DU BONNET DE POLICE DE LA GARDE IMPERIALE 

(Chasscurs h picd, Grenadiers, Genie, Cuiras-,iers, Dragons, Lanciers, Chasseurs h cheYnl, 
Artillerie et Train) 

Drap pour corps de bonnels et rabats. . . . . ..... . 
Etoffes \Drap de coulec:r tranch:mte pour passepoils du corps et 

/ des rabats. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Toilc ~1 •uoublure cn lin. . . . . . ......... . 
Galon dc 30 mm. en Jainc ecarlate a 0 f. 45 ..... . 
dc ]arge suivant 1 e:1 laine jonquiJlc it 0 fr. 42 .. 

Accessoires I ]'uniforme I cn fil_ bhu;c a 0 fr. 40 Je metre. 
. 1 ., 

1 
cn lai_nc ~carla~c. . ..... . 

fourms (,Jand en Jamc JOnqmllc. . . . . . . 

I 
I en fil blanc. . . . . . . . . . . 

par Je corps ,
11 

.
1 

t b _,, \ Lanciers ct Chasseurs it chcval ct it ·"'- n Hl rouc cn 
I . fil p!ed ............. . 
ame ou 1 

/ Autres. . . . . . . . . . . . . . 
Confection .. 

(Voltigeurs). 
I Drap garancc pour Je corps du hormct. . . . ... . 

Etoffcs · Drap bleu pour lc rahat. . . . . . . ........ . 
! Drap jonquillc pour passepoils de corps ct dc rahats. 

Acccsso!rcs \ (~alon dc la!nc _ionqu.ille cn 30 mm. . . 
fourms 1 (,land en lmne Jonqmlle ................ . 

par Je corps! lircnadc hrodec jonquillc ............... . 
Confection . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

(Guides). 
Drap ecarlate po;;r corps dc honnet et passepoils desJ 

I rahals. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
/Drap vert fonce ponr rahats .......... . 

Toilc a douhlure. . . . . . . . . . . . . . . . . 

Etoffes 

Accesso!res \Soutache en lainc )atme d'or pour passepoils, nceud et 
fourms j hords des rahals a 0 fr. 40 ............... . 

par Je corps , Gland en laine jaune d'or. . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Confection .............................. . 

metrcs prix 

0,198 

0,013 
0,096 
0,900 
0,900 
0.900 

)) 

)) 

)) 

0,081 
0.128 
0,015 
0,900 

» 
» 

0.0·86 
0,128 
0,096 

0,300 
)) 

» 
» 

0,403 
o.,378 
0.360 
0,200 
0,200 
0,220 

0,400 
0,220 
0,800 

)) 

» 
» 

0,378 
0,200 
0,220 
0,800 

» 
» 
» 

0,092 
0,200 
0,800 

Art. 80. - (Decision ministerielle qui prcserit l'addition d'une mentonniere en cuir 

au bonnet de police de Ia forme dite « en soufflet » pour tous les corps de troupe a cheval et 

pour l'artillerie- G avril 18Gl -Journal l\Iilitaire officiel. Annee 18Gl. 1" Semestre. _xo 15). 
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« Le ~Iarechal de France, ~Iinistre See1·etaire d'Etat de la guerre, a decide qu'il serait 

ajoute an bonnet de police de la forme dite « en soufflet », pour tous les corps de cavalerie et 

d'artillerie, pour les sapeurs conducteurs du genie et pour les escadrons du train des equi­

pages militaires, une mentonniere de 20 mm. de large en petite vache noircie. 

Elle se compose de deux pieces : l'une :'t droite, longueur apparente 80 mm., porte 

a SOll extremite Ull petit bouton d'os noirci ; l'autre placee a gauche, longueur apparente 

400 mm .. est percee d'une bontanniere ajustee selon le developpement du visage de 

l'homme. Ces deux pieces sont cousues solidement en declans du bonnet a 30 mm. au-dessus 

du bord, aYec du fil de la couleur du fond du honnet. La couture traYerse la doublure et 

le drap. 

Lorsqu'elle est rentree dans le bonnet, la mentonniere y est maintenue par un passaut 

en vache Oongueur 50 mm., largem· 12 mm.) cousu a chacune de ses cxtremites parallelement 

au fond du bonnet ct a 10 mm. environ de son pli interieur. 

Cette mentonniere sera fournie avec le bonnet dont le prix de confection, pour les 

corps ci-dessus indiques, est augmente de 0 fr. 10 c. 

Elle sera ajoutee immediatement a tous les bonnef.s en service par les soins des maitres 

tailleurs auxqucls il sera alloue pour cette operation 0 fr. 15 par bonnet, y compris la four­

nittue de la mentonniere. Cette depense sera imputee a la deuxieme portion de la masse 

generale d'entretien. 

CARABINIERS. - Le 15 novembre 18()5, le 1'' et le 2' Regiments de Carabiniers 

fusionnaient pour donner le Regiment de Carahiniers de la Garde. 

Art. 9. - << Bonnet de police du modele general dit en soufflet, en drap bleu de ciel, 

passepoil en drap ecarlate. 

Se compose d'un corps de bonnet et de deux rabats demi-elliptiques. Ces rabats sont 

garnis sur leur developpement convexe et a 3 nnn. en dedans du passepoil qui les borde d'un 

galon cul de de en fil blanc (!argem· 30 mm.). Le devant est orne d'une grenade brodee en 

fil blanc sur drap du fond (hauteur 50 mm.). Un gland en fil blanc pour tous les escadtons 

(hauteur 60 mm.) est suspendu par un double cordon de 30 mm. a !'angle anterieur du bDnnet. 

Doublure en toile de lin ecru, mentonniere e n euir noir, I argem· 20 mm. >> 

Art. 45. - « Bonnet de police des sou s-offieiers, semblable a celui des sous-officiers 

de cuirassiers de la garde ». 

Art. 56. - « Bonnet de police des trompettes, musiciens et sapeurs, comme pour la 

troupe, mais pour les musiciens classes seulement, la grenade est remplacee par une lyre 

(hauteur 40 mm.) brodee• en argent sur drap du fond an passe sans canetille ni paillettes ». 

Art. ß-1. - « Bonnet de police de chef de musique, comme celui des cuirassiers de la 

Garde ». 

Art. 65. - « Bonnet de police de sous-chef de musique, comme pour !es cuirassiers 

de la Garde ». 
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Art. 67. - « Bonnet de police des officicrs, commc pour !es officiers de cuirassiers <lc 

la Garde ». 

Art. 81. « Bonnet de police des maitres-OU\Tiers, comme pour !es cuirassiers de Ja 

Garde ». 

DEVIS DU BONNET DE POLICE DE CARABINIERS 

(Sous-officicr ct soldat) 

Etoffes 

Accessoires 
1 fr. 500 

, Drap du fond, bleu de eiel ..... . 
(Drap (·carlatc pour passepoils. . . . 
\ t;:ilon cul l!C lll\ cn f1l hlanc, !argem· 30 

mes lc melre. . . . . . . . . . . . . . 
) (;]anti en fil blanc. . . . . . . .... . 

<ircnarle brodee en fil hlane. . .... . 
. Ba-:ane pour roiffe (1;~). . . 

Confection \ .\lentonni&re en n•au noirc·i. 

mdres francs 
0,125 )) 

0.012 » 
mn1., it 40 cen~i-

1.100 0,440 
» 0.220 
» 0,220 

40 c. 
10 d 

)) 1.150 1 fr. 150 f I:'a<:~n pour l'o.U\Tier ............. . 
Salarre du martre-taiileur. . ........ . 

40 q 
')-_;) c. 

(Journal Officiel. - Arm&e 18!iß. - 1" Semestre, -;\" l(j). 

:\faniere de porter le bonnet dc polier dans 

Ja Garde Imperiale du Scconcl Empire 

Le 10 novembre 1865, Je deuxicmc 

H.egiment de Cuirassiers <lc Ja Garde etait 

licencie. 

Le -! ayril 18()7, tous les regimeals 

de cavaleric et d'artillerie de la Garde 

penlcn t Je ur m usiqu e. Le 2;") septembre 

186H, Je regiment de Gendarmerie a pied 

dc Ia Garde etait egalement licencic. 

L'Escadron de Geudarmerie de la Garde, 

avait ete supprime Je 16 avril 1864, mais 

il continua it faire le senice auprL'S de 

l'Empereur, sous le non1 d' « Escadron 

des Gendarmes d'elite >>. ll fut supprime 

le 8 oclobre 1870. 

Toute la Garde Imperiale fut dissoule le 28 oclobre 1870. Cn decret du Gouvernement 

Provisoire du 5 octobre 1870 avait dCjä licencie les Cent-Gardes. 

Galons des Bonnets de Police de Ia Garde Imperiale 

Galon a Cul dc De. - Galon de 30 millimctres de large, forme de 25 fils de chaine de 

la meme couleur que la trame qui est passee tous les deux fils de chaine en inversant a 
chaque rangee. Ce dessin est ainsi appe!e parcequ'il donne une idee du fond d'un de a coudre. 

(13) L'articlc 9 du J. ;\L 0. de 1886. ::-;o 16 dit quc lc bonnet de police de carahinicrs ctait double « CU 

toilc dc lin ecru ». Or, dans le devis, il cst in~crit « basane pour coiffe .... 40 ccntimcs ». Quc fatlt-il penser '? 
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Galon Faqon Soubise. - Galon de 30 millimetres de large egalement, forme de 29 fils 

de cl1aine blanche. La irame saute chaque fois trois fils de chaine de fa9on a former de 

petits rectangles qui dessinent une ligne en diagonale. 

Galon a Lezarde. - Galon de 30 millimetres forme de 29 fils de chaine, blaues en 

general. La trame forme suT chaque cöte des dents de scie et au centre un trait en zig-zag. Le 

fond du dessin est cul de de. 
Galon a Points de Hongrie. - Galon comme le galon a lezarde, mais le des,sin des 

lezardes est sur toute la largem· du galon. C'est au meme point que les galons de chapeaux de 

Gendarmes etaient confectionnes avant 1914. 

Soubise Lezarde Cul de De Points de Hongrie 

J'ai cite, dans cette etude, tous les decrets et descriptions concernant les bonnets de 

police de la Garde Imperiale. Si certains oublis ayaient pu etre commis, je serais reconnais­

sant que l'on veuille bien me les .signaler. J'espere que cette etude, accompagnee des dessins 

explicatifs (presque tous extraits du Journal Militaire Officiel) interessera les collectionneurs. 

Si j'y suis arrive, ce sera mon plus grand plaisir. 

Henry BOUTMY DE BA VELAER. 

FIN 

Note se rapportant au chiffre (12) place a Ja prcmiere ligne du tableau page 100 (13• annee, N° 4) . 

(12) Il est curieux de remarquer que la decision imperiale du 13 avril 1860 ne donne pas Ja nature 
des galons des bonnets de police, soit pour la troupe, soit pour !es officiers de la Garde Imperiale. 

Ainsi, Je bonnet de police de Cbasseur a pied de la Garde avait un galon « cul de de » jonquille, ct 
Je bonnet de police d'officier de ce bataillon que j'ai eu entre les mains avait un galon a « lezarde >> en 
argent (Collection Griesser, it Strasbourg) . 

Un bonnet de police d'officier de Grenadiers a pied, d'Artilleric Oll du Genie de la Garde qu'il m'a ete 
donne de voir, it un galon fa<;on Soubise en or (cela ferait que ce poun·ait etre un bonnet de police d'Officier 
d'Artilleric a cheval de la Garde) mais il a une autreparticularitc, a Ia place des passepoils sur Je corps du 
bonnet, il y a un cordonnet de 1 mm. de diametre en laine ecarlatc. 

De meme, pour Jes glands, dans diverses collections, et parmi des souvcnirs que je .possede, j'ai pu 
voir que, comme en 1859, .Jes tetes et cordons sont souvent d'une autre teinte : je possede deux bonnets de 
police de Voltigeurs ayant, l'un Ull gland jonquille a tete bleu fonce, l'autre a tete ecarJate ; il en est de 
meme dans d'autres collections. Beaucoup de bonnets de police de Grenadiers ou du Genie ont un gland it 
franges ecarlates et it tete et cordon bleu foncc. Egalement, on rencontre souvent des bonnets de police de 
Chasseurs a pied de la Garde ayant le gland des bonnets de police des Chasseurs de Ja Ligne : franges vert 
clair, tete et cordon de suspension jonqullle. 
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QUESTIONS ET REPONSES 

ssme Question Cposee par M. le Jonckherr Den Tex). - Un de nos collegues pourrait­

il me donner quelques renseignements sur !'uniforme du 10" Regiment de Hussards polonajs 

en 1812. 

89me Question (posee par ~1. le Jonckherr Den Tex). - Pourrait-on m'indiquer la 

formation usuelle du carre d'infanterie fran~,;aise en 1813 pour recevoir une charge de. cava­

lerie : nombre de rangs et position des hommes. 

9()me Question (posee par ~I. R. 

Cura). - Je viens de trouver dans un lot 

d'armes qui servaient an theatre un sabre 

d'officier de cavalerie Jegcre, ::w· 1816. Les 

2 faces de la lame sont decorces de tro­

phees graves et des cartouches ci-dessous. 

Un des lecteurs du Passepoil connaitrait-il 

la Janguc dans Jaquclle sont faites ces ins­

criplions ? Pourrait-il en donner Ja lraduc­

tion et en tirer des conclusions sur Ja 

destination ou l'origine de ce sabre ? La 

soie de la lame porte frappees a chaud lcs 

Jettres S et K. 

d..a l:l d.a. f.o..12a.. .. "- . ..___ 

9tme Question (JJOsec par le Conunandant Bucquoy). -- Connait-on des exemplaires 

de la planehe de ~:Iartinet consacree aux trom pettes de Cuirassiers 1810, peints avec l'habit 

bleu fonce (en dehors dc l'exemplaire de la eolleetion du ~Iusee dc l'Armee) et dans l'affir­

ma!ive voudrait-on m'indiquer oil ils se trouwnt. 

Reponse a Ia 86"" Question (posee par l\1. Lespinasse). - Ce pommeau de canne 

a ete fait par ~Iohammed Kalfat Oll plus exactement ben Kalfat, granür et ciseleur repute 

a Tlemcen et qui est äge actuellement d'une soixantaine d'annees. 

Les caracteres arabes disposes de fa<_;on decorative donnent le mot « Hazzabi » vain­

queur. Lc dessus du pommeau est une vue assez << cavaliere » de la mosquee et de la zaoula 

(monastere) de Sidi Boumedine, lieu de pelerinage venere des environs de Tlemcen. 

Ce pommeau de canne a ete ccrtainement commande a Ben Kalfat, rar ce n'est pas 

un objet a l'usage des Indigenes. 

R. CURA. 
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BIBLIOGRAPHIE 

XOS YIE(;X HOUZARDS. - La Librairie militaire Berger-LeHault publie 

sous ce titre un volume de :\Iarcel Duponl groupant en un seul faisceau une serie d'etudcs 

parucs dans la ren1e de la cavalerie sur !es 5 premiers regiments de Houzards. Dans sa prc­

miere page. l'auteur. Offleier de cavalerie lui-meme, pn2,;ente ainsi son CCU\Te : 

« Fmzt-il verscr des [armes .mr zm JWSsi; qui scmble cntraincr dans sa tombc tant 

dc nobles actions, tanl de clwr.IJCS hh-oiqu"s et zwc r;loirc plus rcsplcndissantc, plus cmpa­

Izrtchrc quc cclle d'aucunc autre arme? .\'an, car cc pas.w; n'cst J!as morl l'l il ne faul pas lc 

laisscr mourir. Il faul le {aire viurc plus quc jamais dans lcs pelits fils dc 110s heros legen­

daires. S'il {aul dirc nn adicu sans retour aux sabrclachcs, m1.r clwbraques. mlx colbacks, 

(lll.r casqucs it crini1;rc, commc nous avons dil rulieu r'c nos culoilcs rouges, il csl tme chose 

IJUC nous dcuons conscrver, cultivcr cl devcloppcr avcc JWssion, c'csl l'csprit cavalier. Plus 

rws moycns de combat sc transformcronl. plus nous dcurons lcs cmploycr dans lc vicil csprit 

caualicr de nos ancdrcs. ll a fait scs prcuvcs, qardons-lc. » 

On ne ~aurait mieux di:·e. C'est cc passe glorieux que :\I. :\Iarrel Dupont a voulu faire 

revivre (;ans !es vibrantes pages de son li\Te. Trente-quatre planches hors texte, dont six en 

couleurs. reproductions de tahleaux, de planches dorumcntaires et d'ohjets d'uniformes, 

illusirent ahondamment ce texte, et en font un oU\Tage de luxe capable d'interesser aussi 

hien !es collectionneurs d'uniforme que !es pas~ionnes de l'histoire militairc. 

t'n volumr grand in-8 (2-t X 16) dc 200 pagcs aver 3t gran1res hors texte, dont 6 en 

couleurs : 25 francs. E.-L. B. 

"MARCHES ET CHAXSO:\'S DES SOLDATS DE FRANCE ''. A la 

suite de l'ar!irlc paru dans le X" 1 de la 13' Annee du <' Passepoil » : « Chants et .:\Iarches 

des Soldals de France » (Echos ct Xouvclles, page 23), il m'a semble hon de signaler aux 

amateurs de vieilles « choses >> militaires et it ceux qui recherehent les aneiennes marehes 

le liYre intitulc « :\Iarehes et Chansons des Soldats de France », imprime chez Plon-Xourrit 

e! Cie et que l'on ne peut SC proeurer que chcz :\I. Bethune, -!9, rue :\Iareadet, a Paris. 

Ce liHe, du prix de 15 francs, romporle d'ahord une etude sur !es chants militaires 

frant;ais. C'est, remaniee, une confcrence faite en 191G par le Colonel G. Jouvin, pres dc 

Xieuport. Le Roi et la Reine des Belges manifesteren!, quelques temps apres, le desir d'y 

assister, mais le Colonel Jouvin avait quitte Xieuport, le Capitaine Gillet fut charge de le 

remplacer. C'est rette conference du Colonel J ouvin, remaniee par le Capitaine Gillet, qui est 

reproduite dans le Iivre. Puis, chacune superbement illustree par le Lieutenant G.-L. Peulevey,, 

recueillies par .J. Vidal, chef de musique et frere du compositeur bien connu, defilent ]es 

chansans et marches militaires avec annotation musicale depuis la << l\Iarche pour la Garde 

Frant;;aise », de Lully, jusqu'a la « .:\Iarche des Zouaves » et la « Sidi Brahim » en passant 

par !es marches « des Gris-Vestus >>, celles c:e !'Empire et de la Restauration. 

H. BOU'DIY DE BA \'ELAER. 
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LE CHEF D'ESCADRON AME BUCQUOY (1805-1861) 

(PLANCHE HORS TEXTE No 4) 

:\'e k 3 aotit 1805 il Boulogne, lils de Amelme Bucquoy. Institutcur et eiere dc la 

commune, el petit-fils de .Jean-Fran<;oi·s Bucqu oy. ~Iaire de Boulogne, Ame Bucquoy s'cn­

gageait des qu'il fut possihle au 1···· Regiment de Cuirassicrs oil nous Je voyons hient<')~ 

:\Iarechal-des-Logis. Le 1:3 mai 1836, il cst prcmu Sous-Licutcnant au corps. Porte-etendard 

Ic 28 mars 1838, Lieutenant en 1841. Capitaine en 184(i, Capiiaine-Commandant cn 18-l!l, 

CheYalier de Ia Legion d'Honneur en 1852. il est promu Chef d'Escadron au 3' Lanciers cn 

mai 1854 et fait Officier de Ia Legion d'Honneur cn aoüt L'HiO. I! est decede it Ansncs lc· 

21 noYemhre 18(11, en artiYite de serYice au cours d'une permissirm, ne s'etant jamais conso!e 

d'aYoir dü, en prenant le quatrieme galon. qu itter ce 1 ·' Ht:·giment dc Cuirassiers oü il aYait 

fait toute sa carriere. 

C'est que non seulement Ame Bncquoy (•tait cuirassier dans l'ümc, mais il incarnait 

eneore ph~·siquement Je type du Cuirassier. De tr(•s haute taille, blond, fort. sans cesser 

d'etre sYelte, il etait resle jusqu'a sa mort Je grand Officier quc nous montre le portrait 

rcproduit sur notrc planehe hors texte. I! aYait fait faire cc portrait yers 1840 pendant !es 

trois annees oll il aYait porte I'C:endard du regimcnl. ('(' (:ont il res[a tri·s Her toute sa Yie. 

Celibatairc, ayant YU dans !es dernicrs mois de sa Yie toutts ses economies englouties dans 

Je krach dc Ia Banque ~Iires, ce portrait et scs armes auxquels il !enait lant furcnt ä peu 

pres !es setdes choses qu'il legua a son fr(·rc (mon grand-pi·re) d c'rsl Je seul scmYenir qui 

me reste aujourd'hui de lui. 

Si l'auteur du portrait temoignc dans scs personnages du 'econd plan de quelquc 

faiblcsse en dessin ct si son chn-al a Je col de cygnc si eher aux artistcs dc cette epoque, 

du moins a-t-il rcndu avec heaucoup f:e soin ct d'cxac:itudc tous h's de:ails de cet uniforme 

ct c'cst a cc seul titre que ce portrait nous a paru interessant :\ reproduire. Le casque il 

hombe tres elevee et a hrosse date bien !'uniforme. :\'otons !es epaulcUes a frnnges tres 

Iongues qui ont Ionjours ete Ia mode des cu irassicrs. Ia grenadc en drap rougc au Iapis. 

alors qu'elle est brodec cn argent sur Je portcmanteau, Ia faiblc longueur dc la hampe de 

l'etendard qui fait mieux ressortir encorc Ia haute taillc de l'officier. Remarquons Ia cour­

hure du sabrc qui semble beaucoup plutot etrc un sabre de legerc quc le sahre a faible 

courhure porte aux euirassiers. La fraise de cuirassc cst reduite ü un hourrelct de Ia coulcur 

de l'habit a peine visible, aussi bicn pour l'officier que pour lcs cavalicrs, et il en sera ainsi 

jusqu'au milieu du sccond Empire. 
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Fils cl'inslilutcur, Ame Bucquoy antit ete charge commc Sous-Lieutenant de diriger 

I'Ecolc du 1''' Cuirassier, e'cst-a-dirc les cours oü quelques Sous-Offleicrs de bonne ~·olonte 

;~pprenaien! :1 lire et il c\crire aux nombreux illetres quc l'on recevait encore a ecttc epoque 

(bns les regimcnts. I! faul croire qu'il s'acquitta de eette Lüche il l'entiere satisfaction de 

son Colonel, puisquc, sur la proposition dc celui-ci, Ja Socielc' pour l'Enseignement mutuel, 

presidee par Boulay dc la l\Ieurthe, lui (Iecernait une medaille de bronze qui fait aujourd'hui 

figure d'ance!re aupr(·s de l'acluc•llc medaille de la :\Iutualih;. 

Commnndan! E.-L. BUCQUOY. 

ERRATUM 

Une leg(·rr crreur de coloris s'cst in!roduitc dans la Planche 1-1 de la 13' annee, 

Infanterie dc marine 1822. Les contrc-epaulettes du fusilier cn capote sont ecarlates, doublees 

de bleu fonce, avee cordonnet interieur bleu fo nce simulant une tournante, d'apres le modele 

en service a cette epoqne dans la ligne. De 111 eme, a la date eonsideree, !'olive de plumet de 

l'adjudant-major est blauehe et non doree. :\"os lecleurs voudront bien, avec un peu de coulcur, 

cffectuer les modific'ations indiquees. 

BULLETIN OE LA SOCIETE 

AquareliP. originale. - 1'\os collegues ont tous admire la magnifique planehe double 

« Trompette de Penthievrc-Dragon 178ß » qu c nous avons donne dans le ~o 1 de 1933. 

~ous sommes hcureux de leur faire savoir que le Passepoil est en mesure de leur proeurer 

la splendide aquarelle de l\1. Benigni, original de eette planehe de format 30X-15, au pri:x 

e:xceptionnel de 250 francs. S'adresser lt la Di reetion. 

Liste des l\lembres. - Ont ete admis t:ans la Soeiete an cours du 4• Trimestre 1933 : 

Comme :\Iembres actifs : l\BI. Y. Beehard, a Dijon; Gatelet, a Troyes; Paul Meyer, 

a Strasbourg ; :\I. Restrepo, a Paris. 

Le Directeur de Ja publieation Commandant E.-L. Bl:CQUOY 
Le Gerant E. NUSSBAU~l Imprimerie J.-L. PATO~, Troyes 
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DEUX MINIATURES DE LA COLLECTION POLAILLON 

PLANCHE N' 1 
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ARTISTE VETERINAIRE AU 6" BATAILLON DU TRAIN D'ARTILLERlE 

ARMURIER OE LA 4" COMPAGNIE D'OUVRIERS D"ARTILLERIE 

VlVANDIERE - l"' EMPIRE 

PLANCHE N" 2 
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TETE DE COLONNE D'UN REGIMENT D'INFANTERIE DE MARINE - 1846 
Sergent de Fanfare - Musicien- Sapeur - Chef de Musique 

PLANCHE N· 3 
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LE CHEF D' ESCADRON AME BUCQ!JOY 

EN TENUE DE SOUS-LIEUTENANT PORTE-ETENDARD DU I" CUIRASSIERS 

Reproducrion d'un grand porrrair a l'hu ile de l'epoque (Collecrion E. L. Bucquoy) 

- PLANCHE N· 4 

1838-1811 



, 

~ . 
.. n\'-~~'~NNONCES 

. ~~'-'-~~ ' 

~e~~~· 
~~t. LIBRAIRIE CH. CLAVREUIL 

' Cheques Postuux, Paris 28-725 - 59, Rue de Seine, PARIS ( VI') - 'l'eleph. Danton 93-15 

Achat au emupLant cle livres cn tous genrrs, specialerneut sut· !es Costumes et I'Art militaire, 
Ia Revolution el Je P remier Empire. - Catalngue envuye franeu sur demande 

Mou illard. - Les Regiments sous Louis XV. ConsLiluLion dc tous !es corps de troupes a Iu 
solde de Fmnce pendanl les guerrcs ue Succcssion iJ. !'Empire el dc Sept ans. Paris, 1882, in-folio, 
carlullnagc UC l'edit. parfail etat. . . . . . , . . . . . 250 fr. 

::3uperbe OUVI'Uge, le premier donna nt le deb il des un iformes des differents regiments, ill ustre 
de 49 planches en couleurs, or et argent, te]Jruüuisalll J~·s dmpeuux, elendQrtb ct costumcs d c 1737 
it 1774 et 6 reproduclions de tableaux. 

Cost umes et Uniformes. Revue Ilistorique Docurncntaire, publice par Ia « Societe l'Histoire 
du Coslmne » sous Ia direclion ue l\1. Mamicc L-elou· cl tle l\1. Albert Dcpreuux. Paris, 1912. 
10 numet·os petit in-4.•. . . . ,. , ,. . . . . . . . . . 40 fr. 

· Serie complete de ce qui a paru de cetle interessante Revue, illusLree de 56 plunches en 
noie el en c-ouleurs do costumes civils et mililaires 

Sottet ( Capiluine l\I.), Veterans, Frercs d' .\rmes clc !'Empire Franc;ais, Dcbris ct l\ff\daillcs 
de Sainte-Ilelenc, 1192-1815. Leroy, 1906, in-S•, lJr., ome de 4 plancllcs en couleurs., (Au lieu 
tlc 30 francs l . . . . 12 fr. 

La Legion d'honne ur - Rigault. - L'Etoilo de Ia Legion d'llonneur ( 1804.-1894). La 1\Ie­
c!aille Mililaire. Leroy 1904., in-4" br., orne de nombrcu::;es gt·aymcs el de planclles en noir et en 
couleut·s. ,. ,., 30 fr. 

Les '' OCCASIONS '' du Passepoil 
Carnet de Ia Sa bret ach e. - Ann•~e 1893 (1'' annec) C11mplele Ja·ochll. 

Auueo 1896 ( 1" annec) 
Anneo 1898 (G• annee) 

La Giberne. - La ;2• nnnec (CL>ll1plete snur !es 4 plnnc!H•s 0 11 cotrlf'm·s du No 1 ) . 

Le Passepoil. - Annce 1933, compldc. . ............ . 
;\nnee 192G (moins Je N" 5 ) ........... . 

Le Passepoil complet . On 11ous dcmnncl•' cl'offrir un c."cmplairc complct du Pa!'lsrpoil, 
Comprrnant : Je prospeclus-speclmcn, !es 13 wnH;cs parucs eL les .! . ... speeiaux, 

Je lm1L nu prL"S: de .. . ...... . ... . 

200 f rancs 
80 f rancs 
60 f rancs 

100 f ra ncs 

1 00 f rancs 
60 f rancs 

1.500 f rancs 

Nous rappcloJlS qnc Ia Soc'ie\11 ne posscde plus UCJillis 6 nn,.; dt"•jit cle cnlleclion com]JliJlr tle Ja ren10 ct 
CJIH' e'l'st Ja prcmieee collcclion .complßlc qne nous r encuult'tlll~ it ccdc.t· tlepuis cclle epoque. 

Pour tous ccs ouvragcs, s'adrcsser a Ia Redaction du Passepoil. 

Les Uniformes de I'Armee Fran~aise 
a travers les äges 

Cartes postales illustrees en -eouleurs 

d 'apres ]es aquarel1es originales inedites de divers peintres miJitaires 

P our tous renseignements, s'ad resser aux "tili~•••••lll·····-····-···· 
Catalogue envoye s ur demande conlre 1 ir . 

.. 
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AU PLAT D'ETAJN -- ]OUETS 
:,;o..:i.\te a Hesponsn.l>llite lintitt\e nu cnpital de 810.000 l"t'atws 

3 7QUATER ET 39, RUE DES SAINTS-PERES - PARIS-VI"' 

Anciennes Maisons L U COTTE et MIGNOT reunies 

Specialite de soldats de plomb fins pour collections 
• Reconstitution historique - Accessoires 

-c.c;'<'CJ SEU L E MAISON EN FR A NCE SP~CIAL.ISEE DANS LE SOLDAT OE COLLECTION b-.,.... 

SOCIETE D'ETUDE DES UNIFORMES 

Fond6c il Strasbourg, le ü Fevrier 1920, sur !'initiative du Capitaine E.-L. BUCQ UOY, 

Ia Societe d' Etude des Uniforme- ,, ' Le Passepoil" est patronnee pa,r un Comite d'honneur et 

dirigee par un comit6 actif. Elle se propose de publ ier dans Je present Bulletin tous documents 

et renseignements concernant l'habillement, Je harnachement, l'equipement et J'armement de 

l'armee f1·an<;aise aux diffecentes epoques de son histoire. Le Bulletin parait tous !es trois mois. 

La Societe comprend : des M embres fondateurs, bienfaiteurs. actifs et correspondants. 

En dehors de ses Metr.bres, Ia Societe admet des abcnnes a son bulldin. 

Presidents d'honneur: M. le general HIRSCHAUER et M. G. SCHWEITZER. 

CO'MITE ACTIF. 

E. NUSSBAUM 
(Secre~aire-Tresorier) 

COMMANDANT E.-L. BUCQUOY 
(Fondateur et PresidF.:n·) 

V. HUEN 
(Vice-President) 

CAPITAINE DARBO u 
(Membre perpetuel) 

MEDEC !N-CO LONEL FERRON CAPITAINE BO UTMY 

H. BOISSELIER VICOMTE R. GROUVEL L. RO USSELOT 
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TENUE DE LA CAVALERIE D'AUTREFOIS 
(PLANCHE HORS TEXTE No 5) 

Suite de l'article paru dans le No 1 de la t3• annee, page 5 

Le collet n'etait pas borde. C'etait une tradition qui rernonte au ternps oi:t Ie justeau­

eorps, ou casaque, n'avait pas de collet, car pendant longternps les surtouts seuls, veternents 

negliges, etaient rnunis de cet accessoire. Les habHs de cerernonie etant seuls galonnes, leur 

desaiption ne faisait naturellerneut pas rnention de galon au collet. La tradition s'est 

continuee rnerne lorsque I es habits dechuren t et portereut un collet _ cornrne un vulgaire 

-surtout. Gest pour Ia rnerne raison, qu'a de rares exceptions pre•s, les Couleurs distinctives 

n'etaient pas portees aux collets (1). 

Nous avons vu au chapitre pr de notre etude (Considerations Generales) que Ies 

regirnents de troupes a cheval avaient des rnusiciens. Depuis Louis XIV, l'usage voulait qu'ils 

portent la rnerne tenue que les trornpettes, rnais sans galons de Iivree. Voici d'ailleurs 

cornrnent etaient habilles ceux que le Reglement accordait a !'Infanterie. 

Habits des Musiciens. - « Les Musiciens atta·ches a chaque regirnent porterout l'habit 

du fond de !'uniforme ci-dessus regle pour les Tarnbours, rnais sans Iivree ; le parerneut sera 

borde autour d'un galon d'argent fin, !arge de 10 lignes (2 centirnetres 2) ; les revers, pare­

ments, doublure, veste et culotte, seront au surplus les rnernes que ceux qui ont ete regles 

pour I es Tarnbours (2). » 

1Sept Regiments de Cavalerie et vingt Regiments de Dragons avaient des livrees parti­

culieres, c'est-a-dire autres que celle du Roi. C'etaient, en suivant !'ordre de bat-aille 

1 o Cavalerie : Colonel-General (Marquis de Bethurne) ; Mestre-de-Carnp-General (Duc 

de Castries) ; Cornrnissaire-General (Cornte de Beuvron) ; la Reine ; Carabiniers de Monsieur 

(Cornte de Provence) ; Orleans. - Bourgogne et Berri, n'ayant plus de Colonels-Proprietaires 

depuis la mort de ces Princes, dont ils portaient le norn, appartenaient au Roi et portaient 

sa Iivree. Nassau-Saarbruck ne fut jamais rnis sur pied. 

(1) L'habit, sous Louis XV, n'a pas emprunte que le collet au modeste surtout, il lui a pris aussi le 
mode d'assemblage des basques au bas de la taille. Ces basques etaient jusqu'alors juxtaposlies dans le jua­
teaucorps, elle furent ensuite croisees comme le su~tout, c'est-a-dire que le bord de la basque gauche, a sa 
naissance, empietait Iegerement sur la basque droit.e ; on disait alors un habit croise. C'etait plus pratiqu~. 
mais moins pur, et les vieux elegants du temps du grand Roi durent fremir au spectacle d'une teile deroga­
tion. Sie transit ! 

(2) Infanterie. Chapitre 1", a-rticle IV. 
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2• Dragons : Colonel-General (Duc de Luynes) ; Me·stre-de-Camp-General (Marquis de­

Coigny) ; Ia Reine ; Monsieur (Comte de Provence) ; Artois ; Orleans ; Chartres ; Conde ; 

Bourbon ; Conti ; Penthü~vre ; Bouffle•rs ; Lorraine ; Montmorency ; La Rochefoucauld ;. 

Deux-Ponts ; Segur ; Noailles ; Schomberg. 

11 n'existe malheureusement aucun ouvrage decrivant ces livrees. Les documents,. 

quand ils existent encore, se trouvent enfouis dans les archives des familles, et tout Je 

monde, surtout dans les jeunes generations, n'a pas Je goiit, le temps ni l'aptitude necessaires 

pour ce genre de recherches. Parfois aussi, ne rdrouve-t-on que la couleur de l'habit, le 

galon derneuraut inconnu. Aussi, de telles recherches sont-elles extremerneut ardues et 

demandent une patience et un kavail de benedicti.n. Enfin, certaines familles se sont eteintes. 

Les societes locales d'histoire existant en province fournissent parfois quelques renseigne­

ments, mais combien rares et disperses, car, si elles s'attachent a la science heraldique, elles. 

negligent generalerneut l'etude .des livrees. 

Restent les renseignements puises dans les livres (memoires, histoires, etc.) et dans. 

les tableaux aquarelles et gravures en couleurs. La aussi, la moisson est assez maigre et 

meme incomplete, ·car si les descriptions sont parfois peu detaillees, les peintres, souvent, 

repugnent a s'attarder a des minuties peu compatibles avec l'art. 

Certes, bien des gens possedent des renseignements precieux sur cet objet. Mais l'on 

sait combien sont rares ceux qui aiment a faire part de leur stCience. Aussi est-ce sans grand 

espoir que nous faisons appel a la bonne volont,e des chercheurs. 

11 ne faut pourtant pas desesperer. La perseverance porte ses fruits et les resultats. 

que nous avons obtenus en donnent la preuve. Mais les vides a remplir sont bien grands et 

s'opposent a un travail d'ensemble. Aussi, donnerons-nous de temps en temps une Iivree 

sans plan precon~u. -

Nos Iecteurs voudront bien excuser un developpement si long. Mais nous avons pense 

qu'il etait utile de montrer une question aussi peu connue sous son vrai jour. Nous serons 

heureux si cet expose provoque des communications interessantes oii s'il allume chez. 

quelques-uns le feu sacre necessaire a ce genre de recherches. 

(A suivre). P. BENIGNI. 

RDIERCIEMENTS. - Le Passepoil adresse ses vifs remerciements a M. E. Grangie qui 

a bien voulu l'autoriser a reproduire sur sa planehe hors texte n • 5 la tres belle aqparelle de­

Jf. Bcnigni lui appartenant. 
E.-L. B. 

ERR.\TUM. - 12• Annee, n • 1, page 10, s• ligne : la phrase commem;ant par les mots 

« Et cependant le General .... » et se tei"minant par le mot « Constitution » doit Ctre placee-

4• ligne, apres les mots : << fideles services ... » P. B. 
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LORRAINE CAVALERIE 1791·1792 

ETENDARO ET BANDEROLE OE TROMPETTES 

(Bibliotheque du Ministere de la Guerre) 

J'ai deja represente dans le Passepoil (12~ annee, page 83), le blason decorant l'etendard et 
la flamme de Trompette du Regiment-Lorraine-Cavalerie sous l'ancien Regime, d'apres les goua­
ches du Ministere de la guerre. Le titre donne a cc regiment le N• 13, qu'il conserva jusqu'en 1791. 
Un dessin au trait, en partie colorie ('le fond d'azur n'est pas peint), de meme source, attribue au 
meme regiment l'etendard un peu' different que nous reproduisons ci-dessus, avec comme legende : 
« Royal-Lorraine-Cavalerie, a present 16• Regiment ». Or on sait que c'est en 1791 que ce corps 
prit le N• 16. Nous nous trouvons donc en presence du dernier modele d'etendard ct de flamme de 
trompette de Lorraine-Cavalerie sous l'andenne :\ionarchie, et j'ai pensc q ue ce document inte­
resserait particulierement les amateurs. 

Fond de l'etendard, d'azur fleurdelyse, avec, de gauehe a droite, poses en oblique, trois a'Ie-
rions blancs. (Taute lcs parli~s grisees du dessin sont en or). 
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NOTE RELATIVE AU HORS TEXTE No 5 ACCOMP.4GNANT CET ARTICLE 

Le Sous-Offleier represente dans Ia planehe n o 5 est un vieux serviteur. Il est decore du 
medaillon de Veteran, q·ue l'on obtenait apr~ 24 ans de s·ervice. On trouvera sur cette deco­
ration des renseignements dans Ja 12• annee du Passepoil, pages 5·6 et suivantes. 

J'attire l'attention sur la couleur du dolman et · de •la culotte de ce type. C'est la la veritable 
teinle du gris argen:tin. Les gravures et souvent les tableaux donnent a ce gris une nuance beau­

coup plus neutre, qui n'est pas exacte, mais qui descelle chez les auteurs le souci d'eviter la con­
fusion entre cette couleur et le bleu ceJ.este. Dan.s. la realite - nous avons eu quelques effets de 
cette teinte entre les mains - Ia difference etait legere et l'on s'explique facilement que sous la 
Revolution, en raison de la penurie de draps appropries, on rempla<;a pour le 3• Hussards le gr.is 

argentin par le bleu celeste. Plus tard, sous le Second Empire, nous verrons les Officiers du Regi­
ment porter des dolmans bleu celeste au lieu de gris. Je n'ai encore pu trouver a quelle date ce 
changement eut lieu. Mais il existe au Musee historique Lorrain de Nancy le portrait d'un membre 
de la famille Christophe, en lieuten•ant du 3~ Husards, entre 1831 et 1836, qui parait avoir son 
dolman et sa pelisse en bleu celest·e. 

Ce bleu celeste de couleur moyenne, tirant legererneut sur le barbeau, et ·plus fonce que 
celui de notre Cavalerie Legere de 1914, a ete porte par divers Regiments de Hussards de 1776 a 
1873. Il y a une exception pour Bercheny, 2•, puis1"' Regiment ·qui de 1776 a 183101 eu.t un bleu 
cc:\leste plus fonce denomme parfois demi-bleu de roi. Cette couJ.eur ne peut etre confondue avec 
le gris ·argentin. 

Le bannet qui coiffe notre Marechal-des-ILogis paraitra peut-etre un peu .grand. Nous l'avons 

dessirre :tres exactement d'apres nature sur celui qui fait partie de la collectio n Raoul ·et J ean 
Brunon. C'est le seul specimen qui soit parvenu jusqu'a nous. La flamme .est retournee au noir 
(petite tenue). Le plumet est porte a droite, •Comme l'indiquent la pl~part des· documents graphi­
ques contemporains. On ·se demande comment un pareil monurnent pouvait demeurer sur la tete 
des hussards aux allures vives et l'on comprend l'utilite du cordon de bonriet deroule et porte en 
sautoir autour du torse (1). 

Le monogramme royal et le galonnage de Ia sabretache different sensibleme·nt de.s descrip­
tions reglementaires. Je me s•uis base pour ces details sur des document·s indiscu.tables datant, l'un 
de Louis XV, l'autre de la fin du regne de Louis. XVI, et qui concordent parfaitement. Ce bonnet 
et cette sabretache donne.nt un.e autl'e impression de verite ·que ceux dessines par Hoffmann, mer­
veilleux miniaturiste mais pietre dessinateur d'acessoires. 

La buffleterie est blanche. C'est ainsi que Ja veut le reglement et que la donne Hoffmann 
dans sa serie de 1786. Elle ne devint noire que sous Ia Revolution. Dans sa tres interessante etude 
« les Hussards sous la Revolution », M. Margerand ecrit : « Dans cette 5erie Hoffmann donne au 
Hussard (du 3•) les buffleteries blanches qu'il acoloriees .en noir dans ses gouaches de 1786 et de 

18·06 ». Il y a la ·une erreur due sans doute a une coquille, car le hus•sard du 3• de 178·6 de 
Hoffmann a l'equipement en buffle blaue, 

P. BENIGNI. 

(1) Voir pour la maniere de porter ce cordon, 4• Annee du Passepoil, pages 26 et suivantes. 
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TRAIN D'ARTILLERIE DE LA GARDE IMPERIALE 
1806-1815 

Nous avons la bonne fortune de pouvoir offrir a nos abonnes la primeur de cet article 

que ~I. 1Louis Fallou a compose comme complement de son livre sur « la Garde Imperiale ». 

Nous lui en adressons nos sinceres remerciements. 
E.-L. B. 

(Cet article remplace celui que nous avons publie sur le Corps dans notre ouvrage 

« La Garde Imperiale 1804-1815 ». Nous avons pu lc mettre au point grace ä la copie te.rtuelle 

d'unc partie du manzzscrit inacheve du regretfl; Lieutenant-Colonr'l E. Titeu.r, depose a la 

bibliothl\quc dc « la Sabrctachc », que nous a cunscntie notre collcgue J/. le Capitaine 

H. Boutmy. Lcs documents officiels indiscutables qu'il renj'crmc nozzs rappellcnt l'cpoquc, 

dcjrl loinlainc, oiz lcur acCl\s nc nous l;iait pas permis. Cependant notrc satisj'action 

est grande d'avoir pzz presenter Ia publication dc ccttc si importanle ct necessairc rectifi­

cation, ct nous cn remercions sincerement ceux qui ont bicn POIZlu y contribuer). 

•Le decret du 1:> anil 1806 reorganisant l'arlillerie a chrYal de la Grande Imperiale, 

consti!ua le train lLutillerie on nn balaillon t·ompo,;e ainsi tlu'il suil : 

1 Capitaine commantlant. 
1 Lieutcnant adjud<:nt-major. 
1 Sous-lir:utcnant quarticr-maitl'l'. 

1 A.tljudant sous-officier. 

Lieutenan t. 
1 Sous-lieutenanl. 

:\larechal-dcs-logis chd. 

-1 :\larechaux-des-lo~i'. 

Fourrier. 

Soit. nu tuL!l : 

Etat-nwiril' 
c\rtiste vderinaire. 

:\l:iitre sellier, Lourrelier ct bütier. 
:\laiirl' cordonnier ]){Jftier. 

:\Ldtrp !aillt·ur. 

Chucunc 1lcs si.r CulllfJUf!llit's 

,1 Brigadier..;. 

(iS Soldats. 
'J :\lartThaux-fl·rLillh. 

'J lloUI'I't'liers ou Bollil'I'.'· 

'J Trompdt.s. 

El:d-maior. 

Ll'' ,j:-; l'<>mpagnie'. ;l!ll 

Le nombre de.; dle\'<HlX dait fixe it 22u pour lou! !t· ha!aillon. ponr Je tt:lll]h tlv p:1i:-.. d :\ 

1.!11\l) en temp' dt' Qlll'!Tt·. 

Ce corps c'\ll s>~ll :1dmini•-lraliun p:lrli,·uli~·re. 

Lt• :n <ll'lt~llrc· 1.'\li/. un h:1laillon l>is t'ul <•r;.:.:mis(• :1 P:trio.; puur la campagne tl'Esp:1gne. 
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Le decret du 12 avril 1808. p01·tant neation de l'artillerie a pied de la Garc:e. attachait 

au cnrps de l'artillerie de la Garde le hataillon principal et le hataillon bis du train d'artillerie. 

Le 1'' 1 octobre suiYatlt le hataillon bis fut dissous. 

1D'aprcs un document officiel, un nouveau hataillon bis aurait ete organise avec le 

bataillon du train de la ligne en garnison a la Fere, a la date du 22 aoüt 1808). 

Le 31 ortobre 1809, le train d'artillerie s'augmenta de trois nouYelles compagnies 

destinees ü ctre attachees aux regiments de fusiliers, tirailleurs et conscrits de Ia Garde. 

Apres un decret du 4 mai 1811. le train comprenait deux bataillons cle chacun un 

elat-major et six compagnies. 

Les compagnies rec:_;uren~ une augmentation de dix hommes chacune le 18 fenier 1812. 

Par decret du 10 feHier de l'annee suivante, le train d'artillerie fut organise en un 

regiment compose cle lrois bataillons de quatre compagnies chacun, numerotees dc 1 a 12, 

et une compagnic de clepüt qui prit le numero 13. 

L'etat-major rec:_;ut la composition suivanle : 

Grand etat-major 

1 ~lajor d'artillerie eommandant Je regiment. 
1 Chrf de bataillon comnwndant en 2e. 
3 Capitaines commandant ]es bataillons. 

Licutcnant adjuclant-major. 
1 Sous-lieutenant quarticr-maitre. 

Sous-lieu tenan t d 'habil! emen t. 
1 Chirurgi en-major. 
2 Chirnrgiens so us-a i des-majors. 

Total : 23. dont 11 offlcicrs. 

Et chaque compagnie fut ainsi composec 
1 Licutenant. 
1 Sous-lieutenant. 
1 ~larechal-des-logis chef. 
6 ~larechaux-cles-logis. 
1 Fourricr. 
6 Brigadiers. 

Total : 162, don t 2 offlcicrs. 

Petit etat-major 

8 Adjudants sous-officiers. 
1 Artiste veterinaire. 
3 Ai des artistes. 

~Iaitre sellier. 
1 ~laitre corclonnier-bottier. 
1 ~Iaitre taillcur. 
1 ~laitre eperonnier. 
1 Trompette brigadicr. 

140 soldats, clont 20 de 1 ,. classe 
ct 10<0 de 2• classe. 

2 ~larechaux-ferrants. 
2 Bourreliers-selliers. 
2 Trom pettcs. 

L'effcctif des chevaux pour chaquc compagnie sc montait it 285, clont 25 de seile - ]es. 
5 cheYaux d'officicrs compris - ct 260 de irait. 

La compaynic de depot comprit : 

Lieutenant. 
~larec ha I-des-logis c hef. 

_ ~larechaux-dcs-logis. 
Fourrier. 

4 

511 
Brigadiers. 
Soldats, dont 

el 
40 de 1 , .• classe 
lU tle 2'' classe. 

Par decret du 13 mars 1.813, lc regiment du train s'augmcnta cl'un bataillon. 

Le G anil suiYanl, lc nombre des bouches ü feu servies par l'artillerie cle Ia Garde 

ayant cte eleYe dc LW <l HH), formanl :ZG batteries, par un decret imperial qui creait en meme 

temps un sccond regimcnt du truin, compose de deux balaillons de six compagnies chacun, 
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le quatrieme bataillon, cree le 13 mars precedent, fut retire du premier regiment pour cons­

tituer le premier bataillon du nouveau (deuxieme) regiment. 

L'etat-major de ce deuxieme regiment re<;nt la composition suivante : 

Grand etat-major 

1 :\Iajor d'arti!lerie command~.rll le regiment. 

2 Chefs de batail!on. 
1 Lieutenant adjudant-major. 
1 Sous-]ieutenant quartier-maitre. 
1 Sous-lieutenant d'habillemen!. 
1 Chirurgien-major. 
2 Sous-aides-majors. 

Petit etat-nw_ior 

2 .\djudanls sous-offi.ciers. 
.\rtiste Yelerinaire. 

2 Aides-artistes. 
1 :\Iailrc sellier. 
1 :\I:Iitre bottier. 
1 :\Iaitrc tailleur. 

:\iaitrc t'•pero nn ier. 
1 Trampelle brigadier. 

Au total : 19, dont 9 officiers, et 17 chcvaux d'officiers ci 8 cheY:ll!x dc troupe. 
Quant aux compagnies, elles re<;urent chacune ~- en officiers, sous-offic.icrs, soldals et che­

Yaux - la meme Composition que cel!e detaillee jlOlll' Je }Jl'CIJlier r(•gimen !, ins(•rce plus haut, a }a 

date du 10 fevrier. 

A la premiere Restauration, !es deux regiments furent dissous et incorpores dans les 

corps de l'armee. 

Au retablissement de Ja Garde, decret du 8 auil 1815, un escadron du train d'artillerie 

(vieillc Garde), comprenant un etat-major et huit compagnies, entra clans Ia reorganisation 

du corps d'artilleric de Ja Garde. Cet escadron re<;ut la composition sniYante : 

Et al-nw jür 

1 Chef d'cscadron. 
1 Capitainc adjudant-major. 
1 Quarticr-maitre, lieutcnant ou sous-lieutc­

nant. 
1 Lieutenant ou sous-lieutenant d'habille­

ment. 
2 Chirurgiens, aides ou sous-aides. 

,\u total 1G, dont G officiers, avec 6 chevaux. 

2 Adjudants sous-officiers. 
1 :\larechal ,·etc·rinaire cn 1 ". 

3 :\Iarechaux vderinaires l'll 2'. 
Brigadier trompette. 
:\Iaitre sellicr-bournlier. 
:\laitre botlier. 
}l:iitrc tailleur. 
:\laitrc culottier. 

:\I a i In· a rmu r i er-c· p e ro nn i er. 

Chaque Cont[)(tf111ie 

1 Capitaine. 
1 Licutcn:mt. 
1 Sous-li eutenant. 
1 :\larec hal-des-logi s chcf. 
4 :\Iarechaux-des-lo gis. 
1 Fourrier. 

K 
:i 
2 

2 
40 
"•) ,_ 

Brigadil·r.-;. 

:\Ia rec ha lL\-f erra n ts. 
Om·riers hourreliers. 
Trompt'ltes. 

Soldais de 1 · cl:t'>sc. 
Soldals de 2·· cl:tss;•. 

.\u total : BG, dont 3 oflil'icrs; soit, pour lcs huit l'OillJl:Ignil'.'· l.iillK hu;nnlt'S, dont 24 offi­
l'll'l'S, avec 48 chevaux de seile pour les officiers, l:}(j che1·aux de sl'lle rJ,. trull]lL' et l.GOO chevaux 
dc trait; et pour l'escadron : 1.104 hommes d l.XIJ2 chl'l·aux. 



LE PASSEPOIL -32-

Le Conseil rLldministration de l'escadron elait compose par le chef d'escadron ct !es 

trois promiers capitaincs. 

Recrutemrnt. - Pour enlrcr dans Je train d'arlillerie de Ia Garde, il fallait sortir des 

hataillons du train de l'armec, avoir cinq ans de service et le minimum dc taille : 1 m. 678. 

Le ~oldat du Train d'artillerie « n'etait pas Ull charretier d'arlillerie ; il avait rnerite 

sa nouvelle qualification et conquis sa place parmi les soldats de Ia Yieille Garde, en sachant 

ennohlir, sur Je ehamp t:e hataille, son infime condition et Ia simplicite de son uniforme. 

C'etait un homme, il est nai, a Ia figure vulwüre, au nez camard, il Ia forte carrure et a 
l'organe rauque. Habitue it meler sa voix aux fracas de l'artillerie, au bruissement des 

caissons, pour exei ter ses ehevaux. il avait un enrouement continuel dont vingt ans de paix 

ne l'eussent pas gueri. On retrouve encore quelqlles-llns de ces vieux soldals du train, bour­

reliers Oll mareehaux-ferrants, it Ia Chapelle-Saint-Denis Oll a Yallgirard; mais SOUS le 

tablier de cuir, il est toujours reconnaissable : cet homme a conserve son enrouement, ses 

formes communes et son Iangage un peu brutal (1) ». 

UNIFORMES 

I/a/Jit-uc8fc en tlrap gris de fer, a\·ee colleL revers (carres et droits), parements (ronds), 

pattes de manches (droiks) l'll drap bleu imperial, liseres d'ecarlate; passepoil des poches figu­
n•es, (·carlate ; retroussis bleu imperial, liseres d'eear!atc l'l garnis de grenadcs rouges ; boutons 
hlancs il l'aigle sur dcux canons crois(·s ; (·paulcttes il franges (>carlates. --- Col noir. 

{;i/e[ gris de fer Ol'llC de trCSSCS ecarlatcs, :!Vl'C petits IJoutons b]ancs du Corps. 
Pantalon collant, l'll drap gris dt• ftT. garni de gauses rouges, ~\ la hussardc, sur le devant 

dc chaque cui,se l'l d'un passcpoil rouge sur lcs coulures laterales extPrnes. 
Bottes it Ia rthse, an·c cordonnd l'l g'and (·carlates. en laine, en haut. 
J/antcou gris de fer. 

Slwko, comme ceux des regiments de ligne, IL· manchon en feutre noir; Je calot, le bour­
tlaloue l'l Ia Yisien· l'll cuir noir, garni d'un galo n de laine ecadale au pourtour superieur, <l'un 
conlon a\'ec glands rougl's, d'unc plaque en cuiYl'l' estampe tl'une aigle couronnee sur deux 
canons crois(•s; !es jugulain·' et h•ur rosace l'l les erochl'!s tl':tltachl• elaient egalement en cuhTe 
;<insi (jlll' Je ecrclt· de Ia Yiii(·re; ]Jiumcl rouge. 

(;iberne <h· e:tY;tlaiL· en cuir, Ia paltl'IL•lle garnie d'une pbque it !'angle sur deux canons 
l'l'llis(·s en cui\Tl' l'l [J(Jl'/e-yibrrne en lmflle blanc ;tH>l' g:trniture en cuiYre. 

Sabre-bri<Jllel en cuir L'l cuinl' tlu modi•le de J'infanleric dc Ia Garde. aYec drayonne rouge 
tl ceinturon en bufllL· blanc . 

.\'olrl. --- Tout au m<~iiL' il l"ori~inc h·, <l!'lil'iers el ],., 'uldats dn train d'artillerie de la Garde por­
Llknt Ia <fll~ll~. 

Pour h·s delails des ll"llll'S des Ofiiciers, Sous-Officiers et Trompetles, ainsi que ceux concer­
Iunl lt-tl'' Cljllijll'llll'llt et lvlll' lmrnal'lH'lllL'Ill. s'en rcfercr aUX tlül'lllllE'fllS ii1SCrl'S Ci-apres. 

(.l wiurc). Louis FALLOC. 

'1) llisloir~ de Iu (;<~nie lmp,;riule. par Fmi/e ,l[,,r,·u de Suini-Ililaire. 
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LES UNIFORMES DES TROUPES DE LA MARINE 

ET DES COLONIES DEPUIS 1814 

(Suite de l'article paru dans le s· 1 de 1934, page 9) 

CHAPITRE 111 

Les Regiments d'lnfanterie de Marine (1822-1827) il) 

Le nom d'Infanterie de ~Iarine ayait dejit fait son apparition dans !'Armee frnn<_;aise, 

SOUS l'Ancien Regime. En 177-l, aYait ete cree,aYec !es anciens regiments de Ia ~Ia~·ine, llll 

Corps royal d'Infanlerie de Ja ~Iarine, a 10 bataillons, qni etait licencie en 178G et Yenr dans 

Je Corps royal des Canonnins matelots. Ce dernier corps. ~npprimc en 179~. senait it eonsti­

luer 2 rcgimenls d'Arlillerie de ~Im·ine et 4 d'Infanterie de marine. L'Infan!erie de marine 

l;tait :\ nouwau supprimec en 17U4, ct, jusqu'en 1821, .~on ~cnil·e etail n-.sur~. l'onjointe­

ment aYec celui des bouchcs il fen, par L\rlillerie de marine. La garnison dc:' Y~lisseanx 

etait. cn c:'~ dc hcsoin. fournic par !'Infanterie dc l'armee de lern·. 

ORGA . .\'ISA T/0.\'. 

l'ne ordonnance royale du 7 aoüt 18~1 deeidait Ia dissolulion des 8 bataillons d'Artil-

]erie de marine existanl et ]a creation, au moyen des cJements de Ces batai!Jons. d'un 

menl d'Artillcrie et de 2 regiment~ l• 'Infanterie de marine. 

Les deux regimenls d'Infanlerie ne furent. en realitc, organi,cs que par l'ordonnance 

du 13 noHmbrc 1822. et eomplelcs au mo,ven des ressources du contingcnt. lh etaienl des­

tines it :lssurer le serviee des arsenaux ct a fournir !es garnisons de.., naYire~. Les ofTiciers 

pouYaient dre. en outre. employes aux colonies ou dans les divers scnices de Lt marine. 

Les 2 regiments etaient organises Slll' le mOdL'Ie d'un regimen~ d'InLmleril' d,· lignt' 

iJs SC Clllil!JOSaient chaClll1 d'un e!al-major Cl de 3 balail!ons Ü (i l'O!llpagnic•. dl' tu~iJ!cr~. 

1 de g:·enadiers. 1 de Yolligeurs. 

Ils etaient reparlis eomme sui l : 

r n;yimcnl. - A Brcsl : l'etal-major li colonel, 1 lieutenanl-L'O]OneL 1 lre~orier. 1 ,,jl'icier 

d'habillemenl, I porlc-drapeau. I aumonier. 2 ehirurgicn~. 2 adjudanh 'Ull>'-

rlJ Le Corps dont nous a\·ons a nous occuper ici ll<' rentre pas absolument dans notrt> pr,>srannnc, 
n'ayant jarnais ete employe au service de& Colonies. Toutefois. nous n'avons pas cru deYoir negilger un~ 
fOI·mation qui. par Je nom qu'elle porte, figure au nombrc des anceti·es de ]'Infanterie ,·o\{'nial,. , 1 !j!C(' 

ses origines, d'autrt• part, ratlachent a !'Artillerie dc marine. 



LE PASSEPOIL - 3-!-

oiTiciers, Je tambnur-major. 1 caporal-tambour, 12 musiciens dont 1 chef. 3 maitres­

ouuicrs. 2 chefs dc balaillon et 2 adjudants majors, asec Hl compagnics. -

A Cherbourg : 1 chef dc balai!lon, 1 adjudant-major, 1 officier paycur, 1 officicr 

d'hahillcment, 1 chirurgirn. 1 adjndant ~ons-officier, 1 caporal-tamhour, -! musicirns, 

5 compagnies. 

2' N'gimcnt. - A. Tonion: l'etal-major (meme composilion qu'au 1" regiment, moins le 

lieutcnant-colonel. et seulement 8 mu-;iriens). 2 chefs de bataillon et 2 adjudants­

majors, aYec 10 compagnies. - A Rocheforl : le lieutenant-colonel, 1 chef de ba­

t aillon. 1 adj udant-maj ur, 1 oiTicier d'habillemen t, 1 chirurgien, 1 adj udant sous­

ufTicicr. 1 caporal-tambuur. 8 musici2n~. 10 compagnies. 

Cctte organisation ne clonna pas. semble-t-il, les resultats escomptes. Le 28 aoüt 1827, 

llllC ordonnancc royal prcscriYait Je Jicenciem211t des 2 regiments, dont ]es elemenls, Yel"SCS 

aux troupcs dc lerrc. deYaient conconrir il la formation des 3''' bataillons des 11', 13' et 15• 

cl 'in !'an te rie legcre. 

Toulefois, unc partie des ofTicirr~ clrs 2 regimcnts furent maintenus an senice de la 

marine, sou s Je tit re de Corps d 'ofl'iciers d 'Infanterie de marine, et affectes h l'instruction 

des equipages dc ligne tians !es tlept1ts des ,'j po rts militaires. Ils etaient charges tl'apprendre 

aux ma'eluts !e service d'infanierie. cl pouvaicnt etre embarques. 

-~ Ia ereation, cn 1827. le corps comprcnail 3 chefs dc bataillons, 19 capitaines, 19 

lieutcnants e! Hl sous-lieutcnants .. \u cours des annees qui suivirent, comme il n'etait pas 

pounu it son recrulcment, son e!Tcctif baissa assez vitc. L'ordonnance du 20 novembre 1838, 

reorganisant l'Jnfanlrric dc marinr, prescriYit Ja SUppression du corps a Ja date du 1" juin 

1839 et le versement des qurlques o!Ticicrs restaut dans !es 3 regiments d'Infanterie de 

marine. 

['.\'IFORJIES. 

L'ordonnance du 7 aoül 1821 prescriv;Ül ce qui suit au sujet de !'uniforme des 2 
rcginwnts: 

« l'niformc semblablc ü cclui de !'Infanterie de ligne, quant h Ia forme ; il ne diffe­

« rera de cclui de l'artillerie que par Je collet qui sera rouge, par la capote qui sera en drap 

« gris de fcr et par lc boulon qui sera timbre d'nne ancre senlement ~wec le numero du 

« corps. '> 

Le o;cul documcnt iconugraphitpic exisl:tn[, it notrc connaissance, est constitue par 

!es t:nn planchcs ({UC \"almont a eonsacrecs il ce ,corps, dans son manuscrit de la Biblio­

thc•quc naliunale. ~I. BoisseHer a reprotluit les (i types donnes par Yalmont dans sa 3' planehe 

en couleurs ct dans ses croquis n" 21 et 22. C'est bien, dans l'ensemble, une tenue coupee 

(1) C'est ainsi que \'almont düllUC l'epce a Süll adjudant-major, alor& CJLIL', dallS ]'jnfantcrie dl' 
l'armee de terre, les officiers subalternes ont deja pris Je sabrc. De plus, dans l'armcc dc· tcrrc, en 1822, 
lc galon du schako est, pour la troupe, uniformement dc la couleur distinctiYe JHlllt' toutes !es compagnies ; 
dans l'infanteric dc marine, !es compagnics d'elite ont cc galon ecarlatc ou jonquiile ; ou il cst <'11 cuir noir 
pour lc centre. 



LE PASSEPOIL - il5-

. ,. 
:l\ .;.:.Jn ... .:.,~ ~ .,;l\ .. ,t' 11\.~1~~· 

) -{'B 

~" :21. -- Fusilicr d'Jnfanlerie dc Jlarine 
wande tcnue, 18:!2-1827 

Schako entieremcnt noii·. plaquc ct jugulairr cn 
cuhTc ; pompon il Ja coulenr du hataillon ayec 
n" en cuhTc. Habit bleu fonc::· ; collct entiercmcnt 
ecarlatc ; passcpoil {·carlatc aux rlc\'ants ct au has 
de l'habit; paremcnt ct sa palte bleu foucc pa"c­
poil{·s d'(·carlatc; relnlllssis {·carlatcs orn{·s d'unc 
ancrc bleu fonc{· ; lis{·re cTarlatc aux ]JOches ; bou­
tons cn euin·e ; eontrc-{·paukttcs eearlalcs, lisi'rc'Cs 
d doublec·i de bleu fonec·. tonrnanle (·carlalc ayec 
pdilt· lotllnantc inte,·ic·ure bleu fonce. - Pantalon 
bleu fonec it passcpoi 1 cTarlate. - Gueti·cs noircs. 
llufflclcrit•s lJlanchcs. Sac· c·n l'l'Ul! faU\'e, l-lui de 
'este en l''llllil ray{· JJlane d ldeu. ](·s roucb bleu 
futH:l'. 

__ ,.:5 
\ 

~" 22. ~- ]'ulli!lcur d'Infonlcric dc Jlarinc, 
wunde tem1e 11'1;1t;. 1822-1827 

Sc·hako noir; galon du pourl<lll!' supc·ricur jonquille; 
plaque ct jugulairc t·n euinc; aigrctte jonqnille. 
- Jla!Jit bleu fune{·: enlkl entii·rement ecarlate; 
pa'Sepoil (•carlatc aux den1nt' et au has de l'hahit; 
parunent d "' palte h!cu f,lnec· passepoilcs d'ecar­
Iatc ~ rc-tr~ou~sis ecai'late~: Louton~ en cuhTe; ehe­
\ I'OilS d'ancil'llllcll' c•carJateS; CjlUUJel(CS C( ]CUI'S 

h riete' jrllHJll i llc. - Pant a tun et guetres blaues. 
Buffletrric·s hlanchcs. :ia,· Cll pcau fauH', (·tui cle 
'c~tl· l'll rou!il rayc JJ:anc ct bleu. 
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comme celle de !'Infanterie de ligne a la meme date, et aux couleurs de l'artillerie de marine. 

Cette tenue presente neanmoins quelques particularites (1). La plus extraordinaire est cette 

veste sans collet que donne Valmont, en l'accompagnant de cette annotation : « La veste 

fut d'a])()r:l L,;:c '"'lS collel, mais bienl<)t Oll revint a la forme ordinaire » (1). Une 

autre particularite est celle du pantalon gris porte en petite tenue, et qui, a cette date, 

avait deja disparu dans Ia ligne. 

Le houton. d'aprcs les exemplaires connus, est en cuivre, portant une ancre non 

encÜb)ee ; de part et d'autre de J'ancre sont graYC>s respectiwment Je numero du regiment 

e! la lettre H ; un fleuron circulaire, termine en haut pas 2 folioles, entoure Je tout (2). 

La plaque <lu schako, du modele de l'infanterie, porte egalerneut une ancre estampee 

dans Je SOUbassemen:. :lYel', decoupes a jour, Je chiffre 1 Oll 2, suivant Je regiment, place a 
gauehe ( en regard an t Ia pJaque), et Ia lettre R a Ia droite de l'ancre (3). 

Le hausse-col d'ortlcier camporte un ornement en urgent compose d'une ancre sur­

montee d'r,le couronne sur un faisccau dc 4 drapeaux disposes par 2 de chaque cöte de 

l'ancre, ~nec, pardessus Je milieu dc l'ancrc, un ('cusson oval aux armes de France (4). 

\'almont nous a eonserve Ja tenue du t::unhour, analogue a celle des tambours d'infan­

terie 1,)). :\'ous n'anms malhcurcusemcnt aucun document graphique sur !es uniformes portes 

par le tamlwur-major el lrs musicicns. Toutefois, !es rt:•gles en usage a la meme epoque dans 

Ja lignr s'appliquant aux deux regimcnts aux termes meme de l'ordonnance de creation, leur 

tenue UE'\Tait etre la SUiYante, Ü trl'S peu dc chose prcs : 

Tamhuur-major. -~ CJlhack ayec fbm :nc C·c:u·latc it soulache d gland cn or. Habit 

comme cclui dc Ia iruupc, double galun rn o r :1ll collel d au parcment. :i doubles boalon­

nil'l'C's cn or aux dc'. :121ls, L'CU!-,<On L'l1 or :'t la L1ilic, galons dt• sl'l'gent-majo:· en or, tr&l1es en 

or aux l;paules. P:mtalon bleu t'onet; it bande d 'or. Collier eearlalc galonne d'or, avec ecusson 

porte-haguet'c.,; dore. Sahre dr tambour-major uwdl·lc 1832 (ou peut-etrc sabre d'un modele 

quclcontJUC). Canne i1 pomnH' d chainetlc argen!. 

r.-l suinrrl. Hcmy BOISSELIER L'l Capilaine DARBOL 

, 11 ~1. Boi"elicr. dans sa pl:inche. a itlll't'JHd~ rl'ltL· ,·cste. d'apri>s !'original de \'almout, romme ayant 
un collL·t l·c<.u·latc rahatitl. .J"ao, ouv 11l' p~1.:-- parta:-;~·r 'q)!l np:ninn. Lc drs'1in dl' \'alinont n'est pas extr€-tne­
In~·nt prl·ci~. 1nais- il lllL' dnnth' l'iinprcssion d'une ,.L·-..!e -.,ans col dont l'cncolure st.:rait bord0e d'un large 
galon t·carlatl', d'autanl plu:.; qt:l' le }H't>Inicl' houtnn apparait conlll1l' fixe ~ur cc galon de bordtn·e. La note 
de \'alm<mt. ri-dcssus lllLiltinnnc·c, llll' parait e.>n!irntei' n·tte impression. ll faudrait. pour conclure exacte­
lllcnt. di>.p<JSl'l' d"nne <il'scription preeisl' de Ia \l,ll-. <_,luni qu'il cn snit. c·c~t lit nn cffet d'un modele fort 
rarcrnvnt port0 clans ]"_\rmc·e fram;aisl'. ·Capitainl' !Llrlloul. 

1 :2J L. Falion, Le Bouton unifonnc frun<;;·ai:-.. 

;;, Cf. " La (;il>ernc ·>. 8" antH'e. p. lJS. 
(4) Cf. << La Gil>crne ·>. G• annee, p. llJ:i. 
r:il I! est it remarquc·r <Jttc \'almont donnc Ia palte dc· parcllH'l't c·carlaie it son tamhom·, bien fonc' 

liser0e d'ecarlatc it l'officict·. au fusilicr ct ~lu ,·nltigcur c11 graude tenne. :\!. Boisselier estime qu'il s'agit lit 
d'unc distindion de regiment : Je tambour appal'tieadrail an 1"'. regimenl, !es autres type9 au 2• .. Te n'ai 
pu n'rificr ce point dc detail. faute dc documents sur h qucstion : le seul texte offlciel. eile plus haut, est 
lnuct ::,ur ce point. et \'aln1nnt, dans Je tl'\.tl'· (llli etl'L''l!llpagne ~{'s dessin:-,. n'en dnnne aucune explication 
iCapitaine Dal"!wul. 
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ALIUS ALIUM ERUDIT 

Burg, Armurier de Ia 4me Compagnie d' Artillerie (Planche n• 2 

de la 14e annee du Passepoil. - L'arme a feu sur laquelle s'appuie l'Armurier Burg est un 

mousqueton de CaYalerie et non un fusil de Dragons. 

L'Artillerie, SOUS Je Premier Empire, etail armee 

A) Du fusil d'Artillerie modele 1777, c Irrige an rx. hau!eur totale 1 m. 305, halon­

nette 1777 de 370 millimetres de longncur; res garnitures etaient en laiton. y compris la 

grenadiere. ; 

B) Du fusil dc Dragons modi,le IX, hanteur totale 1 m. -1L), garni en laiton sauf la 

grenadii're qui etait en fer, ha"ionmlte 1777. 

Burg parait aYoir un mousqueton dc CaYaleric modt',le an IX, si lon fait etat de la 

dimension de cet[e arme et de Ia longneur dc sa !Ja"i()nne!te. Hanteur totale du mousqueton 

1 m. 11, longueur de Ja hai"onnette -1.S7 millimi·tres. 

Xotons tou!cfois que Je monstrueton an IX n'a pas dc capucine ct que Ja grenadiere 

qui sert cn mt~mc temps dc hraeelet il Ja !ringle. e\t en !'er. \Iais nous saYons que J'exaclitude 

dans Ja rcpresentation des armes etait Je dernier souci des dessinatrnrs du temps. 

P. BE:\'IGXI. 

Les Trompettes de Cuirassiers et Ia Cuirasse (1870=1916). 
-La communicaiion de \I. Bontmy lte BaYelai;r es~ lrt'.' interessante. rar elle fhe un point 

cnrieux de Ja trnue dc nos Cuirassicrs prndant Ja t·:unpagne <1e V\70. Tl est donc dahli qtL· 

]es trompettes dc Ia DiYision Bonnemains, 1'', ~·. :1·· ci -+ Ht'giments. priren! L1 cuir;tssc le 

G aoitt 1870 ct Ja conserYLTcnt jnsqn'ü Ja rapitulation de Sedan. 

IJ m'H )':tl'll interessant de J'c"Chcrcher l'c' que Jirent Jes hui! aUtl'CS regimen!s de notrc 

CaYalerie portant rarmure et Yoici le resultat de llll'S rccherches. 

1° .-trmc;c du Rhin. - Deux antres regiments SC '>:~t·riJi(·rent le G aoü!. :t ce:te llll~llle 

bataille de FrorsclnYiller : les 8' et D' Cnirass;er'>. de Ia !Jrigacle \liehe!. Da11s unc L,l!re :lll 

Capitaine tL\monYille 111. lc Colonel Guyut <L b Huch(·re. qui commandait alors ],, S Cui­

Llssier, C·criYait : < l'n fai: digne d\~tre cit<;. c'esl ljll<' dan" cettc eh arge du (\ aoü! k' 1 r,>lll­

pettes dtt R<'giment n'ayaient pas de Cuirasscs e! qn'il en a etr tut- 11 sur ~:2. ~l]!l'~'' c.tll' 

nfTaire, tous les lr<lll1jlet'.es <Jl1t etC· Cuirasses ''· Xous YOit·i done fi:xc'S puur Je 8 ~('~ !rclllij'l':tc> 

chargerenl il \Iurs!Jronn sans cuir:tsv·s. mais e n rec;urent pett de temps apr~'s. 

Quant au n· Cuirassicrs. tl'L'S abime. il \'l'I'S<l St'S dL·hri~ ,:ans Je .S" d ~es cadre~ I'L'llll'c'\'c'l1i 

au <l~püt, it Yersailles. pour ~·y rcl'<>nstitun. I! fit en~uilt' p;1rtie de l'armee de 1<1 Luire. 

2" "-trmee de Cluiions. - Elle ,·omp!:tii. oulrc' Ia diyi-;ion dc Bnnneuwi11> l'l J,. ~· n,··~i­

ment de Ia brig;Hle \lidwl. l;t lll·ig:tdl' dc lh;Yi ilt' .. ~> l'l ti Ct!iras-in~. L<1rs dt' l.t l't'!lll;.,., ,·, 
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cette armee an camp de Ch:llons, on aurait pu croire que l'exemple des cinq regiments ayant 

charge a Froescll\Yiller, aurait ete suiYi par les autres corps de la meme arme. Il n'en fut rien. 

car les 5' et ß' Cuirassiers ne rrjoignirent que le 23 aout, pres de Reims, et leurs trompettes 

etaient en tnniqur, comme Je YOUJait Je regJement. 

Le 30 aout, a la bataille de Beaumont, le 5' Cuirassiers est expose a un feu des plus 

Yifs, en attendant le moment de charger. « Sous cette pluie de balles, eerit Dick de Lonlay, 

qui font de nombreuses Yictimes, les trompettes, qui n'ont pas Ia poitrine protegee eontre !es 

projectiles ennemis, mettent pied tl terre et bouclent sur leurs tuniques les cuirasses des 

hommes gisant autour d'eux ... Lc ~Iarechal des Logis Trompette Schaub s'arrete sous cette 

Yiolente fusillade 11 ). li descend dc cheYal. court a son colonel et eonstate que ce malheureux 

officier a eu le haut du front emporte par un projectile. 1\:'ayant pas de cuirasse, il endosse 

celle de son chef, lui croise les bras sur la poitrine et saute en seile pour rejoindre ses cama­

rades (2) >>. 

De son cote, Georges Bastard, clans son Iivre intitule Sangfants Combats, rapparte les 

nH~mes faits : « Les trompettes, ne p01·tant rien qui leur protcge la poitrine, s'empressent de 

mettre pied a terre pour boucler la cuirasse des hommes gisant autour d'eux ... Le marechal 

des Iogis trompette Schaub s'arrcte sous cette Yiolente fusillade. Il clescend de cheYal, assiste 

son colonel ct constate qu'il a le haut tlu front emporte par un projectile . .:\''ayant pas de 

cuirasse, il endosse la sienne, lui croise les bras sur la poitrine et saute en seile pour rejoindre 

ses camarades ... Le trompette Blanc, du 2' escaclron, est tue pres de son capitaine. Le sang 

ruisselle de sa tete sur sa cuirassc 1:31 

Le ß' Cuirassiers s'etait porte en arricre quelques instants auparavant. Il aYait eu moins 

~\ souffrir du feu de l'ennemi et il est probable que ses trompettes n'ont pas pris la cuirasse. 

3o Armee de Jlct:. - Les 7" et 10' Cuirassiers, ainsi que les Carabiniers et les Cuiras­

siers de la Garde etaien t a I' Armee de ~letz, o ü I es rcgles de tenue furent observees avec la 

plus grande exactitude jusqua Ia capitulation. Leurs trompettes durent clone conserver la 

tenuc reglementaire. 

4" A.rmee dc Paris et de Province.- Le 9' Regiment de Cuirassiers et les Regiments 

dc ~Iarche formes aux armees de Paris et de ProYince, ne paraissent pas avoir donne Ia 

cuirassc a leurs trompettes. C'est du moins ce qui rrssort des questions que j 'ai posees a de 

nombreux stuvivants cle ces eorps. 

En resume, !es regiments donl lrs trompettes prirent Ia cuirasse ont fait partie exclu­

siYemcnt des armees du Rhin et de Chülons. Ce sont : 

Le 1'' Cuirassiers a partir du 6 aoüt 
' 

Le 2'' Cuirassicrs ü partir du ß aoüt 
' 

Lc 3' Cuirassiers a partir du (j aotH ; 

'· 1 l Pendant la rharge. 
,2: Fran<;ais et Allemands., !I, pp. -!:11 et -!;)li. 
i:ll Pp. 25-!, ~61 et 215. 

Le -!" Cuirassiers a partir du G aout ; 

Le 5" Cuirassiers a partir du 30 aout ; 

Le 8' Cuirassiers apres le ß aout. 
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Quant aux Carabiniers et aux Cuirassiers de Ia Garde et aux 6'. 7', 9' et 10" Cuirassiers, 

ainsi qu'aux Regiments de :\Iarche crees par Ia suite, rien ne penne! de croire qu'ils aient eu 

leurs trompettes cuirasses. 

A Ia paix, les 12 regiments de Cuirassiers se ronform~rent aux ordonnances, et Ieurs 

trompeltes ne furent pas munis cle cuirasses. Ce n'est qu'en 1875. apres Ia suppression des 

musiques des regiments de Cavalerie, que Ies trompettes furent cuirasses. C'elait une tradi­

tion, vieille de plusieurs siecles et qui rappelai t Je temps des somptueuses Ii \Tees, qui dispa­

raissait. 

.Je ne ronnais pas de tableaux de Neuville representant des trompeltes de Cuirassiers 

avec ou sans cuirasses. Quant a Detaille, il n'a ruirasse ses trompeltes qu'aprcs 1876. 

On peut voir dans son Armee Fram;aisc, page 120, Ia reproduction d'un charmant 

tahleau representant un regiment cle Cuirassiers sortant dc Ia cascrnc du Quai d'Orsay, sous 

une pluie battantc. En tetc, trompettes et m usiciens ont Ia tunique sans ruirasses. Cette 

scenc date de 187--1. 

Les fac-simile en rou!eur de Boussoci-Valadon et !es diflerentes editions de l'ouvrage 

En Campagne du meme editeur (1) ont reprod uit un trompette du 2·· Cuirassiers, d'Edouard 

Detaillc, date de 187G. Il cst pied-a-tcrre et porte Ia tenue de 1R72 ~1 1875. Son casque est du 

modele 1858, avec plumet tricolore. Ce trompette est en grande tenue de scrvice a cheval, 

car lcs basques postcricurcs dc sa tuniquc sont rclcvees. C'est Je dernier trompelte sans 

cuirasse qu'ait peint Edouard Detaille pour I' epoque contemporaine. 

Le Passepoil rece\Tait avec reconnaissancc toutes communirations relatives aux rcnsei­

gnements ci-dessus. 
P. BE:\'IGXI. 

Les Escadrons Tcherkesses 1 \'oir Ie Pa,sepoil I !l:H, ="" +J. - :-.::;trc 

collegue ~I. Pierre Legros qui dans Ie courmit de l'ete Hl20 etait afiecte comme photographe 

a un groupe d'avions de bombardement en Syrie, nous a communique quelques renseigne­

ments sur les debuts des pelotons volontaires Tcherkesscs <JUi de)1 ü cette epoque rendaient 

d'enormes services a nos colonnes et avaient merite Je surnom dc << Gendarmes du Lihan ». 

Leur costume a l'epoque est deja cn toiJe kaki tirant un peu sur Je vcrt. L'armement 

est un melange de nos mousquetons de cavaJerie ct de fusils Lebe! d'infanlerie souvent portes 

en travers de Ia seile. Le bonnet cl'astrakan cst couvert d'nn dessus bleu ou amaranthe 

retombant d'un cöte. Apres Ja chute de !'Emir Feyc;al, quelqucs elements eherifiens passereut 

ü notre service et se joignirent ü eux; iJs s'en distinguent par Ja coifTure qui etait leturban 

en toiJe kaki cercle cl'anneaux noir et or. 

:\I. Legros nous a communique a l'appui dc ces rcnseignemcnts <rnelques interessantes 

photographies dont nous Je remercions bien vivement, mais malheurcusemcnt trop petites 

pour pouvoir etre reproduites uliJcment ici. 

E.-L. B. 

ll) \'oir aussi ]es Grandes JlWIU'lWres dc l'ArnL<;e Fran\·aise. du llltlllC cditc-ur. 
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LE Se REGIMENT DE MARCHE DE CUIRASSIERS 
a I' Armee de Ia Loire 1870 

(PLANCHE HORS TEXTE No 6) 

Le 28 noYemhre 1870, I es 18" et 20' cor ps, composes surtout de regiments de marche 

et de mobiles, sous lc commandcmcnt du gl'n2ral Crouzat, ret;oiYent !'ordre de s'emparer de 

Beaune-la-Rolande occupe ain~i que ses abords par une grande parlie du X' corps allemand 

couYert par des aYanl-pos!es nombreux:. Le 20" corps porlera, il peu pres seul, le poids de 

l'allaque, car le IR' corps end deyoir s'assurer Ia possession de plusieurs points avant de 

reprendre sa marche. II es~ ~linsi arrt;te deYant Jurarwille et n'arrivera devant Beaune-la­

Rolande qu'il Ia fln (le Ia h:tlaille. L'afTaire eLlit man<{Uee et la marche sur Paris entraYee. 

Le ;)'' regiment dc n;:lrehc de Cuirassil' i"S csl eharg(· dc faire un lllOLIYC!llent yers Ll 

gauehe <le l'ennemi. en n··::lilt'· tl'1l' diYersion d•!Yant permettre l'installation d'une batterie de 

forl calihre. Ce magnilique r~·gimenl. urganis~ par le Lieulenant-Colonel de Brecourt des 

Carahiniers de J'ex-(;arde Imp(·riale. se comp :Jse de -l- escadrons donl un de Carabiniers, 

Hn de Cuirassirrs <'e Ja (;arde et deux de Cuir .tssiers de Ia lig<!t'. Ll' regilllent qui doil a~lirer 

l'allention de l'ennemi ~·:l\:ll1n'. se" esc:l ·r:•ns en ligne, sut!' le Ieu :L· l'enncrni, sans se 

lais-er arrL·cer l'~'r !es di!':kull::·s du lerr:1in c:JuYerl de Yigne:;, coup~· rk fosst"·s et d&:remp~· 

par les plu;es ,·l Ll neigt• rt'-cenlt•s. La plup<:rt dc': chus <enfonccnt dans Ja lerre mollc sans 

(·clail'r. ccpL·nd;in· 1e :l· t•<carlr()n :! une diz:tine d'h"llllllL's hors de com!Jat, dont 7 tHeo.;. 

Les Ca'.:dier-.. onl cunsc'!"YL' l:l lL'llliL~ <:e-.. corps ~lt!XIjllels ils onl apparlcjnu, en 

enil'Y:tnl lc"; insign<'s :nq-l·ri:lll\. l'aigk dc' cuirasse it cc moment n'cst pas cncore enleYe. Les 

Carahiniers onl ('()11Sl'l'Yt'• ll'urs l'p~tulelles eca rlales el !es Cnirassiers ]es epauletlcs en fil 

hlanc. Le Colond :t enkn'• Ja courunne de deY:lnl d l':\" ct:urunnt"· de Ja chaJJraque. 

Le Colonel de BrC·c"urt di:. d:111s ses n;cils qH'il aYait tuujours ~mpres de lui un 

hrigadier-lr!ltllpellL' des c::r:Jl;ini,·r" dun Comm:md:tnl des Cuirassiers de la ligne, ce dcrnier, 

de caractere !:tcilurnt·. Cc,t cc quc nous :lYons eherehe il rcproduire sur nolre planche. 

Le Colonel dc BrC·courl deYinl par Ja suite (ieneral de diYision . ..\'ous tenons ces 

ren~cignenwn!s tic '-'<111 1i:-. :,•ti \!. !t• Ctd.>w·! dl' BrCt·our!. ct:mnl:t!!d:t:J:. k 13·· chasseur~ :t 

Rene LOUIS. 

Sabre de Chasseurs a pied de Ia Garde Imperiale 
LL· ;ri·-, bc·a:1 -"!IJ!"l' d,· l:t co!!cction P:tttl I;L·o!rru.\ it Tru~Ts, n·produit ci-contre, n'est p:1s 

L'Ulll:lll' on i'a Hl quLiqul't'ui, t:n -.:J!Jrl" d"officiers dL' ch:tsseurs it pied de Ia (;:lrde de l'Empire: 
il n\·n a ni !a longucu:· ni !:1 poign(·c; c'l'ct un .-.:tl;re-!Jriquet de f:!nl:tisil' qu"t:n sous-offlcier du 
,·orps lun adjc:d:tnl uu st.·r~c'II:-a"tjorl a f:tit I!Wlllc·r pour son tt-.age pt•rsonnel. L:1 lame a ;Jt.l mm. 
dt• long. !:1 poig:Jt'l' t'sl t'll il'tlir,·: :w CL'Illl'l' d,• L1 pl:tnl'iw son! t~l''.sint·l's Lt !J:llldl' de cuiYl"l' que 
,·nJJITL' ll' dth dt· !:1 pt•ignt·l' l'1 t'l'iil- qui l'iJil'>lilut· !:1 !Jr:tnl'lJL• dt• g:trdt·. 

E.-L. B. 
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S:dJrt' de sous-officier des Ch:•sseurs it pied de Ja (;:trtie 
Collection P:t:'l (;eoffroy 
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, 

REGIMENT DE TIRAILLEURS MAROCAINS 
Sous-Officier des cadres fram;ais, Tirailleurs et Moghaznis 

1933 

(PLANCHE HORS TEXTE N" 7) 

Au moment oü s'acheYe Ia pacification du :\Iaroc, nous croyons bon de fixer quelques 

tenues et particularites des Regiments dc Tirailleurs :\Iarocains, qui y out pris une large 

et glorieusc parl. Ce sera en meme temps, un hommage rendu a toutes les troupes qui ont 

comhattu lit-bas . 

.'\ous donnons dans Ia planehe en couleur,, 3 tenues de sous-officier. 

Rien de particulier pour la tenue clc campagne. C'est la tenue de campagne du 

modl>le generaL en drap ou en toile kaki sel on les circonstances. Galons postiches en or 

sur fond kaki. Kepi recouvert du manchon. Cuirs fauves. :\Iousqueton modele 1916. Les 

cadres n~ portenl ni sac ni barda. 

J.cs :.! aii~l'l'S knucs. tellUL'S (;l' Yillc, c;ont cclles du reglement de 1930. Le petit galon 

d'or plaec sous lc passepoil horizontal du kepi, depuis 1933, est l'insigne des cadres de 

carriLTe. Lc bandeau du kepi, bleu de ciel clair sur le dessin, peut etre aussi bleu de ciel plus 

fonce, conune Ia vareusc. L'insigne du kepi et du collct n'est pas un Secau de Salomon, mais 

bien pJut<)[ UIH' eioiJe it ;) IJranches, en or. 

Par dcrrierc, Ia ntrcuse est fendue jus qu'a Ia ceinture. De chaque eöte de la vareuse, 

un crochet pour soutenir le ceinturon. Passepoils du collet vert clair. Galons de la largem· 

d'avm1t-guerre. Boutons demi spheriques, genre grelot, unis. Brides cl'epaulettes en or sepa­

rees par llll fil de ~;Jil' rouge. 

Ceinturon en soie bleu de ciel clair, du modele des officiers, mais it un seul plateau. 

Pantalon demi hussarde garance it passepoil bleu de ciel. 2 plis sur chaque cuisse, 

partaut de la ceinture. Boutons de la ceinture rouges. Boltines a elastiques du modele general. 

Cape du mod0le general bleu alpin :1 pas~epoils wrt clair au eollet. 

;\ous avons 1)lace nos personnagcs de la planehe en couleurs (un peu arhitrairement 

pour !es sous-officiers en tenue de ville) dans la cour d'un poste, surmonte de son mirador. 

Les ljrailleurs marocains (voir Je e!·~)quis) ne portent pas dc sac. Les planchettes 

rendant le sac rigide, risqueraient, clans les regions depourYues de bois, <l'etre employees 

comme combustible, et rendraient Je sac inutilisable. Le fourniment est donc mis dans la 

toile de tenle el « tourne », puis attache aux epaules ou porte en bandonliL·re, it volonle. Les 

ustensiles de campemenl sonl fixes sur Je harda ou portes :1 Ia main au gre de l'homme. 
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Tirailleur Jfarocain 
Tenue de co/onne 1933 

Cheieh kaki. - Vareuse et pantalon toile kaki. -
Pas!:i>epoils bleu fonn' an col!ct. - :IIolletieres kaki. 

- Toile de tente kaki. - Cuirs fauves 
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(Bizarre retour des choses, ce barda ne rappelle-t-il pas l'ancien fourniment de nos soldats 

sous Louis XY ?). Les supports brises etant souvent casses, les tirailleurs portent alors un 

baton, comme sur. le croquis, dont un bout pointu sert a passer dans les reillets de la toile 

de tente. La coill'urc (chewux) varie suivant Jes lribus. Le eheich est porte de differentes 

fa<;ons. Souvenl, lc tirai!leur en laisse pendre une extremite par derriere. 

:\'ous donnons aussi une tenue de ~Ioghazni. Les :\Ioghaznis, peuvent, au point de 

vue du senice, t>tre assimiles au.x gcndarmes indigenes. Dans le bled, ils « font » la securite, 

!es estafettes, recherchent !es dt'serteurs, portent !es plis, sont employes au.x bureau.x arabes. 

En ville ils sont plantons et font un service analogue a celui d'un garde municipal. Ils ont 

tous le mante:m bleu, c'est leur uniforme, et ils ne sont pas peu fiers de leur etat. 

A. GOICHON. 

BIBLIOGRAPHIE 

LES CAHIERS DC 19me IÜ<:GDIENT D'I~FANTERIE. - Nous signalans a 

ceux de nos collegues qui s'interessent a l'histoire de nos Regiments la publication intitulee : 

<< Les Cahiers du 19" Regiment d'Infanterie », revuc trimestrielle que dirige notre collegue 

:\I. Picrre :\lasse, dc I'Association des Ecrivains Combattants. Ils y trouveront de nombreu.x 

souvenirs historiques, concernant aussi bien la Grande Guerre que les Campagnes faites par 

!es ancicns Curps. ancetres du gloricux lH. ,Les derniers nunu~ros, illustres avec gout 

contiennent notammcnt des documents interessants sur le camarade de combat du 19" d'Infan­

lPric, cet hero"iquc Hegimcnt des Black-\Vatsch Ecossais dont ~I. Paul ~Iartin a deja entretenu 

nos collegues dans Je numero -1 de la 12'' annec du « Passepoil ». 

Prix de l'abonnement pour !es 4 numeros de l'annec : 10 francs. S'adresser a :\I. Pierre 

~Iasse, 7.) bfs, nte .IL'an-.Lntrl'S, i Brest (Finislere). 

CA VALIERS. - Tel est le titre du magnifique ounage que pn\pare cn ce moment 

chez l'editeur :\Iauricc <l'Hartoy le graml champion de !'Esprit cavalier et du panache, :\1arcel 

Dupont (le brillant auteur de « ~os vieux houzards » ). Le Iivre contiendra 20 reproductions 

en heliogranue d'aquarelles de ~Iaurice Toussaint. Ces vibrantes pages, cette superbe illus­

tration plairont cerlaincment a nos collegues a qui nous sommes heureux d'offrir un spedmen 

de cet ou\Tage et de ces planches qu'ils trouveront inclus dans ce nunH~ro avec un bulletin 

dc souscription it retourner ~\ l'editeur, :\Iaurice d"Hartoy, 95, rue dc Ia Pompe, Paris (XVI''). 

E.-L. B. 
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ARMEE ITALIENNE 
Milice volontaire pour Ia Surete nationale 

(1923-1933) 

(PLANCHE HORS TEXTE No 8) 

L'annee 1933 nu1rque le 10• Anniversaire dc Ja formation de la ~filice Volontaire pöur 

la Surete Nationale en Italie a ete 

commemoree ayec enthousiasme dans 

toute la Peninsule. 

Oette ~lilice, qui s'est depuis 

.affirmee par ses meri tes, peu t etre 

consideree comme la renaissance des 

troupes volontaires qui ont laisse dans 

l 'histoire de l'Italie tant de souvenirs 

d'heroisme, d'abnegation et de foi ; 

comme ks chemises rouges Garibal­

diennes, les chemises noires Mussoli­

niennes sont toujours pretes a donner 

leur· vie pour l'Italie. 

Le gouvernement Fasciste, dans 

la situation tres difficile ou il venait 

-de se trouver aussitöt qu'il fut maitre 

du pouvoir, tout en conservant son 

<>rigine Revolutionnaire, utilisa ceux 

qui venaient de prendre avec tant d'en­

thousiasme une part active a Ia Revo­

lution. C'est avec Ie consentement de 

la maj orite des Italiens que surgit Ia 

M. V. S. N., ereee le 22 janvier 1923 

pour le service de Ia Patrie, sous les 

.ordres du Chef du Gouvernement et 

qui doit etre, en 1Cas de mobilisation, 

.absorbee par I' Armee et Ia Marine de 

Guerre. Le recrutement en est volon­

taire parmi les citoyens ages de 17 a 
.56 ans. Fig. 1. - Milicien arme du manganello 
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Fig. 2. - lnsignes des diverses Milices 

.:\!ilice des Ports 

Milice 
des Frontieres 

Milice 
Uni v ersitaire 

Milice 
des Chemins de fer 
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La M. V. S. N. se trouvait donc formee, repartie en 1·2 zones, avec 12 inspecteurs aya.nt 

pour chef un Commandant General. Dans chaque zone, un certain nombre de Legions sdon 

son etendue. Chaque !Legion, commandee par un Consul se composait de 3 Cohortes, de 

3 Centuries. Chaque Centurie comprenait 3 Manipules .d<e 3 Escouades, suivant !'ordre Romain. 

Les Citoyens inscrits au Fascisme portaient le nom de Tertiaires, ceux composant les 

Escouades d'actions portaient le nom de Princes. ,L'uniforme comportait la chemise noire 

avec le pantalon gris-vert et la chechia noire (figure 1). Tous les Miliciens etaient armes du 

baton (manganello) ; dans les expeditions punitives, chacun portait les armes personnelies 

qu'il pouvait se procure•r. C'est avec cette armee que le Fascisme a conquis le pouvoir. 

A !'heure actuelle, la M. V. S. N. est organisee en Legions et groupes de Legions, qui 

ne constituent pas set!lement une• force armee en temps de paix, mais aussi des elements 

combattants en temps de guerre, car la Milice combattra 

avec ses Legions encadTees dans les grandes unites de· 

l' Armee N aüonale. 

La tache de la Milice est politique, educative et 

militaire•, ce qui explique son fractionnement en plu­

sieurs espe•ces de Milices, savoir : Milice Unive-rsitaire, 

Milice Forestiere, Milice des Postes et Telegraphes, 

Milice des Ports, l\filice des Frontieres. 

Chaque Milic,e• a son insigne particulier (fig. 2) 

porle sur la coiffnre. Gelle-ci est, suivant les Milices, 

la chechia, le chapeau alpin ou la casquette commun 

maintenant a tous les corps de l'armee. 

Fig. 3. - Officiers : Coiffurcs 
et manches de la vareuse 

Fig. 4. - Offleier 
en redingote noire 
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Fig. 5.- Patt es d'rpaules d'Officier 

Grande te111ue Tenue d'ete 
Officiers Offleicrs Officiers Gen emux Consul Senior Officiers 

subalternes supericurs gcncraux subalternes 

Les distinctions de grade sont portees sur Ja coiffure, la patte d'epaule et les manches de 

la vareuse (vareuse en drap gris commune a toule la Milice). 

Les grades sont les suivants : 

Officiers 
generaux 

Offleicrs 
supericurs 

Offleicrs 
subalternes 

Sous­
Officiers 

Troupe 

) 
( 

( 
. ( 

I 
I 
\ 

Lieutenant general (General de Division). 
Consul general (General de· Brigade). 

Consul (Colonel). 
Premier Senior (Lieutenant-Colonel) . 
Senior (1Commavdant). 

·Centurion (Capitaine). 
Chef manipule (ILieutenant). 
Sous-Chef manipule (Sous-Lieutenant). 

Premier Adjudant. 

) 
Adjudant-Chef. 
Adjudant. 
Premier Chef d'Escouade (Sergent..JChef). 

\ .Chef d'Escouade (Sergent). 

( Sous-Chef d'Escouade (Caporal-Chef). 

(
) _ Chemise noire de Choix (Caporal). 

Chemise noire (Soldat). 

On a institue aussi les grades de Premier Caporal d'honneur et de Caporal d'honneur, 

dont les marques sont un insigne triangulaire ·brode en soie rouge (flgure 11) qui est porte 

sur le haut de la manche, de la vareuse ou de la chemise noire. Ce grade est confere pour 

des services extraordinaires. 
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L'uniforme camporte pour les officiers la grande tenue, la tenue ordinaire, la tenu,e 

de marche et la tenue d'ete (planche hors texbe N• 8). Les pattes d'epaule de la grande tenue 

sur la vareuse grise sont en meta! dore avec les emblemes du fascisme (aigle pour les 

{)fficiers generaux, faisceau pour les autres) en motifs argentes en relief. Sur la vareuse 

blauehe de la tenue d'ete les pattes d'epaule-s sont en drap noir et comme la vareuse blan· 

ehe n'a pas de patte sur la manche J,e's differents grades de Ja meme serie se distinguent par 

le nombre d'etoiles de la patte d'epaule (1, 2 ou 3) ; motifs et etoiles sont brodes sur drap 

rouge depassant en lisere pour les consuls (fig. 5). 

Les officiers au Heu du sabre portent 

Ull poignard attache a gauehe du Ceinturon. 

L'echarpe bleue de ciel commune a tous les 

{)fficiers Italiens et le rceinturon de parade­

completent la grande tenue. Le manteau 

~st en drap noir, et est porte en bandouliere 

Fig. 6. - Nouveau casqtie de la Milice 
et de 1' Armee 

Fig. 7. - Offleier 
Tenue de societe - 1934 
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Fig. 8. - Insignes des grades 
Galon d'argent 

Chef 
d'escouade 

Premier chef 
d'escouade 

0 

/ 

Adjudant 

0 

Patte d'epaule 
Adjudant 

chef 
Premier­

adjudant 

dans la tenue de marche. ILes offi.ciers ont e galement une redingote en drap noir a dem: 

rangs de boutons dores (figure 4). 

Depuis le debut de 1934 les officiers de· la milice ont adopte, comme tous les officiers 

de l'armee italienne, une tenue noire pour ceremonies, tenue de· societe et de soiree mieux en 

rapport avec la tenue des civils qu'ils rencontrent a ces occasions (fig. 7). 

Les adjudants portent l'insigne 

de leur grade (galon d'argent batonne) 

sur la coiffure et les pattes d'epaule ; les 

ch~fs d'escouade (galon d'argent plat) 

sur la 1coiffure et la manche (juste au­

dessus du parement). Les sous-chefs 

d'escouade et les chemises noires de 

·choix (galon de laine rouge) sur la 

coiffure et la manche (fig. 8 et 10). 

Il y a lieu de remarquer toutefois que 

dans la milice forestiere seulement Ia 

hierarchie des sous-officiers est com­

plete ; dans les autres c'est un chef 

d'escouade (sergent) qui remplit les 

.divers emplois. 

Les chemises noires portent sui­

vant les circonstances, la chemise seule, 

la chemise et la vareuse, et le manteau. 

En tenue• de marche ils portent le man­

teau roule en bandouliere comme les 

officiers (planche 8 et fig. 9). 

Tout reccmment vient d'etre 

adopte un nouveau type de casque com-

mun a toutes les troupes italienne's 

(fig. 6). 
Fig. 9 

Chemise noire en tenue de marche 
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Fig. 1 0•. - Coiffure de sous-officiers 

Adjudants Chefs d'Escouade 

Fig. 11. - Insignes en soie rouge 
Premier Caporal Caporal 

d'Honneur d'Honneur 
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Ainsi formee avec son caractere essentiellement fasciste la N. V. S. N. est entretenue 

dans unc atmosphere• de discipline qui doit la conduire aux plus hatdes renonciations et aux 

plus rndes sacrifices. Elle est toujours presente et il suffit du .moindre signal pour rassem­

bler les formations pour quelque destination que ce soit. 

C'est clone dans une almosphcre toute de comprchension et de sympathie que la 

N. V. S. N.· accomplit sa mission dans la claire vision d'un avenir resplendissant sur un hori­

zon sans bornes. 

Et pour terminer celte rapide etude nous donnons ci-dessous l'image de Celui qui. 

apres avoir ete l·e promoteur du mouvement fasciste, reste l'ame de toute l'organisation de 

l'Italie mod•erne et le Chef supreme de l'armee et de la Milice nationale : Son Excellence 

M. Benito Mussolini, guide inconteste, admire et adore d'un grand peuple. 

Cav. Cervi ANSELMO et Commandant E.-L. BUCQUOY. 
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POUR LES BOUTONNISTES 

Yoici quatre boutons qui nous ont ete communiques par notre Collegue Je Docteur 

Germain qui scrait heureux de les voir identifies. 

Le 1" en etain semble etre de l'epoque Secund Empire, il porte au revers Ia mention : 

Duguur. Paris. Le 2'' est un houlon de cuivre sur meta! : th•mi-homhe qui srmhle dc Ja !in 

du Sccond Empire .. -\u dos : dorure garantic et une man1uc 

de fahrique qui semblc C·trc un cavalier entre cleux ancres. 

Le 3", en cui\Te, semhJe, par son aspect pla:, etre de Ja 

fin du xYIII' sii·cle. mais est-il franc,ais ·? Quant an -!", 

argente. il porte au revers l'inscription : Quenelle, Paris. 

Cest sans doutc un houton de liYree de Ja :\Iaison du Hoi, 

ma;s est-il Ancien-Regime ou Restauration '! 

f\ 
Ii / lY/ 

Consulte sur ces points, :\I. Louis Fallou lJUi esi le specialiste dL' Ia queslion des 

lJOuluns a emis les avis suivants : Le l" ne se ratlache i1 alicun service militaire franc,;ais, 

iJ pourrait appartenir a une formalion eivile 1administration ou autre): Je second, süre­

ment du Sec(mcl Empire. est d'un usage scolaire et non milil:lire : le troisiemc n'appartienl 

certainement pas ~l Ja marine militaire franc;aise ; le qua lri.:'me e"t un hmi!un de Ja Iiner 

Royalc de Ja Restauration (plutöt vers Ia fin) mais 11L' semh!~. pas appartenir ni :\ Ia :\[arine 

militairc du Rui, ni il la .\Im·ine civile clont !es houtons 0taicnt particuliers a chaque corps 

ou serYice. 

Dautre part. en reponse il une note de has de page parue dans le n · -± dc 1933, page 92, 

.\I. Fallou nous pric d'inserer Ja communication suiYante : <, Tous !es dessins reproduits dans 

« Le Bouton Uniforme Franc,;ais » de L. Fallou ont l;le executes d'apr.:'s Je,., t'\:l'lllplairl's orio;i­

naux l'l authenliques et !es dates indiquees d'apres les reglrments offi.cieh. 

E.-1.. B. 
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QUESTIONS ET REPONSES 

!l2"'p Question (pos~e par :\I. P. B.). -- Un :\Iembre du Passepoil pourrait-il donner 

la description exacte et detaillec dc la fa<:on clont s'enroulait autour de la tete, le turban des 

Zoum·cs, Tirailleurs Algeriens et Spahis ; mo Je qui a subsiste jusqu'au commcncement du 

siecle. Pourrait-il aussi donner l'adresse d'une personne sachant enrouler un turban? 

H3'"" Question 1pu~~c par :\L P. B.). - Pourrait-on incliquer une personne ayant 

fait la campagne de Tunisic. cn 1S81. et si po.>sihlc dans lcs 2' ou 4'' Hussards? 

H4""' Question (llils~e par :\L Chwareau clc la :\Iensbruge). - Pourrait-on m'indi­

<JUCr ]es numeros des regimcnts dc cavalcric lrgc•re qui ont ete doles du casque it la :\linerYe 

mis en servicc peu d.e mois avan~ Ja guerre. :\Dlts connaissons les 5·· ct 15' Chasseurs et le 

11' Hussards. :\Iais parmi les au:res ·? 

Reponse a Ia 8H"''' Question · l'usee p~tr \1. lc .lonckherr den Tex).- J/. lc Colonel 

Gcmhur:cwsJ.:i, Dirccteur du J!usee de l'A.rmee de \'ursuuic, a cu l'amabilite de nous adresser 

2 calques colories de documents cxislant ä ce J!us1'c cl n'JJOIHlant ä la question ci-dessus et 

que nous auons communiqucc au dcnwndcur. IJ'aulrc part, .l/. le Colonel Thomas a bien 

voulu nous cnvoyer ä cc szzjet lc rcnscigncment suivant : 

HEGLE:\IEXT PHO:\ICLGUE LE 3 SEPTE:\IBRE 1810 

PA.H LE PHI:\CE JOSEPH POXIATOWSKI, :\IIXISTRE DE LA GCEHRE 

Titre X. - Ht·ss.uws 

AnTICLE PHDIIEH. - Unif'orme. 

L'uniformc de hussard sc compose d'une pl'lissc de drapbleu fonce doublee de fourrure 

hlanche et borclee de fourrure noirc, aYcc trois rang~es dc 18 it 20 boutons suinmt la taille, 

et d'un dolman ll col cramoisi avec autant de boutons. Ceinture hongroisc ;\ cinq rangs de 

nattcs. Pantalon il Ia hongroise <tvec sou:achcs sur !es coutures. \'este ayec Blanches pour les 

corvees, pantalon long de drap gris garni de cuir entre les jambes, ferme cn bas de chaque 

jambc par six boutons. 

Bottes it Ia hongroise, cirees, avec eperon d'acier. 

Shako bleu clair avec cordons. 

Grande tcnzze (Officiers). - Pelisse douJ,Jee de drap cramoisi, garnie d'~ts~rakan !Jbnc, 

5 rangs de bou Ions, a 18 Oll 20 chacun suivant Ia taille, poses sur des brandellourgs d'argent. 
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La pelisse est bordee de soutaehes ; ornements soutaches sur le dos. Dolman a col cramoisi ; 

memes brandebourgs et memes soutaches. 

Pantalon bleu clair avcc ornements a la hongroise soutaches sur les cuisscs. Bottes a 
la hongroise cn euir noir verni avec cordons. 

Ceinture hongroise en tresse d'argent et de smc cramoisie. 

Shako de drap bleu elair avee cordans et ornements d'argent suivant le grade. 

Petite tenuc pour l'dc. --Dolman bleu fonee, eol eramoisi Lorcle de soutache. 5 hrande­

bourgs en natte, ~ rangs de 5 boutons de la mL;me maniere que pour la grancle tenue. Gilet 

blanc. Pantalon long de drap gris garni de cuir gris entre les jambes, handes de drap cramoisi, 

portant chacune () hontans de meta! blanc. 

Pour l'hivcr. - Pelisse de drap bleu foncL;, garnie d'astrakan hlanc, a 5 hrandehourgs 

de soie cramoisie et d'argent. 

~Ianteau rond de drap blane. 

Les sous-officiers et soldals portent aussi des shakos bleu clair, leur pelisse est garnie 

de mouton noir. 

X.-B.- Les officiers de Ia compagnie d'elite et cettc compagnic cntiere ont un kaiback 

d'astrakan noir, ~l calottc dc t:rap bleu clair dont !es plis sont reunis au milicu par un bouton 

de meme drap. 

N.-B.- Le 10'' regiment de cavalerie (hussanls) se distingue du 13" (hu:,sards) en ce 

que, plus tard. ]es galons, hrandelwurgs ~e sont dorc•s, mais ks cordtJns rcstent L'll argenl. Le 

shako est egalement bleu clair, Ia pelisse est hordee d'astrakan noir. 

AHTICLE 2. - Distinction des grades. 

1Les officiers des hussards se distinguent par lc nomhrc des galons plaees au-dessus des 

paremenls : Sous-lieuten~mt : un galon. Lieuten:ll11 : dcux galons. ~:apil:tine : trois galons. 

Chef d'escadron : quatre galons. ~Iajor : einq galons, don! un d'or d quatrc d'argent, ou 

un d'argent e: quatre d'•Jr. Colonel : cinq galons d'argenl ou d"or. su:Yanl Je rt'·gimcnt. 

Dragonne de cuir noir tresse avec gland ü franges d'argcnl ou d"or, it grosses torsades 

pour les offlciers superieurs. 

AnTICLE 3. - Armcmcnt. 

Sabre recourbe it poignee d'aeier, comme lc fourrcau. 

Pistolets de calibre garnis d'argent. 

Giberne de euir noir awc aigle et petit galon d'argcnt. 

SahreUtehe de cuir wrni, por!ant l'aigk d'argent. 

Ceinturon, helieres, ctc. dc cuir noir; bouclcs d'argent. 

AHTICLE -L -- Equipaye de cl!cvul. 

Seile hongroise aYcc deux paletles en aYanl d cn arriLTl'. 

Bride de cuir noir, aYec houcles cn argent. :\'umero t;u r(·gimenl sur !es plaques du 

croisillon, du poitrail et de la croupiere. 
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Schabraque dc drap cramoisi avec bande hlanche ; hande en argent pour la grande 

tenue ; schabraque recouverte d'un siege en mouton noir. 

Portemanteau gris. Le manteau est roule sur l'an;on. 

Les officiers superienrs se dislinguent par la largeur du galon sur la schabraque, le 

siege de Ia schabraque est en peau d'ours au lieu de mouton noir. 

P. S. - Les trompettcs ont le kolback de renard jaune, pelisse blanche bordee de 

renard, avec brandebourgs de fil blanc et cramoisi. 

Les trompettes du 10· hussards ayaient un dolman bleu, la culotte cramoisie et des 

bottes jauncs ; ceux du 13'' un dolman cramoisi, une culotte bleue et des bottes rouges. 

D'apres !es planchcs <le l'omTage « L'Armee du Grand Duche de Varsovie » par 

M~I. Chelminski cl ~Ialihran, le numero du regiment SC trouYe sur la sabrctache (sous l'aigle), 

le portemanteau et la schabraque. 

Au 10· hussanls tg~tlons <l'or) l'aigle d le numrro de Ia sabretache sont en argent 

mais Je galon de Ia sahretache cst cn or. 

BULLETIN OE LA SOCIETE 

ßibliotll« .. que du Passepoil. --La Socide adressc ses remerciements i.t ~I. Je 

Capitaine Boutmy puur Je don fait it b Bi!Jliulh.:·quc du Pas,l'poil de son interessante noticc 

hiographique ~ur ~I. il' C:•J!onel Eggcrle. du 1 ;i d'arlillerie, 11atif de Colmar. 

Distribution d'orif)inaux. -- iL;t pc<ilc lomhola que nous ayons organisee l'an 

dernicr entre ks mcmhrcs de Ja SDeiete puur Je tirage au sort des originaux disponibles 

ayant ete du ;oüt de nos cullegues. nous l'organisons it nouye~w penn 193-±. Le prix du 

billet dc parlicipation resle fixe it cinq franes. Lt• nombre des aquare!L~s ~t re1mrtir sera de 

10 au minimum, donl () nriginaux du Passepoil d 1 aquarelles de Benigni sur l'arme des 

euirassiers. Ce nomhre sera augmcnle it raison de original par 10 billets demandes au­

dessus de 100. On peul ~e faire inscrire dO:·s maintenant entre les mains du tresorier. 

Liste des )lemhres.- Ont de aclmis dans la Societe au cours du 1'' Trimestre 193-± 

Comme ~Iembres aclifs : ~ßl. P. Benoit, it Lyon ; Capitaine Gillot. it Saint-Cyr ; P. ~IaSSl;, it 

Brest : G. Sarlel. it Lyon ; R. Schlagdenhaufl'en, it Strasbourg. 

Comme ~Ie mhrc s correspcmdanls : ~I. \'an dc r Spe k, ü Ams terdam. 

Commc AbcmiÜ'S : Les ~Iessageries du Li \Te, it Paris; HirsclnYaldsche Buchhandlung, ü ßer!in. 

Le Directeur tle Ja publicalioa Commandant E.-L. BGCQCOY 

Le Geranl E .. \TSSBAL\l Imprimerie J .-L. P .-\ TOX, Troyes 



LE PASSEPOIL 
14· Annee 

ESTERHAZY-HUSSARDS - 5' REGIMENT - 1786 
Marechal-des-lo&is, tenue pour le• exercices de petile auerre 

PLANCHE N· 5 
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Tete de Colonne 

Brigadier-T rompelle 
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Colonel de Brecourt Chef d'Escadron 

venant de1 cuirassiers 
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SOUS-OFFICIERS DES CADRES FRANCAIS DES REGIMENTS DE TIRAILLEURS MAROCAINS - 1933 
T enue de cam pagne Tenue de ville En cape 
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ARMEE ITALIENNE MILICE VOLONTAIRE POUR LA SURETE NATIONALE - 1923-1933 
Premi~r Senior , Chef d'Escouade Centurion Consul 

Tenue ordinaire Tenue ordinairor Tenue d' ete Grande tenue 

Officier (renue de marche)- Chef Mani.pule (M1lice forestiere a cheval ) - Sous-officier (Milice des ehernins de fer) 
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AN NONCES 

LIBRAIRIE CH. CLAVREUIL 
rJu'qtH'R Pil~lnll\, Jlal'i'l 28-125- 5 9 , Ru e de Seine, P ARIS ( Vt ··) Tt'•l(·pli. n<llt lllll !l:l- 1 ~> 

--------~----~~--------------- 1 

.\ clial an c•tmplnnl !II' li\Tt'S eu lotts g .. nrr,;, spticialemcnl sur les Costumes l'l I'Art militaire, 
Ia P.:ivolu t ion l'l' le P remier Empire. - Culal•>gu I'IIYo~t·· f'l'<llll'll ,;tu• d• •m·tnue 

Moui llard.- Les Regiments so us Lo uis XV. Cpn,;lil11lion tlc to11s !es corps tlc lt'"'lf",: •i Ia 
snltlo' dl' Ft'illlCI.' (Wnuant !es guetTCS <.lt.: Stwcc~~iuu it l'Eutpin• ct dc Sept ans. Pans, 1 $8:!, in-J'"Iin, 
c.u·tontt<~gl' dt> l't:•diL. parl'aiL elal. 250 f r. 

StlfH'I'ht' onnagu, le premier donnant le detai l des uniformes des differents rögiments, illustre 
de 4) pf anches en CO Uleurs, Or et argent, l't.'jJI'UdlliSalll 1cs tll'ocjleilll'\, U{('llllill'dS I'{ I'O-.JIIIllt',; dt• 1; ;l"j 
it 111 I 'I G l't 1pt'oducl ions dc lahleaux. 

Cost umcs et Uniformes. ncvuc Jli,;luriquc 1H><'ttllH!tlait•c, publi(•c par Ia « Socicte J'llisloit't' 
du LoslutnL » sous l·t dit·e!'liuu !1:.: .:>L. :\lauricc Ltluil· l'l dc l\I. ,\llll'rL Dt'jll'<'aux. l'aris. J !J 1 'l. 
1U ltlllllc·rns pelit in-.\". . . . . • 40 fr . 

Stlt·ie complt'!lc de cc qui a pru·u dc cctle inlt'rrossante ncvac, il luslt'ec llo 5G planchcs cn 
noie ct t•n eouletll'S dc coslullH'S civils et mililairP,; 

Bottet ( GapHaine .\l.). Yeterans, Frcres d' \rm• •s lll' I'Empirl' Ft•nnr,:t is, 01'ht'i~ l'L :\l,;<ln.illcs 
llc Sainlc-lleli•nc, 11~:!-1815. Lcroy, 1\JOG, in-8", ht· .. urnc dc 4 planelies cn coulcut·s. (,\ u licu 
dc 30 francs 1 • • • • • • 12 fr. 

La Legion d'honneu r - Riga ul t. - L'Eloil• dP l:t Ll·ginn d'ltonnL'lll' ( 1804-1894). La :\lc­
d;dllc l\lililairc. Lcroy 1 !104, in-4" br., ol'llc llc noml>rt·ust~ gt'UYUI'L'S l'l de planelies cn noir ct cn 
cuuleurs. 30 fr. 

OFFRES ET HEMANDES 
OCCASIONS. -- A Ja snite de Ja nole paruc sot: . ., cclle ru:brique sur Ia couver tnre d u d ernier 

numc r o, nous nvons I'C\;ll 5 <Jemandes d'achal clc in 1"' ann-'e dc Ia Swbrc lac h c que no us nvions 

anno Jwee. Commc il nous al'l ive d'avoir quelqucfois connaissance cl 'occasions dc cc gcnrc, nos 

collegues q ui dcsi r craicnl completcr ccr!ains ouvrages auraient interN a nous s igna i rr ce qu'ils 

r·peherchen' . Xous pourr ions ninsi, sans les annoncer, dres ~er unc Iiste dc ces clesidcra!as auxq ucls 

nous no us cfl'orccrions dc donner 'sa!isfaction :l cl fur c, it mcsurc qu'il no us scrait possible. Ce 

Sl'l' \'icc SC'rait, bien cnlcndu, cntieremcn l grnluit. 

Xous po:.;vons des maintcnant d'aillcurs annonclr les demnn<les :uivan!es : 

1) Le .Journal militnire de 1872 it 1924; 

2) Le .Jo urnal militaire de 1810 ll 1813 ; 

3) L n 1'• annce ·dc Ja <iiherne; 

4) L es annces 1922, 2G et 27 du Passepoil. 

Louis FALLOU, A MARBOUE (Eure et-Loir) OFF RE 

- D AYOT : albums obl., reliure edi leur, bon clal : La Revolution {rcm 9aise : 100 fr.; 

Xa poleon : 100 fr. ; Jounu!es reuolutionnaires, 1830-48 : 55 fr. 

- Les Cahiers du Capitaine Coignet, in-4", rel. edil., l.tel ex., avcc lcs pl. d,c .T. Lc B~an! cn 

heliogravure, Hachctle, 1888, rare : 120 fr. 

- Xap uleon, par Lacom·-Gn) et, pl. noir ct coulcu1·s, reliurc cd., bei C!at, in-4" : 120 f r. 

- Centenaire de Xapol<;on, alb um in-8", La Sabrelac h c, carl. rle l'cd., bon etal : 25 i' r. 

- E ta t mili!airc, 1 787, rcl. veau usagcc, manque 3 ou 4 derniercs pnges : 12 fr. 

DEMANDE : Tou!es eslampes en coulcurs uniformes sur I es uniformes fran~ais, anterieure­

mcnt a 1870. 

Aussi p laqucs el hontons, b r evets et dCcorations, el imageric en couleurs . 
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SOCIETE D'ETUDE DES UNIFORMES 

Fondcc a Strasbourg, Je G Fevricr 1 <)20, sur J'initiative du Capitaine E.-L. SUCQUOY, 
la Societc d'Etudc des Uni~ormcs" Lc Passepoil" est patronnce par un Comite d'honncur ct 

dirigce par un comite actiL Eile sc proposc dc publier dans lc prcsent B11llctin tous documcnt 
et renscigncmcnts concernant l'habillcmcnt, lc harnachcmcnt, l'6quipcment et l'armcmcnt de 
J'armec fran<;:aisc aux differentes eroqucs dc son histoire: Lc Bulletin parait tous !es trois mois. 

La Societe comprcnd : des Membres fondateurs, bienfaiteurs, actifs et correspondants. 
En dehors de ses Men~bres, la Societe admct des abcnncs i:t son bulldin. 

Pr6 idents d'honneur: M. le g6ncral IE.QSCHAUER et M. G. SCHWEITZER. 

COMITE ACTIF. 

E. NUSSBAUM 
(Sec; c.aire-Trtlsorier) 

CoMMANDA:-.:T E.-L. BUCQUOY 
(Fondateur et Presid~n·) 

V. HUEN 
(V ice-l'resident) 

CAPITAI:'>:E DARBOU 
(Membre perpctuel) 

M EDEC I?\-CO LONEL FERRON CAPITAI:'-:E BO UT MY 

H: BOI SSELIE R VICOMTE R . GRO UVEL L. RO U SS ELOT 
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Avant-Propos 

Pour rcpondrc (1!1 dcsir de plzzsieurs tle !lOS collt~gues qui nous onl demande des 

renseignements sur !es Troupcs Suisses all scruice de France. nous avons decide de consa­

crer a ces corps la mafeurc J;artie de deu.r nllmt:ros. \'oici le J!rcmier; zzn aulrc suivra en 193;) 

ou 1936, suivant l'w'cucil qui sera fait ä celui-ci. 

Ces numcros sont fH'c;parcs saus la direclion de .11. Emile Sussbaum, notre infaligable 

frrh:orier qui a bcallCOllfJ Cfwfie [es fl'Ollf!CS dl'llllfll~l'CS Cf tl qui SeS fn;qucnfs SCjOUI'S ell 

Suisse ont permis dc mettre au point cette qucs/ion. Sous Ze remercions tres viuement ainsi 

que JI. Ze Liellfcnant-CoZoncZ Pelcl, de l'urnu;e Suisse. et lous ceu.r qui onl bien voulu appor­

ter leur collaboration ä ('(' numero. 

Avant de leur donner la parole, raJ!J!elons seuZement que les cOl'JiS d'Jnfanterie Suisse 

ont ete jzzsqu'au nombre dc 11 regimenls i1 Zu {in dc l'Ancien Rl;yime .: de G, puis de 3 

demi-brigades sous la Rt;Polution, de rl;rJimenls sous /'Empire, J'Cconsti-

tues ensuite SOZIS Zu Re.~llllll'(l- lion : en Jillls des 2 rcgiments 

nouueau:r faisant partic rle la Garde Royalc. I-r1 R.cuolution 

de 1830 mit fin it lczzrs st'l'ui,·fs fll France. 

Plaque 
en cuivre pl ei ·.1 

avant 178(' 

l.olleclion D' L~ndolt 

Cdl. E.-L. HCCQCOY. 

San,; tloutc pbque 
lle lbudrier ou de Giberne 

Troupes Suisses 
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GRENADIERS DES REGIMENTS SUISSES 

AU SERVICE DE FRANCE VERS 1775 
(PLANCHE HORS TEXTE No 9) 

Cn grancl patriole alsacien, lc professeur Hecht, <le :\ancy, possede un superbe lahleau 

ü l'huile, datant d'enYiron li7.J et inlitule : Suil[e du .\lilitaire de France-Infanterie-Grena­

diers des Hegimenls etrangers, dont 8 allemands, 11 S!lisses. j irlandais, 2 regiments Royal­

Italiens et Hoyal-Corses. 

I! nous a aulorises il reproduire quelques Suisses 

rc me rci c m e n t s. 

qu 'i l ret;oi YC ici IlUS meileurs 

Erlaclz etait le graad anc~t•n de nos regimcnls sui-.;scs, il datait dc lGil. Louis XIV, 

connai ssan t Ia hra yourc cl Ia fideti le des lla n des su is•,es, a Yai l depeche ü Bernc Pjcrre 

Stu ppa, capi laine au x Gardes s ui sses. pou r l n er dc s r~'gi menls, car Ia gucrre de Hollande 

Ctait proche. Le 1-l aoül Hii 1, le Con,:eil Sou \crain de Ia Yille et Repuhlique de Berne 

acconlait i1 Sa .\Iajeste tres Chretienne I rt:·giincnl dc 12 compagnics ü 200 hommes, ä lewr 

parmi ses bourgeois el sujels. Le commandeitll'IÜ cn t'ul donne au Comte Jean-.Jacqucs 

d'Erlaeh, eapitaine aux (;arde-; Suisses. Sucn•ssin·nH·nl \'illars, .\fay, Bcltens, .Jcnner, il etail 

CO!llllla!Hle depuis liti2 p~ll' le brigadier Ahr~dJa!ll d'Er!aeh-H.iggishng. En garnison a SatTe­

louis en li.i2, nous le trouyons il Phalshourg en 'epll'mhre i-L il Fort-Louis en i5, ~~ Sarre­

louis en juin liiG, au Quesnoy en octohre, cte .. dc ... 

Boccard, leve l'll lßi2, etait eomm~mdc depuis k ;> mars li.i2 p.tr Fran<_;ois-Philippe 

dc Boceard . .-\ Belfort cn I ii2. il dail ~'t (;renohle l'll septeilihre i:~. il \\'issembourg en 

amH i:J, ~\ Surrelouis en oclohre iG, ete ... 

Dans le :\'" mai-juin l\12R du Passepoil nuus a\-Jns dejil parle de Boccard. Alors l{U'a 

la grandc reforme de Choi~eul en 1 iß2, tous lvs reg;me~:ls de genlilhommes ayaienl perdu 

lc 110lll d:: ll'ur eolonel, !es regiments suisses Lt\aicnl g.tnl(•, Ylt !es eapitulations. 

Sonncmhery. admis it !:I solde de France ll' 1 i feYrier l tii2, fut Jonne it .\f. de :-:alis­

Zizers. SuccessiYCilll'lll C.Jstella, Bellens, :\Ion in, Hcding, Pl\ll'er. il echut en 1 ili8 ll ..\I. de 

Sonnemlwrg. :\ous lt.- lrouYons ü Douai en aYril 1ii2, it Cond(• en od<Jbre i2, i1 Douai en 

aoüt i-l, :\ .\Iontmedy en nowmhre i-l, il lksanl:on en •>ecohre i(i, dc., etc ... 

:\os regiments etaienl sans eesse en moun·ment le long des rmtles de Franec ct de 

:\ayarre. Ces changemenl,; de garnison etaient d'ailleurs fol'l appreeies de nos soldals de 

mdier, engages pour eourir Je monde. Leur passage dans ehaque Yil!c, au eours de leurs 
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Tambour-~lajor du Ht'•ginll'nt d'Erlal'll Yers 1110 
J)'apres Pochon 

Tous lt>s gal~_nl~ ~._·n argent. - Plaque de ceinhirnn en cuiYl'L'. ~ Epl·c Ü poignl>e t't bout du 
f,wrreau blanc. - Cannc a pommeau, bout ct cilainettc argent. - Baudrier noir a galon, 
franges et c•c·n"nn argent. - Tous ]es cuirs JJlancs. -·· \'este blanche galonnec argcnt. - Collct 
l't hahit rnuge. Collet l't'Y(;'l'S, part'll}(-'IJtS ('ll pannl' no;re. retrollssh hlancs.- cu:otte~ gut.~trcs. 
houtons l'l c'()c'arde hlancs. -- CheYCllX poudrc·s. 
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innombrables etapes. donnail lieu ü des feles mi!itaires o:·gGnisees par !es garnisons, surtout 

lorsqu'elles etaient suisses elles aussi. 

Le Reglement du 10 mai 1/ti+ avait donne au regimenl d'Erlaeh. en dehors de l'habit, 

ruuge donl nos Suisses &t,üent si fiers. le collel, les re\'C'rs. les parements de panne noire, Ja 

duuhlure blanche, Ja vesle et Ia cu!otte de drap hlan~·. les poches en long a 3 boulons. 

Les ours bernois, comme on les appelail avec admiration ü cause de leur bravoure et 

<ie l'ours noir qui ornail leur hlason, devaient promener fierement ces 2 couleurs de leur 

villl' nalale, rouge et noir. sur tous les champs de ];alaille de France, d'Espagne, d'Allemagne 

el de Russie. Tous les regiments kves ü Bnne por~O:·rcnl en eilet jusqu'en 1822 l'habit rouge 

it distinc<ives noires. Patte d'epaule no1re ü gauehe pou;· retenir la banderoJe de giberne. Pour 

fusiliers, tricorne galonne de fll blane, it coc:1nle blanche. Pour grenadiers, haut bonnet 

de peau d'ours brun, orne Sllr Je devant d'une plaque Cl! meta! !J]anc, de cordons et raquettes 

en fil hlanc et d'un petit plumet hlanc. En ete. gul;lres de loile blanche, pour !es temps de 

pluil' en toile noirc. en laine gris blane pour l'hinr. Lc Ceinturon a plaque de cuivre, la 

banderoJe de giherne. la hretellp de fusil el Je collier dc tamhour etaient en huffle blanc, la 

giherne cn cuir Iwir, orn•!e sur Ia paleletle d'un medaillon en eui\Te aux armes de France. 

Ha\Te-sac en peau de Yau garni de ses poils. :tYec hretelles en buflle blanc. Par ordonnance 

du + aoÜl 1771, Je soldat portait aprt'·s .S ans dc scrYice un cheHon cn Jil blanc, de 10 lignes 

de !arge, sur le haut du bras gauehe; :tprO:·s J(i ans ~ cheHons el apres 2-! ans Ia plaque de 

n;terance. La remise de cet insigne aux Yicu x hran•s donnait Iicu it. nne ceremonie mili­

taire !Jien ClllOUY::Ulte. J)eyant Je regiment Hll grand l'Olllple!, :1\'CC drapeaUX et musique, et 

pn;scntant les armes. !es che\Tonnes. ml'ltanl gcnou ~erre et chapeau bas, prelaient serment 

et reccvaient leur dipltHn,:. Le major leur louchait l't;paule du plat de son epee, puis Je 

capitaine agrafait Ia pla<rue de n'Lerance it 'a hau:eur r!u cu·ur <;u decore ; pour finir, le 

regimenl defilait devant ll's nottYC~mx m:•:laii!C·s. L':tppoinle. le soldat de 1 ,,. elasse d'alors, 

porlail un galon de fil hlanc au-dessus et paralli·lement au parement, Je raporal 2, le sergent 

1 hande en argenl d'un pouce de !arge, luut le long du llllrd superieur du parement. Suivant 

tllll' Yieille coutumc suissc'. le sergent avait droit it Ia canne, qu'il portait, pendant le ser­

Yice, accrochL'e au ~· houlon <!u n•vers gauche. lc J:ou~ passaut entre le corps et le bras 

gauche. Souvent meme. L•s caporaux Ia portuient ainsi qu'on peul le lire dans le cahier 

de n;clamnlions du regiment de Cüteauyieux. it :\ancy en I/HO, oü les soldats demandent it. 

leur;; ofliciers l'aholition de la canne pour !es sergents et !es eaporaux. Fusil modele 1771, 

:t\l'l' hagnette en acier tn•mpl'. Sahre ü poign,t't' de cuiYre. 

Dans Je renteil de :.Iontigny de 1772, nous trouvons des l'usiliers d'Erlach. Boccarcl et 

Sonnemberg en casque de cuir lwuilli, turban en ve~ni marin. frontal rn cuivre et chenille 

ll<lire. Xous supposons que cette eoill'ure n'a pas ete :Hloptl'e. les essais n'ayant pas donne 

salisfaclion. 

Les reglements. Je grand tableau du lllUSl'e de Darmstadlt represen!ant lous !lOS 

r,;~imenls de 1773, Ir reeucil de :\[ontigny. !l'~ gouaches de Hnll'mann. !es grannes popu-
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Tambour du Hegiment d'Erlach nrs 1/ii(l 

D'apres Pochon 
Chapeau noir· il ga1nn e! t'Ot'~lrdc ldan~ "· ChL'\-l'tiX 

poudrl·s. ~--- Cr~tYatt· l'!lllg,_:. -- !I~hil l':ll!g'L'. -- Cp]}iLT 

de tan1bour. buutn~h. Y-.·:·d:.'. cl'it!furnn. rl'trlluss!s. Yt.:stc 

et culottcs blanc'. --- C"lkt. l'l'Y<'I''- paremvllh. nich 
d'hirondelll' nuir:- :t ; .. :;a'url tk li\Tt~:..- no:r l't hhuH'. ---­

Fourreau ü 1J-,)ut L'lli\·'.-L'. ----- (;al~~n:-- dc liYrl>c hlatll' L·t 

noir sur l(.'s L'!llltur ,_•:-.. 

laires. !es portraits de l'epoque confirment 

les uniformes representes sur le tableau 

de .Xancy. 

La ques!ion des drapeaux, musi­

ciens et tambours est tres embrouillee 

]lOlll' ]es regiments suisses, Oll chaque colo­

nl'! donnait nux drapeaux !es couleurs de 

son hlason ou de sa liHee et habillait Ja 

clique ü s:t linee. 

Punr d'Erlach. tous !es documents 

lui donnent le grand drapeau ü Ia croix 

J,bnche de France. ses 4 quartiers giron­

nl>~ de ::! Jlammrs rouge. blanche et noire: 

le drapeau-colonrl tont bbnr, Ia croix el 

h·,; llammes tqant simnlee;; par des coutn-

Depuis l'ordonnance du 2.) avril 

1 /lö/. lcs t'l!ls de tambour denlienl l~trc· en 

cniHe. da poids de 7 liHes, awc rereles 

en hois. n·apr\·s un docnmrnt dn regrrtte 

colkdionneur Pochon. de Brrne, !es tam-

b<JU rs ayaient l'hahit dc Ia troupe. avrc 

galon dc Iivree hlanc et noir. Ceci corres-

pundrait aux couleurs du hlason {;('~ 

t!'Erlacl~. de gueules. au pal d'argent. 

charge d'un che\Ton de s::tble. 

Choi-eul. Colonl'l General des Suis­

-;e-,, c<mcl:ll Je :..; bai 1 ili-1-. aYec le louabk 

cm'on dc Bernc. suiYant lc style image 

de 1\;poqne. nne nonYclle capitulation qui 

lni permettrait d'org~miser !es rC>gimcnts 

'-Uisses s;l!' lc picd fran(;ais. Le regimenl 

dait eomnose de 2 hataillons de H compa­

gnics charune. dont 1 de grenadirrs et 8 

de fnsiliers. L'Etat-\lajor se composait 

ti'1 coloneL d'l major. <1'1 qnartier-mai-

1 re. 1 chirurgien-lll<ljor. 1 :~unbour-major, 

1 ministre. ll' r(·giment dant prolestant. 

P:n h:ll~lillon. 1 ~1ide-maj,1r. 1 sous-aide-
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major, 2 portc-drapeaux. 2 gan:ons chirurgiens ou fratcrs (perruquiers cn l11l;me temps, le 

cumul n\qant pas cncorc intcnlit) ct 2 pren)ls. 

Lc,; rcgimcnts dc ßoccnrd ct Sonnemherg. ln·c-; dans les 13 c,mtons confederes et 

compo,es dc eathoJiques d de protestants, aY:ticnt 1 aunH)nicr et 1 ministre. Tous avaient 

lc !ihre <'xcrcicc dc leur rulte. Chaque eompagnic clc grenadicrs dait composee d'l capi­

taine. 1 licutcnanl. 1 sous-lieulcnant. 2 sergents. 1 fourrier. -! capomux, -! appointes, 40 gre­

nadicrs d 1 lambour. 

Lc·' -! eaporaux, lcs -! appointt;s ct !es -!O grcnaclins c:aicnt distribues en -! cscouades 

dc 12 homtlll'S chacunc. <lonl 1 enporal et 1 ;tppoint2. La 1 d 3" escouade formaient la 

scdion it laqucllc etait attachc Je 1'' sergcnt. Ia 2· cl ~, escouadc formaient Ja 2' section a 
laquelle dait altachc Je 2 sergenl. La 1 scction elail sulJ<>rdonnet• au lieutenant, Ia 2' au 

s<) u s-lieu t e nant. 

La I'Ollljlagnie dc fusiliers se composail d' 1 capitaine, 1 lieulena•ll, 1 sous-licutenant, 

-! scrgenh, fourrier. K c:.<porau:-.:. K appoinles. -!0 fusiliers cl :! tambours. 

Les S caporaux, lcs 8 appointes et Jes -!0 l'usiJiers formaicnt K escoualles de 7 

honJnlt's. y compris l capural d 1 appointC·. La 1''' et ;:;·· escouade formaient la 1" 1/2 sec­

tion. it laquel!e dait altarhe Je l''' sergent. la2 d lj' cscouade formaient Ja 2' 1/2 section, a 
laquelle da:t allachc Je :2· ~ergenl, Ia ;~· et 7 escouade formaient Ia 3" 1/2 seelion comman­

dee par lc• 3 sngenl, Ia t' L'~ K' L'S('<Jllade l'<ll'lllail'nl Ja + I 2 secliun. ll laquelle elait attache 

Je -±· sngenl. La I" et 3' 1 2 sel'lion formaient Ia 1 · seclion. ;.ubonlonnee au lieutenant, les 

2' ct -±· I ··:2 seelions formaient Ja 2·· sedion commandee par Je S<llls-lieutennnt. 

Le majm· s'occupait de b police. dt· Ia disciplinc', rlc Ja tenue. des exercices, elc ... et 

aYail suus .ses ordres Je quarlier-mailre l'l les fourriers. 

Le quarlin-mailn·. a~·ant rang de sous-liculenanl a\ait l'administration des deniers, 

du Iogement. du campemenl, des distrihutions d ~l\ait les fourriers sous ses ordres. 

Les pr(•yÖ[s Ctaienl chargcs de Ja proprde du quarlier d du camp, sous les ordres des 

fout-riers. 

Les porll'-drape;lllx elaienl de Yil'll'.: •ergenls rengagC·s l'l ;)\;lll'lll rang de dernier 

so u s-li eu tenan l. 

Lc·' sous-aides-majors aYaienl rang dc lieulenanl. 

Le :~llnhour-major aYail rang de scrgcnt el etai' atlar·he i1 Ja compagnie colonclle. 

LL' regiment ne pniiYait dre emlwrqucsur mer: il parlil cependant pour Ja Corse en 

1/H-L La capilulatiun etait signee pour 20 ans . 

! --·) 
I I-· 

. \\'-'l' !es aulrcs cantuns. !es ncgocialions furcnt t•lus dures el n'aboutirent qnc vcrs 

LL' rt·glemenl du 25--!-1/G/ donnail au rl·gimvnl <.c Boccard lc cullct rouge. Le collet 

jaune fut prohabJement maintenu comme plus seyant. 

Conune drapeaux, !es rccueils de Chaligny 1771 et ~Ionligny Jui donncnt la croix 

hlanche de France et lcs ! cantuns girnnnes de 7 Jlammes, 1 cramoisie au milieu, puis, de 
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ehaque eote en s'eloignant, 1 noire, 1 jaune. namoisie. Le (;eneral Susane indique aussi 

7 flammes, mais 1 cramoisie an milieu, puis de clHHJllC cöte en s'eloign:111t, 1 noire, 1 jaune 

et 1 bleue. 

Drapeau du r(·giment 
d'Erlach-Higgesberg ( 1 i62-1 i82) 

Pour Sonnemherg, Je ri·glement du 10-.J-17G7 

lui donnait comme rmJlenr dislinctiYe Ie bleu de roi, 

mais sur totdes le~ gr:lYurcs, Ia nuancc est hleu ou:rc­

mer fonce. Elail-re une tradition ·? 

Comme dn1pcaux. ~lonligny. Chaligny. l'Alma­

nach du Drapeal! de 1 !lO~ lui <hmncnl Ia croix hlanehc 

de France cl chaquc carrt': •'irontH~ de ,., 7 ilammcs. 

1 hlanrhe au milicu, puis dt• chaquc c<>te en s't'·loi­

gnanl, 1 rouge, 1 hlunchc, 1 nrte. Lc medai!lon dc 

1771 indiqut• dnquc t·arrr'· parlagr'· en 7 Hammcs, 

1 hlanche :lll milieu. puis dc rlwque röte en s\•loi­

gnan!. 1 rouge. I ld:lnchc, 1 ldl'U cdestc. I.e~ dra­

peaux daienl. t·ommc de nos j(lurs. Ie symhull> cc LI 

palrie. pou!' !es Suisscs, lt• •yndJIJk du pays au ~i'IYice 

duqucl ils s'daienl engagt'·s. aussi les conscrils pr,~­

taient-ils serment sur lt's drapeaux. Lc n'•giii','n'. au grand eoinplc:. 'L' f••riiwil en earrt'•, 

!es drapeaux rassemblt·s au eentre du 1'' l ~ !J:iluillun, C'l dt•:Ti(·rc cux. musiciens et 

tambours. Le commandant. faisanl prt'·scnlcr ll's armes, s':u:rt·'sail aux n·crue-; massecs en 

nn peloton, il leur rappt•.lail qut• s'e!ant cngagt'•cs de lcur propre gn'•. l'lles dnai,•nt lidelitt'· 

au Hoi d ü ses drapeaux et qu'cllcs alla'en~ prdcr st'l'tlJL'nl. Lcs .'ci:ncs. n·pos:tnl u)ors 

!'arme du c<ile gauchc. sc deeou\Taicnt, melt::ienl lcur ehapeau att bout de Ia halonnette 

et le\'anl Ia main droite. juraient de senir fid\·IL'IIH'lll Sa ~lajestt'· tri·~ Chrdienne. suiYanl 

Ia formnie <Jlle leur diciait le ~Iajor, de d:•fendrl' lcurs drapcaux. de m' jamais lcs allan­

donner et <i'o!Jeir aux ordres qut' Ieur donJWL:il'nl L·urs orticicrs ;~u ll· :n de Sa :\Ia,ies~,;. 

Pour pouYoir rccunstituer exaclement !es drapcaux l'l Jcs !iYr~·,·s des !:imhours cl 

musicicns, il faudrail connaltrc !es couleurs d,'s hlasons ct d,·s !iy:·(·l'~ dc-> LlJnilles qui onl 

cummande lcs n;gimcnts suisses, 

Ponr lous !es details non mcnlionn0s il'i. nous pri<Jils II<Js krl<•ttrs dt• se rcporter it 

.nos articlcs anterieurs Cllncernant l'annee de l'anc:en!H' IIwnarl'hie. 

Lit·ulL·nan:-Col"nl'l PELET el :\l'SSB.-\.C~l. 
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Sabre de Sapeur du Regiment de Boccard 

1752-1782 

Ce sahre qui a figurt'· S•lUs h· ~· li it b Yenle 

C.lllin de l'H<)le! Dr()uol. cn mars 1 !ll2. et ;:ous I~ 

:\ s;3 ü Ia nnte X .... de mai 1 \l2i, fait parlie 

:lcluellemcnt de b l'!l:lL•diun du noctrur GcorgL'S, 

i1 ~aney, qui a hien Y<Jt!ltl ll•Jll~ rn donnrr commu­

nica~ion. En yoici ]p-; princip:llr" car~1dL;risliques : 

Poiyn<;e : en cuin·L· : Pommenu it ll>le d'aigle de 

.J,.,.,in archa'iquc. it douiJIL· qucue ~·aju.~tant sur la 

LTni,ii•n· p<lr des goujons. Poign(·e en bois rrco~Jn•rt de 

l;;halll' it 14 tour-. de filigrane •ors composl' de 2 fils dr 

laitolL (;nrcle form(·e d'une croisii:·re it quillons rPnfles 

;u:x L'Xlrc'mit(·s. dont l'an!l·rieurc se redresse un peu, Ia 

]W'l(·,·ic•un· (·tant r::battm•. llt•lni-orl'illons '"Jl';rieurs. 

Lamc : it fli·chc tri·, li·gi·re, prc·sque droite, de 

()ll,i '". '" de Jong sur ,itJ "' '" dc· Lu·gp, Ia poinle <!ans Je 

prolnngpment du dos tout enlic·r laille en dents tle scie : 

()S .~randes den!s si·par·l'l'' p<lr des peliles. 

ll'un C<Jl(· de Ia LtJllL' l'in'LTiption <c Heg' de 

llnccard Suisst· >• :J\'l'l' sur !'!{ un pnincon reprc;'icnLlnl 

ll11 !{ COUrOJ:lll'. 

llt• l':IU:re l'l\tt'· :i ntotih gra\·t'·, qui svnt l'll 

j>clrl<tnl t!u !:1!011 : un e11ll'L•l<tc~. 1111 carloucht• Loui-; XY 

L'tllourt'· dt• drap.::ux, lli1L' t'<HJuilk Lnui'i XY. 

Fourrcuu : L'l1 cuit· m(·di;JllL' ,ur !<1 fat'L' interne 

;tYvc 2 g;u·nil~:n·, L'll cuiY!'l' qui sont : 

"' de h<tul :ll·ec pl'lil rehord it 

J'emlwt:chun•. coupt'·e droi~ il l<t pal"lie infer·ieure; sur 

Li Ltce i11'erne. it 1 l'lll. du bord supt-rieu1· fente pour 

u11 p:tssanl dt• cuir et 1'11 des!ious 2 trous; st>I' LI face 

inlL·rne 2 :rous it 3 '" "' du bord infL'l'ieur . 

. \u bout : Le cuir s'arrete it l'extremite inferieure 

du fot:n·;au et laisse pas~er Je hont en euin·e qui est 

tlxe it l'inliTieur du foutTt•au et dont Ja longueur pri­

J;rilin• Jlill':tissail L~lre d't·n\·iron 2 cen!im(•tres. 

-1 
! 
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FUSILIERS DES REGIMENTS SUISSES 
AU SERVICE DE FRANCE VERS 1789 

(PLANCHE HORS TEXTE No 10) 

L'inepuisable manuscril de Striedhcck dc Ia Bibliotheque ~ationale de Strasbourg nous 

a encore fourni 3 fusiliers fort interessants, representes magistralemenl et avec une scru­

puleuse exactitude par notre collegue Rousselot, d'aprt'S des chapeaux et habits de sa 

collection. 

Le Baron d'Ernesl, capitaine au corps. aYait pris Je commandemenl du regiment 

d'Erlach en 1781 il Totll011. A ~Iontdauphin en septembre 83, il passa en Corse en 84. Le 

Lieutenant-General de Brienne, ministre de la Guerre, avait forme cn 1788 Ja 43' brigade 

d'infanterie avec Ernest, devenu 64' d'infanlerie et Salis-Grisons (\)' suisse - 96' d'infan­

rie). Les 43' et 29' brigades formereut la 21' division stationnee en Corse. Lorsqu'en 89, 

Ernest revint en France, la situation des regimcnts suisses devint de plus cn plus difficile. 

La populace, excitee par des revolutionnaires. payes prubablement par l'Etranger pour desor­

ganiser nutre marine et notre armee, leur n'n<:ait Ia vie impossible. Le Canton de Berne 

dut rappeJer en mai 1792 Ce bean regiment qu i aYait SCI'Yi 3 rois HWL' honneur et CJUi eut 

mieux merite. 

Le 6 mai 92. Beat Louis de \Vatterville, major au corps, en aYait pris Je commande­

ment. A Lilie Ja canaille insultait journellement !es soldals de Die·sbach. Denmt rette 

situation sans issue. les Cantans rappelerent lrurs troupes et Ie 20 aoüt 17\12. Ja Legislatiw 

licenciai t le·s corps suisses. 

~os generaux devaient regretter amerement. lor~ <rue la Franee fu! envahie, le depart 

de ces soldals de metier qui, en pleine bataillc'. tenaient eomme des murs sous Ies boulels, 

qui creusaient des rues sanglautes dans Ieurs rangs ou devant Ies c~waliers qui leur ren­

!raient dedans en tapant comme des fous fur;l'ux. 

Ils etaient pourtant durs il tenir ccs cerYeaux hrüles, coureurs de eabaret. se 

battant pour trois fois rien ; mais ils buYaient aussi souwnt pour ouhlier, cnr ils avaient le 

mal du pays, mal terrible et mysterieux, tellement rednute qu'il etait interdit de jouer du 

cor ou de chanter Ia vieille pastorale suisse : << Le ranz des vaehes » ou d'autres chants de 

la patrie lointaine. C'est que le mal du pays faisait desnter ces montagnards. Le General 

Bardino, dans ses Recherehes historiquc's sur !es usages militaires. parues en 1843. raconte 

que leurs offieiers s'ingeniaient a Ies distraire du mieux qu'ils pouYaient pour !es empeeher 

de penser a Ia terre natale et tachaient de trouwr dans chaque compagnie un joyeux drille 

Ionjours lustig 1gail. d'oü nos braYes troupier~ ont fait Je loustie de Ja eompagnie. 

Une complainte populnire d'A,Jsaee. si Yicille que ll's origines s'en sont perdues, nous 

parle du Suisse i1 l'h~1hit rouge montant Ia gardl' au Hhin. I! n~\l' dans LI paix inlinie du soir 
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S:tpet;r· I appo i 11 tL·) 
du Hg! de \Ya!ln·illl' 1 l' Suisst·l 

des~inl· (i"~Ipr(·..; n:ltl!l'l' il lL.llL· 

pa1· Fc·.'erai>vnd '~l"sc'.· dc ll;\lc·l 
Bonnet d'our..., noir ü pl:tquc de 
L'lli\-l'l'. <:IH·\-L'llX pnudn.··,.,. <:nJ 
et craYafL' blane ..... --- 1-fa!J:t rougc 

,•,arancc.- Cülll't l'<lll:.;c· h I"""'Jloil 
L!ane, l'l'\ er~ et paremcnts (!L· pannc 
uoirc ü pasSL'pilih i>laiH'\. - Pa~:-,e­

pnil Ycrtical au panmcnt IJ!arll·. -­
Epaulettt:~. galoil d'appoinle. cuir·s. 
\este. tahlier, t'drou:--sis. hnutons 
hlancs. - Hachv c·n fcr it manche 
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d suhitcmcnl !es monlagncs, !es lacs. !es Yallee~ dc sa tcrre 

natale. scs Yieu:-; paren's, sa fiancee lui ttpparaissenl dans le 

loinlain. La Fata :\Iorgana l'atlire it lui. il nc ]ll'Ut plus resis­

ter. il descrll'. esl rcpris el l'usi'le. Cest que la discipline etait 

tnribie. d'autant plus terrihle que le soldal. suiYant Ia cou­

lume anccslralc des bandcs suisses, nc pouYait c;tre juge que 

pttr -;es officie·rs. L'Ahhe Auberl de b Chcsnaye-Desbois. dans 

S!lll Didionnait·c des mo·urs ct cou!umes des Fran<;ai~. edite 

<'11 1/li/. l!ous ranmle LIIH' seance dc conseil de guerre reuni 

('!l plcin air. llll milieu du reginwnt forme en carre. t•ne pile 

de lamhours forme il' tribunal. l'n c~:pi:aine-Commandanl est 

grand juge. assisle de ~ asscsseurs ; un Fuurrier est greffier. 

l'n Lin!lcnant fail fondion dc rapporlcur et dcmande 

l'application de Ia peine, conformement au code suisse. Cn 

Sous-Orticier r:ei'end l'accuse. La sentcnce de mort est pro­

nriiH'L;e. Je gTand jugc, arme d'une haguetlc noire, fait 

appruchcr Je condamne ct lui dit Tout commerce cesse 

entre Yoth l'l lcs hommes. Yrlus allez mourir aussi \Tai que 

je bris,• cdte baguc:tc, el il jelte aux pieds du condamne les 

dru:-; brins de Ia Yerge rompue. 

l'n conseil dr rcYision, compose de.) ol'ficiers du 

cr>rps. sous Ia presidcnce du Colonel. n•yoit !e procL'S. Il 

ratifie ]c jugcmcnt. lltl des ci\les du carre s'Oll\'l'C pour 

l'execution. Lc :\linislre des Cultes han1le lcs yeux du con­

da mnC· en Iu i ad rcssan l !es derniL'i'l'S er msola lions de la 

rrligion. pu:.., Ir condamne csl l'usiJie. 

Lr Directoire ful hcurcux de poU\'d:r reprcndre it son 

"l'l'\'lt'e en 17\JS ks ;l n;gimcnls suisses au serYiee sarde, 

lul'Sljlll' k roi dc Sarda:gnc eut ete forcc d'abandonner ses 

t'<ats. :\'olrr H;IH;re lll~liir,· TanconYille en a ecrit l'hisloire 

dans ll' :\ · ;) dc Ia 10 annee du Passepoil. 

Ll' Hi·glemenl du 1''' oclobre l/1'\() aYait regle il nou­

n·au !es unil'ormc-.. Lc ch~1peau hicorne aYait remplace le 

tricrlrnc, il r·c,ail tlurn ~ ans. Les compagnies se distin­

guaicn: par Je pom pon : au I''' balaillon, bleu dc roi pour la 

1' compagnie. aurore paur Ia ~··. Yiolel puur Ia 3". cramoisie 

pour Ia -t· .. \u ~" hataillon, !es pompons etaienl moitie blancs, 

hrun ct bout t'!l cuhTt'. Poignl'e 1ll!lili0 des couleurs susdites. l-Iahit rougc garancc, Ccarlate 
de sahre d hout du founeau 
t-'lli\Tl'. - Garnitnre~ du fusil vn fer. 
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aux Gardt>s-Suisses; il deYait durei· 3 ans. 

Poche~ en travers, hordees d'un passepoil 

bbnc. Fleur de lys de eouleur dislinctive 

pour d'Erlach, noire, jaune pour Clütteau­

Yieux, bleu celeste pour Dieshaeh, sur !es 

retroussis. Parcment de 81 mm. dc haut, Ia 

manche Clail fcndue sur une hau!eur l:e 

1-Hl mm. Yestes et cu!otles cn lricot hlanc, 

pour l'elL;. culoltes en loilc hlanch~·. Les 

vestes duraicnt il ans, Ia euloltl' 1 an. Glll'­

lres en toile hlanehc pour Ia ;.\ardc t'l Ja 

parade, en loile noircie pour Je senicc 

ordinaire et !es roules, cn lainc noire pour 

l'hiwr. :r+ houlons fcrmaicnt !es gulilres. en 

loilc pour lcs glll'trcs hlanehcs. en cuir pour 

!es gudres noircs. Les jarreliL'I'l's t:·iaicnl dc 

Ia loile ou Cl(Jll't· dc Ja gudre el s'atlaehaicnl 

aYCc des houcles de cuivre. Lcs galons dc 

grade etaienl plan;s ohliqucmcnt sur les 

manehcs. Le setgcnl-major aYait ~ galons 

d'argeni Iin, sur drap de Ia eouleur dislinc­

LYl', sur chaquc aYan[-]lr<h, lc fourrier aYai~ 

ces ~ galons sur lc haut du hras. Je sergenl 

1 galon d'argenl sur ch:H!llC aYant-hras, lc 

caporal ~ galons de lil blanc el l'apjliJinle 

1 scul. 

Ll' Co],Jnl'! aYait ~ t'·pauldlcs en ar­

gent. orn(•es d'unc fr :mge it graines d'epi­

nards d Clll'dcs Ü puils, Je .\Jajor ~ epau­

Je['cs cn argen!. mais an•e franges it graines 

d\;pinards scult•mt'nt. Le Capitaine aYail 

lllll' epauleltc it gauchc, semblable it cellc du 

.\Iajor, lc Liculenant tl!H' t'·pauldte it gauchc. 

losangec de earreaux dt· soie de Ja coulcur 

distinctive. an·c franges d'argenl el de soie, 

Je Sous-Lieutenanl t'·paulel te il gauehe il 

fond t:c soie de Ia couleur dislindiYc. it 

carreaux d'argent. d lranges argen! el soil'. 

Lc Porte-drapeau aYail it gauehe une t'·pau-

tlffki<T d1· lliL·'!J<'ch n" 1);;· 1"7' Suissc) 
i'l'ill' par Bourgt·ois lll 1 /~JIJ L\lus(·c de 1'.\rmcc) 
(:nL'ai·de l't)U~c-blcu-bl~till'. Bouton et gausc de 
coL·ard(· ar.~l·nt.- P1unlL'l hlan.._·. -·- ChcYcux poudrCs. 

llahit r<Jug.·. -- Collc·:. l'l'\ ll'S, par~mcnts bleu 
l·l·l<'-..tl· ;'t pa'-~l'JLli!~ !JLl~h'"· HL·trtJu...,~is !Jlanc .... onu.··s 

,:·un c<L'lll' h!cu ,·<vl. -- (';·;" a:v .. iahot, Ycstc, culottcs, 
ha:--. nJa!Jch..._·ttl'"'· J~:l'"L'poil" (!L·-., pnL·he~~ L'ttirs h1ancs.­
Ep;tu!Lli<·'· iloul<.tl'. dra;.:'>llllL'' d'l·pc·c ct dc canne 
~ll'.!..;"l'llt. P():gll~'l' d\'·JH..'t:. h 'l!t dil t'ourrl'au. IH1nlnle et 
L(\u! dt· la cannl'. hrL·luqul·"' dnr·l·""· --- Canne brunc.­
Bo!il'lv-.. dl' -..(:uli~·r-.. <lL'~t·nt. 
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ldlr dc soie liserl'e d':ugenl, a\·ec franges soie el argenl. L'A<Ijudant porlait a gauehe une 

l>paulrllc il fond de ~oie lraYersl'e dans sa longueur par 2 cordons d'argrnt. .Jusqu'au grade 

de Capilainr. contrc-epauldtr it droile, semhl:thle it l'l'paulette. Sous !es armes, ceinturon 

hl:mc laqul', en handoulit•re ; en delun·s des armes. it Ia ceinture. sous l'habit. 

Striedhcck donne le sabre mt'me aux fusiliers. Le haurhirr de sahre aYait Gl mm. 

de !arge, la courroie porle-giherne aYait 2 cm. de plus. 

Feyerabend a dessint:· d'apres nature en 1792 un sapeur du regiment it son sejour a 
B,\)e. L'uniforme rsl idenliqur ,\ celui dr Slrirdheck. 

CluHeauYicux dalail de 1677. 11 s'appela succcssiwmenl Sluppa, cle Sm·beck, Heinel, 

Bezenwald, Ia Cour-au-Ch:mtre. Yillars, Balthazard. Plauta. d'Arbonnier .. Jenner, d'Aubonne. 

Depuis le 30 mars 17R3 . .Jacques-Andre Lullin de ChateauYieux, de Grnew, commandait Je 

regiment. En 17RR. il formait Ia .l(j·· brigade nwc Castella (.Je· suisse-Gi·· d'infanterie. 

Les drapeaux d'ordonnance aYaient les llammes ontlees couchees, 2 des quartiers 

:tYaient -l flammrs ruuges rl 3 jaunes. les 2 aulres quarliers -l flammes jaunes et 3 rouges. 

Cn habil d'officier de Ia cullection du peinlre Orange. ainsi qu'un hahit d'officier du 

:\lusee de Lucerne. :'\" -166, confinnenl !'uniforme de Striedbeck. 

Diesbach anti! et6 ll'Ye sur le pied de 12 compagnies par ordre du 1''' janYier 1690. Il 

;;'appela successiYement .Jeune Salis (pour Je distingurr de Salis-Zizer.;;), :\Iay, Buisson, Dies­

hach. Depuis Je 2-l a\Til 17R:i, il etait commande par Je C:omte Philippe Ladislas de Diesbach 

de Belleroche. En 17R8, il fonnait la 44• brigade, awc Salis-Samade (2' Suisse-65• d'inf.). 

Le recueil du :\Iinistere de Ia Guerre Ai-j-1 \) donne a SOll draprau d'ordonnance Ja 

eroix blanche et les Cantons gironnes de ;-, 11ammes. 1 rouge au milieu, puis de chaque cöte 

en s'eloignanl, 1 jaune, 1 noire. La deyise : « Fidelitate el Honore », inscrite en cursive, 

en Jettres d'or ombrees sepia, figure sur chacunc des branches de Ja croix. Le drapeau 

colonel esl le m0me, nwts toul blanc. !es Hammes sont marquees en piqüres et chargees 

de lleurs de lys d'or. 

l'n dessin colorie d'Hofl'mann, de Ia colledion Dubois de l'Estang, ainsi qu'un 

purlrait ü l'huile du \Iusee de !'Armee, peint p:tr Bourgeois et representant un officier, 

rontirment !'uniforme dc Striedbeck. 

Lieu!enant-Colonel PELET et ~USSBAU:\1. 



LE PASSEPOIL -69-

LE 3e REGIMENT D'INF ANTERIE SUISSE 

AU SERVICE DE FRANCE 1808 
(PLANCHE HORS TEXTE N• l l) 

Cne capitulation militaire fut signee Je '27 septem!Jrc 1~03, it Fribuurg, entre 

la Republique fran<_;aise et Ia Diele helveti que. Les Cantons acconlaient 4 regiments 

d'infanterie de 4.000 homrnes chacun. compose d'1 Etat-major et de 4 bataillons, compre­

nant chacun H compagnies, dont 1 de grenadiers ct 8 de fusiliers. 

L'Etat-major comprenait 1 Colonel, 1 Colonel en 2', 1 ~Iajor, 4 Chefs de bataillon, 

-1 Adjudants-majors, 4 Quartiers-maHres, 4 Porte-drapeaux, 1 Aumönier, 1 ~Iinistre, 1 Juge 

(]es Suisses n'etant justiciables que des trilmnaux militaires suisses), -1 Chirurgiens. Le petit 

Etat-major comprenait 5G hommes, dont 4 Tambours et 13 ~Iusiciens. 

La compagnie de grenadiers ('omptait 4 Officiers, 14 Sous-officiers, 64 Soldats, 

H Appointes, '2 Tambours. en tout 92 hommes ; celle des fusiliers, 4 Officiers. 14 Sous-Offi­

ciers, 84 Soldals et 8 Appointes, '2 Tambours, en tout 11'2 hommes. 

A chaque regiment etait attachee 1 compagnie d'arlillerie il pied. 

Lcs hommes s'engageaient pour 4 ans, deYaient a\·oir dc 18 a 40 ans, ct mesurer au 

moins 1,67 m. 

Lc 3', Colonel de ~Iay, fut forme par decrct du 1'2-H-180(i. En 1807, on lui adjoignit 

compagnie de Yoltigeurs, creee par decret du 1 H-H-1805. 

Lcs Officiers etaient armes de Ia giberne et de Ia carahinc, en Yertu des decrets des 

14-3-1804 et 19-9-1805. 

Le 1'2 septembrc 1805, un ordre fut donne pour Ia confedion des drapeaux. Chaque 

hataillon aYait son aigle. L'Etofl'e se composait d'un Iosangc hlan(' ; 1 triangle bleu et 1 

triangle rouge attenaient ü Ia hampe, !es couleurs des triangles flotlants etaient disposes en 

sens iJnerse. Sur Ja face etait l'inscription : « L'Empereur des Fran~·ais au 3" Regiment 

suisse >>, au revers : << Yaleur el discipline »' « ,. Bataillon ». Le ~o :1 etait place aux 

angles. L'etofl'e mesurait 90 X 90. La hampe, pcinte en bleu. mesurait 2 metres, eile etait 

surmontee par un aigle en cuivre dore. Ia tdc tournee it droite. TotJtes !es inscriptions ou 

hroderies etaient dorees. Les bataillons gardt'·n·nt leurs aigles jusqu'it 1a fin, ~apoleon ne 

pouvant abroger aucun article de Ja Capitulation. 

Fin 1807. ](' 3· ne comptait encore que 2.711 hommes. On etail loin des 4.000. 

Le I'' halaillon entra en Espagne Je 1\l-1'2-1807, Ic :t le 20-'2-1R08. Le 1-10-1811, le 



LE PASSEPOIL 

• 

Sergcnt de Fusiliers tlu 3" Suisse (1808) 

-70- 14m• ANNEE N• 3 

regimcnt etait a Berg-op-Zoom. Un decret du 

20-12-1811 organisa sa compagnie d'artillerie, qui 

aYait 2 pieces de 3, 3 caissons de munitions, 

1 forge dc campagne, 2 caissons a cartouches, 

2 pour le pain, plus caisson cl'ambulance. De-

truite en Russie, elle ne fut plus reorganisee par 

Ia suite. 

Cnc nounlle Capitulation ful signee le 8 

mars 1812. Chaquc regiment ne comprenait plus 

<rue 3 bataillons de 1.000 hommes, sur Je pied fran­

(_,'ais, c'cst-~1-dire 1 compagnie de grenadiers, 4 de 

fusilicrs, 1 dc Yoltigeurs. Cet effectif ne fut jamais 

atteint. Lorsque Je 3' quitta Ximcgue Je 1-3-1812, 

pour prcndre Je chemin de Ia Russie, il ne comp­

t~1it quc 1.743 hommes. L1 division rouge se 

baltil a Polotsk !es 17 et 18 aoüt 1812, de nou­

wau du 16 au 20 octobre. La Beresina fut son 

tumbeau. Ses debris, environ ·1.500 hommes, se 

;;acrifierenl heroürucmenl ponr sauYer l'Empereur 

el l'armee, avec !es Polonais, !es 123•, 125', 126• 

de ligne (anciens regiments hollandais), les cui­

rassiers de Doumerc ct rl"~mtres braves. Ils 

envoyerent une dernicre pensee a Ia patrie loin­

taine, car ils s~waient qu'ils allaient mourir et 

pendant 3 jours, firent un rempart de leurs corps. 

Lc 30 nonmbre au soir, il en restait 300, ils 

ramenaient leurs aigles. 

II a paru il Berne, vers 1808, une serie de 

grantres, peintes eertainemcnt d'apres nature, et 

representant !es difl'erents uniformes du regiment. 

Xotre ami GifTard s'en est serYi pour sa 

plant'hl' si artislique. 

:\"os Suisses porlent Je premier schako dis­

trihue aux lroupPs, sans jugulaires ; cocardes et 

plumets encore portes a gauehe, que nous confir-

Schako, chen·ons, mcnlonniere noirs. - Pompon rougc it n" 3 en cui\Te, cercle exterieur blaue. - Cordon et 
raquette blanc. - Cocarde hlcu-rougc-blanc. - Aiglc ct couronne en cuivre. - Habit rouge. - Collet, revers, 
parements en pannc 110irc a passcpoils blaues.- Epaulettes ct pattcs dc paremcnt rouges it passcpoils blaue:>. 
-Boutons cuivrc.- Galons de scrgcnl en or.- Veste, culottc, retroussis, euirs blancs. - Guetrcs hlanche&· 
.ou noires. - Bord supericur du schako galonue or. 
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ment les ::\1artinet et les collcctions alsaciennes. 

Le fusilier a Ia tenue du sergent, sans galon d'or 

au schako. Le tambour a Ia tenue du scrgent, 

avec galon d'or an schako ; les collets, les revers, 

parements et nids d'hirondelle noirs sont bordes 

d'un galon d'or ; sur les manches il porle 5 che­

vrons en or, renverses. Ses IÜds d'hirondelle sont 

barres de 3 galons d'or. Les cercles de caisse sont 

noir et rouge. C'est un enfant de troupe, il a un 

petit tambour approprie a sa taillc. ~OS peintres 

leur ont donne de gran<ls tamhours de troupe, 

c'est une crreur a notre avis, car ces enfants n'au­

raicnt jamais pu porter des caisses de ce poids. 

Le voltigeur a l'habit du fusilicr, sehako a tresscs 

et cordons hlancs, haut plumet jonquille a tiers 

superieur vert. Collel chamois a passepoil blanc. 

Epaulettes a franges, vertcs. sans brides appa­

rentes. L'habit des officiers est confirme par z:eux 

habits du :\Iu~ee de Berne. Epaulettes comme en 

1786. Le grenadier a la tenue de sous-officier, 

mais les cordons et raqueltes du bonnet sont 

blancs, les epaulettes hlanches, sans hridcs appa­
rentes. Les appointes portaient un chevron en 

laine jaune au-dessus du parement gauche, comme 

nous le montre Je portrait du voltigeur Bussy, de 

notre collection ; !es galons de caporaux et che­

vrons etaient en laine jaune ; pour les sous-offi­

ciers en galon d'or, portes comme avant 1786. 

Lieutenant-Colonel PELET et ~CSSBAl':\f. 

Sources Comnw precedemment. Colonel 
Lrderrey : !'Armee suisse. (iuide dr :'llalibran, ctc ... 
de Schaller : Histoirc des Troupes suisses sous 
:\apoleon 1···. 

Oflicier dP Fusiliers du 3'' Suisse 
(1808) 

Schako et elwvrons noirs. - Pompon rougc a n" ;; dorc·. ccrdc cxterieur h!anc. --- Cocanie b!cu-rouge-blanc. 
- Cordons, raqucttcs. jugulaire, galon du hord supcricu 1·, galon du hord infericur-pos!crieur, aigle dores. -
.Tugulairc dorec.- Visiere completcmcnt cnccrclce d'ur. __ Habit rouge.- Collct, rcYCrs. parcmcnts en ,-clours 
noir a passepoils blancs. -- Retroussis blaues i1 ornemcnts dorcs. - Boutons. haussc-col, c·paulettcs, bl'idcs, 
dragonne, poign,'cs d'epl'c ct hont du fourrcau dorcs. ___ Ganls chamois. - Cuirs, vcste, cu!ottes, blancs. 
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L'UNIFORME DE 1643 A 1645 

Le 2 mars 1ß43, Je Strasbourgeois Elie Brackenhoffer (1618-1682) partait pour un voyage err 

Suisse, en Franee et en Italie, qui devait durer 39 mois. Dans la relation tres interessante qu'il en 

a laissee, et dont nous a\·ons publie une traduction, complete pour tout ce qui concerne Ia France (1), 

on trouve de nombrrux renseignements militaires. L'auleur a-t-il servi dans Ia milice de sa ville 

,natale '? I! ne Je dit pas, mais on peut le supposer. Xon seulement, en effet, les officiers qu'il 

rencontrr le traitent toujours rn camaradr, mais l'interet qu'il porte aux details du service revele le 

professionnel. 

Bornons-nous i1 relever quelques Observations qu'il fail sur le coslume, et qni montrent jusqu'a 

quel point, a 1::~ fin dc la guerrr de Trente ans, l' idee de l'Cniforme etai.t dans l'air. Le lendemain 

de son d(·part, il arrive a Brisach. el voici ce qu'il raconte : «Je vis, Je soir, environ une compagnie 

de Fran~·ais aller prendre la garde; ils marchaient deux a deux en un seul peloton, ils portaient 

tous des vetements gris noir uniformes, et ils me firent penser aux orphelins de Strasbourg ». C'est 

tout ; mais nous comprenons que ce costume uniforme, cree dans le cadre de Ja compagnie, ne se 

distingue en rien du costume civil, et sans doute n'est-il pas temeraire d'ajouter que les details ne 

devaient pas en etre trcs minutieusement regles. 

Quelques mois plus tard, Brackenhoffer se trouve a Lyon, oü il a fait un sejour prolonge. 

Il nous apprend que Ia milice lyonnaise comprend 3ß « pennonages >> ou compagnies, dont l'effectif 

varie de 150 a 300 hommes. « Quand ils se mon trent en paralle ou qu'ils defilent, chacun a son 

casque surmonte d'un plumet uniforme. J'ai vu qu'une de ces compagnies avait de pelits chapeaux 

de fer uniformes, a visiere )) 0 

Ainsi, uniformite du panache, et pour une des eompagnirs, de Ia coiff•urc entiere; c'est peu, 

mais ce pcu memc es! une cxception, que remarque un observaleur attentif. 

Ei maintenanl, suivons notre voyageur a Paris, oü il passe l'hiver de 1ß44 a 1ß45. Des Cent­

Suisses, il dit : << Ils sont vetus de leurs graudes easaques et de leur·s chausses flottantes a la suisse, 

d'un ctile rouges et !Jianches, de l'autre bleu fonce; ils ont des barrettes de soie ». Ce costume 

aux couleurs de Ia livree l'Oyale, devenues plus tard !es couleurs du pays, on le connaissait. ~Iais 

voiei un detail typique sur les t;ardes fran<;aises : « Les piquiers ont tous des corselets ». Or, depuis 

1641, !es piq~:iers des t;ardes fran<;aises etaient les seuls a porter le corselet. YoiL\ donc, dument 

(•tahlie des cette epoque. cette regle universelle et conslante : !es corps d'elite ou de parade ont un 

costume archa.ique. D'ailleurs, Je eostume civil ohi·it aux memes lois : Ie ''etement de ceremonie 

d'aujourd'hui es!, invaria!Jlement, Ia 1enue negligee d'hier ou d'avant-hier, plus ou moins stylisee. 

II y a Ia un phenomene psychologique intt:•n•,;sant. Xous nous proposans de traiter un jour ce 

sujel : Ia psychologie de !'uniforme. 

Henry LEHR. 

(1) l'uyage en Fmnce, !'oyage de Paris en llalie (Ilel'ger-Lnrault). 
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LE 3e REGIMENT SUISSE 
(DE STEIGER) A STRASBOURG EN 1818 

(PLANCHE HORS TEXTE N" 12) 

Le 1" juin 1816, Louis XVIII avait signe une rapitulation de 25 ans avec !es Cantons 

suisses, l'autorisant a Iever 4 regiments d'infantene clont I'organisation fut reglee par une 

-ordonnanre du 18 juillet mivant. 

Chaque regiment avait un etat-major et 3 bataillons de 4 rompagnies, plus 1 campa­

gnie de grenadiers, tenant la droite, et 1 de voltigeurs, tenant Ja gauche, enfin une section 

d'artilleri~. comprenant 39 hommes et 1 lieutenant, sernmt 2 bourhes h feu, trainees par le 

train d'artillerie. 

Les hommes s'engageaient pour 4 ans el devnient avoir dc 18 a 35 ans ; s'ils 

.avaient deja servi, ils pouvaient avoir jusqu'a -lO ans. On exigeait un minimum de taille 

d'1,62 m. aux voltigeurs, d'l,65 m. aux fusiliers. 

Les Ecoles ::\Iilitaires ne fournissant pas d'offiriers aux regiments suisses, nous dit 

Valmont, on admettait dans ceux-ci, sous le nom de radets, des jeunes gens qui faisaient 

.Ue Ja sorle l'apprentissage du metier de sous-offirier et d'officier, en altendant leur promo­

tion au grade de sous-lieutenant, conune avant 1789. Quant aux officiers, ils pouvaient 

arriver au grade d'officier general. 

Chaque rompagnie comptait 100 hommrs et -l officiers, le regiment 1.865 hommes et 

91 officiers. En 1819, les 4 regiments comptaient 364 officiers et 7.460 soldats. Une ordon­

nance du 18-12-1816 donna a chaque compagnie de voltigeurs 2 rornets au lieu de tambours 

et decida que Jes enfants de troupe pourraient etre employes COlllllle tambonrs Oll fifres a 
partir de 1-l ans. Les 3 sous-lieutenants porte-drapeaux etaient touj ours d'anciens sous­

Dfficiers (lu rorps et les adjudants d'anciens srrgents-majors. 

Les Suisses reprenaient leur habit traditionnel rouge garanre, le 1" regiment avec le 

collet, les revers, les parements, Jeurs pattes et !es passepoils bleu de roi, Je 2', !es revers, 

parements et passepoils noirs, Je 3', coloneJ de Steiger, fourni par !es cantons de Berne, 

Lucerne, Fribourg, :\Tied-\\'alden, Zug et Genh·e. venait avec les vieilles rouleurs bernoises, 

rouge et r.oir : il avait Je collet, les revcrs, les parcments, leurs patles, et les passepoils en 

panne noire : Je -l', rever~. parements ct passepoils bleu fonre. Les -! regiments avaient le 

bouton jaune il. xo. Sur !es retroussis blanes, ]es grenadiers portaient une grenade, les 

voltigeurs un ror et !es fusiliers une fleur de ly~ de Ia couleur distinctiw, les poches en 

long et les pattes d'epaule rouges etaient Lordfes d'un passepoil de Ja couleur distinctive. 

Les galons des sous-officiers etaient en or, disposes cdmme en 178G. Je' fourriers portaient 

leur gaJo~1 au haut du bras ; les caporaux avaient 2 galons qui etaient <:n laine jaunc, ainsi 

que les chenons. Bonnet de police blanr. il. liseres et glands de Ja rouleur distinctiw, sur 
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le devant. meme ornement que sur les retroussis. Schako en feutre noir, presque cylindrique, 

de 190 llllll. de hauteur par deYant, de 220 par derriere. Le pompon du l'' bataillon etait bleu 

de roi. dn 2' rramoisi, du 3' vert. Sur chaque face le ,\.;" de la compagnie en cuivre. Les 

schakos des grenadiers et ceux des canonniers etaient garnis d'un double chevron ecarlate, 

les hords ~uperieur et inferieur garnis du meme galon ecarlate. Leur pompon de bataillon 

etait orne d'une grenade en CUiYre, tandis que celui des VOltigeurs etait orne d'un COrps de 

chasse. Lc pantalon etait en tricot blanc. Armement et equipe111ent d'infanterie legere. Les 

simples fusiliers n'avaient pas de sabre. 

Les officiers aYaient l'habit de la troupe. Les retroussis etaient plus longs de 10 ctm. 

Le schako portait Je galon de grade en or, au hord superieur ; pour le Colonel 2 galons, de 

3:-i nun. et de 1:-i mm., le Lieutenant-Colonel 2, mais lc galon superieur etait en argent ; les 

Chefs de Bataillon et :\Iajor portaient 1 galon de 35 mm., le Capitaine 1 de 30 111111., le Lieu­

tenant 1 de 25 mm .. Je Sous-Lieutenant 1 de 20 et l'Adjudant 1 de 15 111111. Les officicrs de 

grenadiers portaient Je mcme schako que les autres. Pompon hlanc pour officiers superieurs 

d d'etat-major, orne SOUYCI1t d'1 fleur de Jys doree ; aigrettc Cl1 crin blanc a partir du 

17-2-1819. 

Le Colonel portait 2 epaulettes en or, lc Lieutenant-Colonel idem, 111ais le corps et les 

brides etaient en argent. Je Chef de Bataillon 1 epaulette it gauche, 1 contre epaulette a 
droite, le :\Iajor 1 epau!ette a droite et 1 contrc-epaulclette a gauche. Les Capitaines, Lieu­

tenants et Sous-·Licutcnants portaient 1 epauletle it gauche, 1 contre-epaulette a droite, en 

or ; !es Lieutenants ~waient le corps de l'epaulette Iosauge de carreaux de soie, couleur feu, 

!es fl·anges or et soie; les Sous-Lieutenants ayaient un double losange. Brides en or. L'Adju­

tlant portait il gauehe 1 epaulette de soie, couleur feu, traversce dans toute sa longueur par 

2 cordons en tresse d'or, franges or et soie feu, it droite 1 contre-epaulette. Hausse-co! en 

cui\Te dore, awc ecusson aux armes de France, estampe en argent ; il etait supporte au 

moyen de 2 macarons en or. Epee a poignee et garnitures dorees, portee, en. grande tenue, 

au moyen d'un baudrier, en Yeau laque blanc,de 70. mm. de large, p~u-dessus l'habil. En 

petite tenue, les officicrs portaient l'epee a Un ceinturon, de 30 llllll. (~C large, passaut SOUS 

l'habit. Les officiers monles portaient toujours J'epee au ceinluron. Bonnet de police de la 

troupe, mais gland et ornement dm·es. Reprchant une ancienne tradition, les officiers por­

taient Ja canne en dehors du service ; le :\Jinistre de la Guerre, le Lieutenant-General 

La~our-:\Iaubourg, Je leur inlerdit formellement a la date du 30-7-1820. Les Adjudants, 

l'epee accrochee au haudrier, comme les offieiers, anlient Ia canne dans Je service. Les 

~ous-offleicrs la porterent probablement hors du serYice ; Valmont la donne a un sergent 

executeur des jugements (car les Suisses ne releYaient que dc leurs officiers) et le peintre 

Tanconville, dans une de ses jolies aquarelles des garnisuns d'Alsace, la donne a un Sergent­

major de voltigeurs du 3' a Strasbourg. 

Bardin nous decrit !es drapeaux. 

1" Bataillon : Dimensions 1,50 m. sur 1,50 m. Fond hlanc, frange d'or. Au centre, 

ccusson de France, ovale, bleu celeste a 3 11eurs de lis d'or : 2 + 1. L'ectlSSOll cst entoure 
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du collier de Saint ~liehe!, puis exterieurement. dc celui du Saint Esprit. L'ecusson est 

timbre de Ja couronne roya!e de France, brodec en or. L'ecusson et !es colliers sont entoures 

de 2 branches de feuillage, ebene a droite, lauricr ü gauche, brodees au nature! et reliees 

par une bandeJette bleu clair. L'interieur de Ia couronne est brode en rouge. Derriere 

l'ecusson se croisent Je sceptre, surmonte d'une lleur de lis en or, a droite, et Ia main de 

justice a gauche, l'une et l'autre brodees en or et en argent, Ieurs extremites inferieures 

tangentes aux feuillages. La banderoJe porte l'indication du regiment : 1···· Regiment Suisse : 

Sous le collier du Saint-Esprit, au-dessus du point dc croisement des feuillages, 2 mains 

jomtes, peintes au nature!, sortant chacune d"un Image en or. 

A chaque coin, une rosace brodee en or, au centre d'un carre hlanc borde d'une 

baguette or. La bordtue de chaque c6te est formee dl' i Jleurs de lis cn or, les fleurs de 

lis reliees par des bandernies en or. Entre !es Jleurs de lis de Ja honiure du bas, se trouvent 

disposes !es ecussons des cantons suisses oü sont recrutes les regimcnts, alternant avec 

des fleurons .. Pour Je 3··, ecussons des can!ons dc Berne, Lucernc, TJ:> .. urgovie, Zug, Frihourg, 

Geneve. 

L'autre face est semblable comme brodrries du pourtour. Au centre, 2 hranches de 

feuillages, reliees par des banderoles rouges, auxqucllcs sont attachees les croix de Saint 

Louis et de Ia Legion d'Honneur; ü l'interieur des hranches. inscription cn or : LE RO[ 

AU '"' REGDIEl'JT SUISSE : Cravate blanche, frangee d'or, hrodee d'une fleur de lis 

en or a chaque extremite. Hampc peintc en l/eu elair, surmonh~e d'une pique ajouree, ayant 

au cen tre unc fleur de lis. 

2' Bataillon meme drapeau, mms tranehe de hlanc et de cramoisi. 

3' Bataillon mem:' drapeau, tranehe de blanc et dc vrrt. 

En 1818, le 3' Suisse, etait a Strasbourg. il Ja caserne des Ponts Couverts, que le 

peuple appelait Ja ca~erne des Schwytzher, nr depuis Louis XIY, eile avait toujours ete 

occupee par des regiments suisses. L'infantcrir etait, soit a Ia Citadelle, soit a Ja Finkmatt 

(oü devait elre arrete :\'apoleon en 183G, lors de son eoup d'e:at), l'artillcrie a cheval au 

Quartier Saint-Xieolas, pres de la Porte des Pechcurs, l'artillerie ü pied an Quartier d' Am­

terlitz, ]es pontonniers a la porte des Juifs. l'Jous possedons des soldals de carton de cette 

epoque, d'une scrnpuleuse exactitude, car ils 0:1t ete dessines d'aprt'S nature. Xotre collegue 

Goiehon a (:essine sa belle planehe d'apres ces mtHirles, en plar;ant les Suisses dans Je Quar­

ticcr des Ponts-Couverts. 

Un officier de grenadiers est en granrle tenue d'ete, il porte ]es pantalans longs, 

blaues; un autrc, en grande !enue d'hiwr, a les culottes hlanches et les boltes decoupees en 

ea•ur, lcs hords garnis d'un galon et d'un gland cn or. Certains grenadiers et voltigeurs ont 

le haut schako, aYCe l'aigrette ecarlate ou aurore, baute de 200 mm., quc leur a accorde Ja 

decision du li-2-1819. Ils sont en tenue de senice d'hiver et portent de longs pantalans 

bleu fonce, !es gre.nadiers awc hande rougc, les fusilicrs an•c passcpoil rouge, les voltigeurs 

awc passepoils jaunes. Reglcmentairement, ils auraicnt dl! porter le pantalon gris. 
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Cn tambour de grenaüiers a Ia tenue du cornet de volügeurs, Je schako et les epau­

leites comme Je fifrr. Les cercles du tambour sont bleu celeste fonce et une grenade en 

cuivre orne Je baudrier de sabre. 

Les 2 porte-drapeaux sont en grande tenue t!'ete, pompon blanc a ilcur de lis doree, 

pantalons longs blancs. Celui du 1" balaillon a une banderoJe porte-drapeau blanche, bordee 

or, celui du 2'', Ia banderoJe cramoisie (couleur du 2' hataillon) bordec or. Par deduction, 

nous pouvons supposer qne le porte-drapcau du 3'' bataillon avait Ia banderole verte bordee 

or. A l'endroit oil l'on ticnt le drapeau, se trouve un manchon cramoisi borde or. 

Les sapeurs, avec de superbes teles a Ia Charlet, sont surement des veterans d'Es­

pagne et de Russie. Lc grand ourson porte-plumet ecarlate, cordans et raquettes blancs. 

Epaulettes dc grenadiers ; sur les manches, haches et grenades en fils blanc, grand tablier 

et crispins blancs, ceinturon, rartouchiere a la Corse avec haches croisees et grenades dans 

les coins. Sur Je baudrier de giberne, haches et grenade en cuivre, patte d'ours sur le bau­

drier du sabre. Le mousqueton est accroche a Ia grenadiere. Le caporal-sapeur, beau comme 

a une revue du Carousel, n'a pas de mousqueton, il tient SOll ~abre a dents de scie au 

travers du corps. II a !es galons de caporal jaunes. Le Commandant Bucquoy dans Je croquis 

ci-contre a donne au caporal sapeur le sabre a extremite legerement courbe que l'on 

rencontre habituellement au lieu du glaive droil t:e modC!e inusite donne par les petits 

soldals de carton. Il a de meme dessine pour le sergent de grenadiers Je schako coll'-u au lieu 

de Ia coiffure rigoureusement eylindrique et inexacte donnee par !es soldals de carton. 

Les gouvernements changeaient, les traditions rcstaient immuables, transmises reli­

gieusement par les anciens aux bleus qui arri Yaient. 

Le lieutenant d'artillerie a le galon en or au haut du schako, l'epee au baudrier, les 

bottes decoupees en C(PUr ct ornees d'un galon et d'un gland en or. 

\\'oltzhcim a dessine un grenadier en capote, le nH~me que celui de nos modeles, 

schako et epaulettes comme notre fifre, capole beige a collet droit et 2 rangees de bautans 

de cuivre, briquet a dragonne blauehe et gland ecarlate, guetres noires. 

Le 11 aoüt 1830. Louis-Philippe licenciait les 4 regiments suisses, qui furent rassem­

bles a Besanc;on et de Ia. diriges snr la Suissc. Beaucoup s'engagerent a Ia Legion et en 

formereut Je 1" bataillon. 

Lieulenant-Colonel PELET et NUSSBAUM. 

COI,ORIS DES TYPES OE LA PAGE 7 7 

Caporal-Sapeur. - Plumet rouge. - Cordons blaue&. - Habit rouge. - Boutons et galons jaunes. - Haches 
et grenades blanches. - Col!et, revers noirs a passepoils rouges. - Epaulettes il doublnre ronge, brides 
blanches a passepoils rouges. - Capote grise. - Tournantes rouges. - Cartouchiere noire a hache et 
grenade cuhre. - Ornement en cui\Te sur les banderoles. 
Sergent de grenadiers. - Plumet, pompon, galon~ sup erienr et inferieur, chevrons, habit rouge. - Plaque 
de cuivre. - Collet, rcvers, parements, pattes en panne noire a passepoils rouges. - Boutons chevrons or. 
- Boutons, epinglettc cuivre. - Epaulettes blanches, tour nantes et pas&cpoils dc brides rouges. - Pantalon 
lllcu tres fonce a hande rouge. - Armalures du fusil cui\Te. 
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Le 3" Suisse a Strasbourg - 1819 
Caporal Sapeur - Sergent de grenadiers 
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QUESTIONS ET REPONSES 

Reponse a Ia 94me Question (posee par ::\1. Clavareau de Ia :\Iensbruge). - Bien 

-que ne pouvant repondre a la question enW~re de :\I. de Ia :\Iensbruge, je crois que quelques 

souvenirs personnels pourront l'interesser. J'etais dans l'Est pendant !es dernieres semaines 

de juillet 1914, occupe a faire des eindes de cuirassiers, de dragons et de chasseurs a 
cheval et j'ai assiste le 2 aollt au depart de Ia hrigade de chasseurs de Chalons (5' et 

15" Regiments). 

Avant de doter notre cavalerie legcre d'un casque, on fit essai de cette coiffure dans 

un escadron du 5' Chasseurs et on lui donna des casques de dragons dont la grenade 

ornant le bandeau etait remplacee par un cor de chasse. Ce casque, un peu volumineux pour 

la taille des chasseurs, leur donnait une physionomie un peu particulicre. Le regiment est 

parti entierement muni du nouveau casque rccouvert en toile kaki. 

1Le 15' Chasseurs est parti en schako, j'en suis trcs sur. En passaut a Meaux, dans 

un train deja encombre de refugies venant de la frontiere, j'ai vu un escadron de hussards 

coiffes du casquc nouwau modele, qui embarquait ses chevaux dans des wagons. 

Autre detail curie.ux : le 5" Chasseurs attendait avec impatience, vers la fin juillct, 

les lances qui etaienl annoncees et tardaient d'arriver (1). Les bottes de lance etaient deja 

fixees aux etriers et y dcmeurerent pour le depart, bien que l'armement ne comporta que 

le sabre et la carabine. 

Le 15' Chasseurs avait re<;u ses lances el les emporta. ::\Iais !es hommes ne savaient 

pas s 'en senir et le Colonel obtint de s'en de barrasser peu de tem ps apres. 

A l'encontre de bien des regiments, le 5' et le 15'' Chasseurs n'avaient pas de flammes 

de trompette .. J'avais ete charge d'en dessiner une pour le 5'. Elle ressemblait aux flamme& 

de trompette et de elairon de la seconde Garde Imperiale. Bleu celeste, galon, frange et 

numero 5 hlancs, Je numero entoure d'une hranche de ebene et c~e laurier verts. La 

declaration de la guerre empecha d'executer ce projet. 

1Les deux regiments de dragons (16 et 22'') de la division de cavalerie avaient des 

flammes de trompette et Je premier avait meme un tambour. J'ai fait de tous ces detail& 

interessants des etudes que je puhlierai peut-etre un jour dans le Passepoil. 

P. BE:\'IG:\'I. 

(1) On sait que !es regimcnts de Cavalerie legere des divisions de ca,·a!erie independante venaient 
d'etre armes de lances, mais ce~ armes n'arriverent pas toujours it temps ou nH~mc quelquefois trop tard 
pour l'instruction des hommes. I! serait curieux de rcchercher si cct armemcnt fnt utilisc dans tous !es. 
:regiments des autres divisions. 
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ALIUS ALIUM ERUDIT 

Tambour d'lnfanterie 1775. -- Lc present numero consacre aux troupes 

Suisses nous remct en memoire le tambour que nous avons donne dans Ia ()• annee (page 4H 

et planehe 7) et que nous eherchians a identifier. Notre collaborateur ct doyen Ganier­

Taneonville qui a beaueoup etudie !es troupes suisses nous a fait eonnaitre depuis que Ia 

maniere rle porter ce tambour attache tres court, Ia forme etroitc et allongec de Ia caisse, 

Je port de Ia moustacbe a Ia fa~on des chinois de paravent, sont des modes tres repandues 

a l'epoque dans !es troupes suisses au service dc Ia Francc. Enfin Ia forme en pointe tres 

curieuse du derriere du col lui parait caracteristique de ces troupes (Comparer dans Kno·tel 

Ia serie des reproductions de·s gouaches de Feyerabcnd 1792). 

E.-L. BGCQUOY. 

Sabre de Chasseur a pied de Ia Garde. - Le sahre reproduit il Ia 

page 41 du derni·er N" du Passepoil nous parait un remontage. La lame, 1fort belle, a 

appartenu a nn sabre d'offieier de Chasseurs ü pierl de Ia Garde Imperiale. Elle a du etre 

brisee vers son extremite inferienre et reprofilee, operation qui lui donne un galbe peu 

elegant. Elle est remontee sur une poignee de sabre italien de Ia mcme epoque. 

11 me paralt diffieile qu'on ait tolere fl Ull SOUs-offleier Je port dc cetle lame reservee 

aux officiers. Quant aux adjudants, eeux de Ia Iigne ne portaient pas le hriquet el, dans Ia 

Garde hnperiale, !es adjndants etaient lieutenants, done Officiers. 
P. BENIGNL 

Esterhazy. Hussards. - Un de nos collegues a signale qu'il y avait en unc 

coquille sur Je texte de Ia planehe 5 de :\I. Benigni et que l'on avait imprime 5• Regiment 

au Iien de 3". Nous croyons devoir insister pour faire remarqner qu'il n'y a aucune coquille 

et que c'est bien 5'' Regiment qu'il faut Iire. Esterhazy avait ete d'ahonl 4' puis devint 5' a 

Ia suite de Ia creation du regiment Colonel-G:neral qui prit Je N" 1. Es~erhazy a Je N" ;) 

au moment du reglcment de 178ß auquel se rapporle notre planche, il ne recevra Je ::'\" 3 

qu'en 1791 au moment oü les regiments prendronl ]es numeros de leur rang de creation. 

E.-L. BUCQl'OY. 

ERRATA 
- Nos lecteurs ont sans doute deja tous corrige l'erreur de date qui s'est glissee dans 

notre planehe 6 du dernier numero « 1870 >> et non << 1873 ». 

- Dans Je dernier nunH~ro, page 56 : Aux deux dernit'·res lignes dc l'avant-dernier 

alinea, Iire : « ui a Ia Jlaison militaire du Roi, ni a Ia Jlaison eiYile » et non : << marine 

militaire et marine civile ». 
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ECHOS ET NOUVELLES 

Une exposition militaire. - On nous annonce l'organisation, a l'occasion 

du 1-l Juillet. d'une Exposition militaire dans !es vilrines du journal catholique « Le 

~fessager d'Alsace >>. ~\ Slrashourg. L'Exposition sera sans doute onwrte du 7 au 2·1 juillet 

ct comprendra des mamwquins. des ,o]dats de p:1pier el d'dain, des cuirasses. armes, etc ... 

Lc Pa~sepoi l y con tri huera pnu r sa part. Avis au x vi si tcurs de I' Alsace. 

Cortege historique. -- Pour commt'morer Je tricentenaire de l'entree des 

!roupes fran\ai>es it Selcsial le 12 nclobre 1G3+. 1a ville de Seles!at organise de grandes fetes 

pour Ie 12 octohre prochain au cours desque!Ls 1111 important cortt'·ge hislorique rappellera 

!es tenues clc Ia p!upart des corps de l'armee fr:tm:aisc qui, au cours de ces trois siecles, ont 

lenu garnisoll it S0les' at. C'cst notre collL•guc. :\f. Alexandrc Dllrlan. I'erudit historien de 

sl; 1 cs~:ll qui s'occupe :ldivemcnt de cc!te organisalion. 

Les Editions militaires illustrees 1wus font s:woir qn'elles viennent de 

puhlicr une nouvellc shie dc 10 cartcs sur Jcs uniformes de Ja marine fran\~Üse en 1934, 

:1insi qu'une quinzaii'l' d'aulre" cartes des din'rscs t'poques, o•nYrc dc notre collegue P. A. 

I.erou x. 

BULLETIN OE LA SOCIETE 

Assemblee geru'rale. -~ La quinzit•mc Assemblee generale du « Passepoil » aura 

licu le dimanche 2:3 septembre. il 1 i heurcs. rhcz nolre coll(•gue ~I. Edouard \\'eill, 13, rue 

Castelnau. ü S!rashrlllrg. Elle sera precedc'e d'unc reunion du Comite an nH;mc lieu, it 

1 !i heures 30. 

Tombola du Passepoil. -- C'es! it cetle Assemblee que sera fai[e la repartition au 

s,Jrt de 10 aquarelles originales de nos meilleurs collaborateurs. Xous rappeluns que le prix 

du billet pour participer it ce tiragc au sort. resern; aux membres de Ia Sociele, est fixe a 
:i francs et nous inYi!ons chaleureusemenl no' coW·gues it se faire inscrire pour un ou plu­

:o.ieu rs billcts chez le lresoricr du « Passepoil ». 

Liste des :\Ierubres. -- Ont ete admis dans Ia So~·iete au cours du 2·· Trimestre 1934 

Cnmmc :\Icmhres adifs : :\ßl. Collard. ü Strashourg ; :\I. Fahre, ü i'\imes. 
Comme abonne : :\I. Brauer, ü Berlin. 

Le Directeur de Ja publication 
Le Gerant E. NTSSBAUM 

Commandant E.-L. BUCQUOY 

Imprimerie J.-L. PATON, Troyes 
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V.HuE~ --
GRENADIERS DE REGIMENTS SUISSES AU SERVICE DE FRANCE VERS 1775 

Regiment d'E rl ach - Caporal du Regiment do Sonnenberg - Recimont do Boccard 

PLANCHE N· 9 
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FUSILIERS DE RE:GIMENTS SUISSES AU SERVICE DE FRANCE VERS 1789 
Appointe du 66" Regiment - Fusdi.r r<niage du 79' Regiment - Caporal du 88' Rigimcnt 

(Ernest - I" Suiss• ) (Chateauvieux - 6' Suissc) {Dicsbach - 1' Suiue) 

PLANCHE N' 10 
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Officier d• Grenodiers 
grande tenue 

3' REGIMENT SUISSE - OFFICIERS - 1808 
Offici.r Superieur 

tenue de ville 
Officier de Fusiliers 

petite tenue 

PLANCHE N' 11 
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Carnet 

de Voltigeurs 

PLANCHE N" 12 

3' REGIMENT SUISSE (STEIGER) A STRASBOURG 1818 
Capora 1 dr Ia section 

d'anillerie du Re11iment 

Colonrl 

commandanr le Re11iment 

En fanl de troupe de Grenadier~ 

faisant fonc!lon de fifre 
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LIBRAIRIE CH. CLAVREUIL 
Clii•qurs Postnux. Pnris 28-425 - 59, Rue de Seine, PARIS ( VI•) - •reteph. Danton 93-1 :> 

.\clwl .111 cumplanl dc liHes en lous genrPs, specialement sur !es Costumes cl I'Art militaire, 
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INFANTERIE 1786 
(PLANCHE HORS TEXTE N° 13) 

Notre collegue Goichon a enrichi le Passepoil de quelques nouveaux chefs-d'o,uvre et 

fait revivre quelques troupiers d'antan, les Fanfan-La-Tulipe et Bois-sans-soif de .nos com­

plaintes populaires, dont plusieurs devaient finir marechaux et pairs de France. 

Striedbech., l'infatigable peintre de soldats, dont Ja eollection est inepuisable, nous a 

fourni, cette fois encore, nos .documents. 

La Reine-Infanter;e, 42" en 1786, 41• en 1914, cree en 163-'l avec des troupes lorraines, 

etait en garnison a Valognes e.n 1789. Notre caporal porte les pattes d'epaule vertes des 

chasseurs, liserees de blanc et agrementees de petites franges vertes. formellement inter­

dites par le reglement du 1" octobre 1786. Les retrou ssis porten t des cors blancs. Le gre­

nadier avait probablement les pattes et franges rouges. Ce furent nos premieres epaulettes. 

Royal-Hesse-Darmstadt, en garnison alors a St~asbourg, les portait lui aussi. 

Le drapeau de bataillon, d'apres les gouaches du :\Iinistere de la guerre, etait can­

tonne 1 et 4 de vert, 2 et 3 de noir, la croix blanche de France s·emee de fleurs de lys sans 

nombre, doree.s, ombrees sepia ; au centre, 4 cPuronnes dorees a fond grenat. Cordon vert et 

noir, cravate blanche. Le Drapeau-Colonel etait le meme, mais les quartiers et cordons etaient 

blaues. Que M. Keller, le distingue directeur de la Societe des Soldals d'Etain, re~oive ici 

nos meilleurs remerciements pour avoir bien voulu nous rommuniquer tous ces drapeaux. 

Royal-Roussillon, n ° 55 en 178ß, n ° 54 en 1914, avait ete forme en 1657 au moyen 

de levees faites en Roussillon et en Catalogne. Nous le trouvons a Sedan en 178ß, a Metz 

en 87, a Rochefort et La Rochelle en 88, a Poiticrs en 89. 

L'appointe porte les pattes d'epaule et fr:mges ecarlates, des grenades bleues oment 

ses retroussis, tal1Jc[s que ceux des chasseurs et fusiliers portent des cors et fleurs de ly~ 

bleus. La palte de poche est verticale, ornee de 3 boutons blancs. 

Vivarais-Infanterie, no 74 en 1786, n" 71 en 1914, avait ete cree en 1674. En 1788 

nous le trouvons a Saint-Omer, puis a Bethune. La planehe n o 74 du 2' volume (infanterie) 

des gouaches de Hofl'mann represente un appointe de grenadiers. Il porte Ia patte d'epaule 

ecarlate reglementaire et Ja fente des paremen t' est ornee des 3 boutons reglementaires. De<s 

grenades, ou cors ou fleurs de lys aurores orna:ent les retroussis. Les poches etaient en 

hauteur, ornees d'un passepoil aurore et de :1 boutons blancs. Les ehasseurs avaient Ia 

meme patte d'epaule verte, les fusilirrs hlanche a passepoil aurore. Les -1 quartiers du 

drapeau de ba:aillon etaient eux-memes ecar!eles chacu.n de -1 cantons, le 1" j aune, Je 
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2• noir, le 3' ecarlate, le 4" vert. Le cordon etait jaune, raye de noir, rouge et vert, la cravate­

blanche. Le drap('au-colonel, scs cordons, sa c ravate etaie11t blaues. 

Alsace, 11° 54 e11 1786, no 53 en 1914, etait u11 grand a11cien, il provenait de la 

2' Armee du Roi de Suede, Gustave Adolphe, passee au service de la Fra11ce e11 1635, souS­

le commandeme11t du Duc Ber11ard de Saxe-Weimar. A sa mort, en 1639, Louis XIII herita 

fort a propos de CeS soldals de metier, blanchis SOUS le harnais, formes a la rude ecole 

suedoise. Lorsqu'en 1656, Louis XIV crea le regiment d'Alsace, les Weimariens en formereut 

le noyau. Depuis mai 1783, Alsace etait reve11n a Strasbourg et etait caserne a la Finkmatt. 

Le Professeur Engel, de Colmar, en avait fai t 1111 historique absolument remarquable, la 

mort l'a empeche de le finir. 

C'etait u11 beau regiment, nous raco11te da11s ses memoires la baronne d'Oberkirch. 

Comme colonel, rien de moins que le Prince :\laximilien de Deux-Ponts, dernier seigneur 

de Ribeaupierre prcs Rib~auville, le gros Max, comme l'appelaienl ses solidals et la popu­

lation qui l'adoraient. Il aimait la chasse, la t~1ble et les filles d'opera, ce qui ne l'empechait 

pas d'avoir de graudes manieres. ll jouait comme un houzard ; Louis XVI avait beau payer 

5-es dettes, il en faisait toujours de 11ouvelles. P[lr conlre veillait-il severement a ce que ses 

officiers n'en fassent poinl et venait-il souvenl au cafe de la Comedie, 11, place Broglie, 

ou ils se rencontraient, pour surveiller de prt•s ses peL ts lieutenants insouciants. En son 

hötel, sis au 13 de la rue Brulee, ou habite cBcore mainlenant le gouverneur, se renco11-

traient les plus beaux noms de l'armorial de France et d'Allemagne. En 1806 il e:ait roi 

de Baviere. Le 25 aout 1786, un petit prince, le futur roi Louis, naissait en cet hötel. li fut 

baptise a Saint-Pierre-le-Jeune et eut pour parrain Louis XVI, represente 'par le marquis de 

Caillebot-Lassale. En 178-1:, nous Televons comme colonel effectif le baron de Crehorn. 

ancetre de notre collegue le Vicomte Grouvel ; en 1788 un autre Crehorn, sous-lieutenant, 

tombe en 1813 a Leipzik comme general et baron d'Empire. Comme sergent-major nous y 

relevons encore l'ancctre de notre collegue Spitz, emigre chez les Condeens a Ja Revolution 

et mort comme colonel sous la Restauration. 

Str<edheck nous a donne le tambour. ll porte Ia linee bleue a galons d'argent des 

Princes de Deux-Ponts, faveur exceptionnelle accordee a son puissant colonel. Reglemen­

tairement, il aurait du porter la Iivree du Roi, bleue a galon cramoisi et blanc comme le 

portait d'ailleurs Royal-Hesse-Darmstadt. Le pharmacien Hecht, qui tenait alors la pharmacie 

de la Vierge, place Gutemberg, confirme cette Iivree dans ses souvenirs. Le tambour porte encore 

le sabre au ceinturon, malgre le reglement de Saint-Germain du 31 mai 1776. Les cerdes de 

caisse sont blaues, rayes ecarlate, couleurs de l'ecu d' Alsace. Le musicien a les revers, coutures 

d'epaule el parements galon11es d'argent, les nids d'hirondelle ecarlates a galon d'argent, les. 

retroussis ecarlates, le pompon blanc d'etat-major, le sabre au baudrier et un immense cor qui 

ferait palir nos fanfaristes de chasseurs. Le grenadier est reglementaire, pompon, pattes 

d'epaule, revers ecarlates, habit bleu turquin, parement ecarlate a la fente garnie de 3 boutons 

d'etain. Hoffmann represente un fusilier en 1779, il est reglementaire, les pattes d'epaule sont 
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INFANTERIE 1786 

Appointe de Grenadiers d.e Vivarais 

Cocarde, ganse et boutons blaues, pompon et 
pattes d'epaule eearlates ; coHet, habit, re­
troussis, veste, culotte, guetresJ, boutons 
blaues ; revers, .parements et passepoil, gre­
nades de retroussis aurores ; galons et che­
vrons bleus poudres. 

Tambour d' Alsace 

Cocarde, gan&e et boutons blaues, habit bleu ; 
pO'Illpon, eollet, reve-rs, parements, retroussis 
et nids d!hirondelle rouges ; galons, bouton­
nieres et galon de dessus d'epaule en argent. 
Caisse euivre, cercles !l"ayes blaue ct rouge, 
plaque de ceinturon euivre. 



LE PASSEPOIL -84-

bleu turquin a passepoil ecarlate, mais la fente du parerneut porte encore 4 boutons d'etain. 

Les poches e:aient en travers, passepoilees d'ecarlate. Le drapeau de bataillon etait cantonne 

11 et -! fcuille morte, 2 et :3 vert, le cordon etait vert, raye feuille morte, la croix blanche. 

l'our !out autre rcnseignement d'uniforme et d'organisation, nous prions nns 

cu1 lrgues de se reporter a nos articles des anntes precedentes. 

En 178H, Ja garnison de Strasbourg elail fort nombreuse. A Saint .. .:\Jicolas et l'Espla­

Ilade etait cascrne Royal-Cava!erie, a la Porte des Pecheurs et la Courtine des Juifs Royal­

Hcsse-Darmsladt, ü Savt'rne-Cavalerie etait Artois-Cavalerie, a Saverne-Infauterie Royal­

Infanterie, enfln ä Ia Porle-Dauphine, plus tard Quartier d'Austerlitz, le regiment d'artillerie 

de Str::_sbourg. Apres 150 ans, on en est revenu au vieux systeme royal d'occuper solidement 

!es frontit'res. Le militaire etait heureux a Strasbourg, la vie pas chere et Je beau sexe pas 

i.rop farouche. L'offlcicr pada:t trrs t<'lt a l'e:-.ercice, mais l'apres-diner et Je soir il etait 

libre. En dehors des salons oü il etait re9u a hras ouverts, il y avait force hostelleries et 

rölisseries, commr Je « Dragon Yert » ou Ia « Toison d'Or » au Fosse des Tailleurs, la 

Comec:ie fran<;aise au Broglie oll wna:ent jouer les grandes tragediennes comme la Dugazon 

ou Ia Saint Huberty. En 1778, ~Iozart y aYai l joue et le Princc Max de Deux-Ponts avait 

honore Ia salle de sa prcsence. :\lais si !es Strasbourgeois y furent fort genereux de leurs 

applaudissements, ils le furent moins de leurs ecus, le 26 octobre :\Iozart ecrivait a son pere 

qu'il n'avait gagne que 3 Iouis d'or. La Yenue de souverains ou le passage de troupes 

etrangcres donnaient Iien i1 de grandes fetes m:Iitaires. En avril 1777, Joseph II d'Autriche, 

logeant a l'HiHel du Corbeau sous lc nom de Comte de Falkenstein, se fit montrer par le 

Comte de Vogue la garnison de Strasbourg, composee de Lyonnais, Suedois, Alsace et Salis 

Infanterie. Le pas rapide ct leger de nos troupiers ne lui plut pas du tout. Lorsqu'en 1787 

un regiment wurtembcrgcois. engage par !a Hc;llande pour Je scrYice eolonial, traversa la 

Franee de Haguenau ü Dunkerque, nos officic-rs re<;urent royalement t>n chaque garnison 

les officiers "·urtembergeois. 

Le troupier lui aussi etait hcureux. D'innombrables guinguettes aux enseignes galantes 

et prometteUSl'S lui faisaient oublier ]es faligues du metier ; pres de la Porte Dauphine : 

« Le Canonnier fran<;ais "· « Le T::;mbotll·-.\lajor (:c b Fcre », « Le P:uad:s », « Le Vert 

Galant » ; prrs des Ponls Couverts, des enseignes plus prometteuscs encore : « Le Grenadier 

franya:s », << I/Amour de Bacchus », << Le Soldat Suisse » ; autour de Saint-Nicolas : 

<< Les 3 Trompettes », l'lc ... Les pimpants pioupious d'alors, frises et poudres comme de1s 

actrices, awc leurs joyeux noms de guerre, dewnns maintenant des noms de famille chez 

leurs deseendants au Canada, les « 'La Fleur ; , " Joli C<rur >>, « La Framboise » venaient 

y elaneher leur soif sous de fraiches tonnel!es et la chronique locale ne peut se rappeler un 

seul Strasbourgeois mort de soif dans sa bonne ville. Ils chantaient de vieilles chansans de 

route, si douces, si de!irieusement franyaise,s, que nous chantons encore : << Aupres de ma 

blonde », « .J oli Tambour >>, ou ils fetaient la bonne bou teille, les cartes et les jolies gri­

settes. Beaucoup de regiments avaient un chant <\ eux, c'etait au regiment de Champagne : 
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Nous auons trouue dans le Striedbeck deux petits drapeau.r de Chartres-lnfanterie, 

d'enuiron 1789, qui sont probablement des fanions de bataillon ou de compagnie, le bleu 

eiant de bataillon, le rouge de compagnie, la couleur rouge designant le bataillon et le cercle 

bleu la compagnie. Une ordonnancc du 12 aoz1t 1788 auait instilue 3 fanions par bataillon 

d'Infanterie. 



LE PASSEPOIL - SG - 14m• ANNEE N• 4 

Des Gris Y etus chantons la gloire, 
Chantons leurs vertus quand il faut boire. 

Les Gardes franc;aises glorifiaient les charmes de leur aceorte vivandicre Fanchon, 

comme nos poilus chantaient la gloire de Madeion : 

Fancho,n, qu,o:que bonne chretienne 
Fut baptisee avec du v in, 
Cu gars normand fut son parrain, 
Une Bretonne sa marraine. 
Elle aime a rire, eile aime a boiTe, 
Elile aime a chanter comme nous. 

Les musiques militaires faisaient la joie des helles dames les jours de concerts 

publies ; les musiciens du regiment de Hesse- Darmstadt jouaient a tous les banquets, bals, 

noces, etc., ou donnaient des lec;ons de musique aux enfants des bonnes familles, ce qui 

n'allait pas sans provoquer d'innombrables reclamations de Ia part des musiciens civils. 

Depuis 1784, les soldats avaient 1 lit a 2 et non plus a 3. Par ordonnance du 17 mars 
1788, Ie plus ancien bas officie'r de chaque regiment recevait 50 Iivres Ie jour de Ia Saint­

Louis comme pension de veterance et Ie plus ancien chevalier de Saint-Louis une pension 

de 200 livres. Les soldats maries avaient dro it a une chambre. 

Chaque compagnie pouvait avoir 2 enfants de troupe, eleves chez les maitres ouvriers, 

pour apprendre les metiers utiles a Ia troupe ou attaches a Ia musique comme apprenti.s Oll 

surnumeraires. A 16 ans, ils contractaient un engagement. 

Par ordonnance du 1-7-1788 devaient elre organisees dans chaque regiment une 

ecole d'escrime et une ecole primaire pour apprendre aux soldats a Iire, ecrire et compter. 

L'apothicaire wurtembergeois Martius parle avec admiration de Ia garni,son de Stras­

bourg. ll vit ren'trer des Indes en 1785 le regiment de La Mark. Derriere les tambours 

marchaient !es fifres, tous etaient des Indous. Les soldats, portaient encore Ie sabre au 

ceinturon comme avant 1776, plus d'un etait barlm comme un sapeur, beaucoup ramenaient 

des singes ou des perroquets, haut perches s ur leur sac. Quel dommage qu'aucun peintre 

n'ait dessine ce regiment ! A cöte de cela des sonvenirs plus macabres, comme le surpplice 

de 2 pauvres diables qui avaient derolle des ornements ,d'eglise. Les 2 condamne,s, en che­

mise, avec un bonnet pointu sur la tete, durent s'agenouiller d'abord devant la Cathedrrule, 

et Ia, un cierge en mains, demander pardon a Dieu et au Roi. Le cortege se dir.igea ensui>te 

vers la place d' Armes oil 1.200 soldats· faisaient Ia haie .On leur. coupa Ia main droite, puis 

on les attacha par le cou et les bras a un pot eau qui surmontait Ie bucher et on les brula. 

Ceci se passait en ete 1785. 

Sources consultces : 
Touchemolin : Histoii·e du Rgt. d'Alsace. 
Engel : Strasbourg, ville de garnison SOUS l'ancien regime. 
General Susane et Lieutenant-Colonel '3elhomme : Histoire de l'infanterie. 
Seyboth : Strasbourg historique, Etats militaires el archives du Bas-Rhin. 

E. NUSSB:AUM. 
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ALIUS ALIUM ERUDIT 

Esterhazy=Hussards 1786.- Il ressort des conversations et de la corres­

pondance echangee depuis la publication de mon Sous-Offleier d'Esterhazy-Hussards (Plan­

che N" 5 de 1934), que je n'ai pas assez insiste sur les details de la Sabretache .. J'y reviens 

donc en quelques mots. 

Le Reglement du 27 avril 1767 donnait pour Ia prenüere fois aux Hussards un sabrc­

tache orne « du chiffre du Roi, en drap des couleurs affectees a chaque Regiment, entoure 

de co11donnet blanc ». Apres une eclipse de trois annees, 1776-1779 (1), ce modele fut 

repris pour ne disparaitre definitivemeilt que dans le chaos revolutionnaire. 

,Les documents graphiques sur les Hussards de cette epoque sont extremement rares 

et je n'en connais que deux, mais de la plus grande valeur. Le premier date de 1767 envi­

ron et represente des Hussards de Chamborant, le second donne quatre Regiments sur les 

six existant en 1789. Tous ont Ia meme sabretache, dont on peut voir Ia representation sur 

ma planche. Le dessin du galon d'encadrement differe de celui du reglement et le chiffre du 

Roi est brode et non rapporte. 

Pour ma part, je ne peux croire, pour Je monogramme Royal, a l'etrange combinai­

son reglementaire, reuvre d'un commis des Bureaux de la Guerre, qui n'avait sans doute 

jamais vu une sabretache. Les soldats lui prefererent certainement la broderic plus elegante 

et moins compliquee. Elle resta de tradition jusqu'aux premieres annees de la Seconde 

Restauration. 

Hoffmann donne aux sabretaches de ccrtains de ses Hussards un monogramme qui 

n'est tout a fait ni celui du reglement, ni celui des documcnts dont je viens de parler. On 

peut y voir a son gre une simplification soit de l'ordonnance, soit de la broderie. l\Iais nous 

savons qu'Hoffmann, au fond de son officine, etait beaucoup plus preoccupe des charmants 

visages de ses bonshommes et de leur multiplication a l'infini, que de l'exactitude de leur 

tenue. Il n'avait certainement pas le loisir de courir les garnisons eloignees de ses modeles, 

et se bornait souvent a traduire par le pinceau, et parfois trcs approximativement, !es 

caprices des ordonnances, sans se soucier de savoir s'ils etaient appliques. 

On m'a aussi demande si mon gris argentin n'efait pas un peu trop bleu. Le Conseil 

de guerre de 1788 repondra a ma place : il avait decide (en principe) Ia SUppression de 

cette couleur comme se rapprochant trop du bleu celeste. 

P. BENIGNI. 

(1) Le Reglement de 1 i76 creait une sabretache en cuir, non recouvertc de drap. On n'cut pa~t Je 
temps de Ja generaliser dans les Regiments. 
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Les Carabiniers du se Regiment de Marche de Cuirassiers 
1870 .. 1871. - L'interessant article et Ia jolie planehe de M. Rene Louis m'ont remis en 

memoire des .notes prises, il y a bien des annees, d'apres ]es SOuvenirs d'anciens Carabiniers, 

eombattanfs de rette malheureuse guerre. Je les transcris ici avec l'espoir qu'elles com­

pl(·teront les renseignements fournis pas notre collegue. 

A Ladou. les Carabiniers avaient en effet charge dans les vignes, avec les autres 

cscadrons du 5'' de ~Iarche. Ils etaient revetus du manteau rouge et eurent 15 blesses. Apres 

Yillersexel, cinquante d'enlr'eux etaient entres en Suisse. Les :\Iusees de Berne, de Lau­

sanne et de Fribourg, conservent des reliques de ce desastre : un casque et des cuirasses 

du regiment, ces dernicres avec le soleil a l'~ligle imperiale. 

Les hrigadiers trompettes avaient, outn· le galon de fonction en argent du parement, 

un galon de grade de marechal-des-logis. Le cordon de trompette e!ait tricolore. Le porte­

manteau garance a passepoil bleu celeste (le galon et Ia couronne avaient ete supprimes). 

A rhnal Ia tunique etait retroussee. La couverture de chcval etait en laine gris-blanc. La 

trou pe avai t, en out re, touche des gan ts en hline et c:es filets a fourrage. 

La luniquc des officiers etait aussi retroussee. ·Les decorations s'agraffaient sur 

l'epaulic're gauche. Revolver Lefaucheux ä Ja ceinture, Iorgnette pour !es officiers supe­

rieurs. 

L'equipage de petite tcnue comportait un cou\Te-fontes et un Lapis de selle carre 

i.ndependants l'un de l'autre. Ils devaient, reglementairement, etre galonnes de la couleur 

du fond, sans aucun ornement. Dans Ia realite, leurs ornements etaient les memes qu'en 

grande tenue, c'est-a~dire que Ia calotte etait en agneau noir frise a hordure dentelee. Mais 

les galons, suivant Ie grade, Ja couronnc, l'l'\ couronnee et Ia denteltue etaient en poil de 

chevre noir. Le restc ne changeait pas. 

Les quartiers de Ia seile fauve, aflleuraient Je bas du tapis. Le portemanteau avait 

son galon et sa couronne en noir. (A la chute de !'Empire, aigles et couronnes avaient dis­

paru). Pour les manu•uvres, le tapis etait porte seul avec fontes a calotte de cuir verni, en 

peau de panthcre pour les officiers superieurs. 

l\I. Rene Louis a dessine une schabraque cn une seule partie, qui recouvrait Ja seile et 
qui fut supprimee en 1854. On l'avait rcmplaeee par un Couure~fontes et un croupelin 

degageant entic\rement Ia selle. Le croupelin elait eehancre et s'engageait seulement SOUS les 

quartiers de la seile. Quant au Lapis de petite tenue, ou de tenue de man<ruvres, il couvrait 

le eheval du garrot aux reins et la seile etait placee dessus. 

:\fous ne pensons pas que le Colonel Brecourt ait porte un couvre-fontes en eampagne. 

::\'ous croyons plutöt qu'il avait les fontes de petite tenue, avec, ä l'avant, son man!eau 

garanee roule. Fne couwrte de eheval devai( meme remplacer le tapis. Sous le porteman­

teau, des bissacs en euir noir vcrni. 

P. BENIGNI. 



LE PASSEPOIL - 8H- 14m• A~NEE N" 4 

TRAIN D'ARTILLERIE DE LA GARDE IMPERIALE 
1806-1815 

(Suite de l'article paru dans le N" 2 de 1934, page 29) 

MARCHES passes pour l'habillement, l'equipement et Je harnacherneut du 

Train d'artillerie de Ia Oarde ('' 

2 fevrier 1808. - 25 habits-ves1es, 25 vestes d'ccurie, gilets, surcu1ottes, porte-manteaux, 
pantalans d'ecurie, bonnets de police, giiets gris. 

8 avril 1809. - Shakos. Il sera fait en cuir noir couvert d'un drap de meme cou1eur, avec 
un cordon en fil rouge, pompon et plumet rouges, plaque et agrcments en cuivre, couvert d'une 
toile ciree avec un rabat tombant sur les epaules. Ceux des trompettes seront couverts de drap 
cramoisi, avcc galons d'argent, cordon roagc et argent, pompon et plumet hlancs. 

Gibern es et porte-gibernes. Ils seront ab so 1 ument semblables a ceux des canonniers a cheval 
de l'artillerie de la Garde. 

Pantalons d'ecurie. Ils seront confectionnes en drap gris de fer boutonnant sur les cötes. 
Boutons. Ils seront demi-bombes et awront un aigle et deux canons en sautoir. 
Schabraqucs. Il en sera confcctionne pour !es sous-officiers, brigadiers et trompettes sem­

blables a celles de l'artillerie a cheval. Il sera decide plus tard de quelle maniere on couvrira les 
fontes de chaque seile. 

Fontes. Il en scra place unc au cote gauehe de chaque selle et bridec sur un chapelet. 
Pisto!cts. I! en sera fourni pour chaque soldat. 

11 avril 1809. -- GOO paircs de souliers cn veau. Toile Lava! bise ; toilc blonde. Toile de 
Flandre (·cruc. Toilc jaune de .\1amers. Treillis d'Aicn<;on. Chemise de troupe de 0 m. 96 de haut 
sur 0 m. ß8 de !arge. Cravale noire de 72 c. carres. La musette de 0 m. 50 de haut sur 0 m. 45 de 
largc, en treillis bis avec courroics et boucle. Le sac en treillis bis de 1 rn. 30 de haut sur 0 m. 65 
de ]arge. 

Toile blondinc pour doublurc d'habits, vestes, gilets, redingote? et hongroises. Toile bise 
ecrue pour doublures de Capotes. Vcstes d'ecuric, Pantalons d'ecurie ct pochcs des habits. Toile 
jaune dc .\lamcrs pour doublures de Pantalons garnis cn vcau. Trcillis d'Alen<;on pour doublurcs 
de Schabraqu~·s ct Porte-manteaux. Treillis bis pour confection de muscttes et de sacs a avoine. 
Cravate de soie noire de 72 c. carrcs. 

Gros boutons ctain argcntc monte sur bois. 
Gros boutons etain fondu a qua!re trous . 
.\ioyens et petits boutons etain fondu a qua!rp trous pour pantalons. 
Boutons de guetrcs. 
Drap gris de fer pour l'habillement de petilc !Pnue il l.G50 hommes des deux bataillons (a 

14 francs Je metre. 

(1) Communication de M'. /e Capitaine H. Boutmy, d'apres un travail inacheve du /ieutenant-colonel 
E. Titeux, depose a Ia bibUothcque de Ia Socü'te c La Sabrctachc ». 
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Drap bleu de roy pour revers, parements et retroussis, veste d'ecurie de trompettes et bande 
de pantalon garnis pour les deux Bataillons (30 francs le metre). 

Drap bleu de ciel pour l'habillement compJet des trompettes des deux Bataillons (25 francs. 
le metre). 

Drap ecarlate pour passepoils, grenades de l'habillement des deux Bataillons. 

26 avril 1809. - 1.650 shakos. Chaque shako sera de cuir verni au-dessus de la forme. Il 
aura 7 pouces et 1/4 de hauteur et de 10 pouces de diametre pour le haut. Il sera couvert d'un 
drap noir, borcte par le haut d'un galon de laine rouge de 15 lignes, avec un bourdalou de cuir de-
10 lignes et boucle de cuivre au bas de la forme et coiffe de toile ; pla,que, mentonniell.'e et gar­
niture de cuivre. 

1.650 veaux noirs pour pantalans garnis. 

2 juin 1809. - Eperons en fer bruni. Les adapter aux bottes ; 62 paires de bottes de sous.­
officiers ; 600 paires de souliers en veau uni garnis de clous aux semelles. 

7 aout 1809. - Buffleterie. Entre Ie Conseil d'Administration des bataillons du train 
d'artillerie de Ja Garde imperiale autorise par M. Ie General de division Lariboisiere, commandant 
I'artillerie de la Garde, et Ie sieur Waemar, chef sellier de I'artillerie de Ia Garde, il a ete convenu 
ce qui suit : 

1" Le sieur \Vaemar s'engage a fournir d'ici Ia fin de l'annee aux bataillons du Train de 
la Garde, 62 gibernes et porte-gibernes de soldats (modele de l'artillerie de Ia Garde). 

2o Chaque giberne sera garnie d'une plaque en cuivre bruni et sera munie d'un porte­
giberne !arge de 31 lignes et pique a points de bottes et garni de boucJes, coulants, agrements et 
de 4 boutons en cuivre bruni. 

3o Crlle des sous-officiers aura de plus !es fonds en cuivre. 
Prix de Ia giberne garnie (sous-officier), 18 francs. 
Prix de Ia giberne complete de soldats, 13 francs 25. 

25 aout 1809. - 300 plaques pour baudriers. Chaq:.;.e plaque sera en cuivre laitun neuf et 
et les pont et crochets seront adaptes avec de Ia soudure forte. 

5 avril 1811. - 200 selles et 200 brides a Ja dragonnc. 

7 mai 1811. --- 600 brides (mors). 

27 mai 1811. - 368 metres de drap gris de fer pour capotes, schabraques et porte-manteaux 
de sous-officiers. 

!dem pour Ia confection du remplacement des Pantalons garnis, Vestes d'ecurie, Capotes et 
Porte-manteaux des soldals du 2" bataillon. 58 m. de drap bleu celeste pour !es capotes, manteaux, 
porte-manteaux et schabraques de trompettes. !dem pour hongroises, gilets et habits des trompettes. 
30 m. d2 dmp cramoisi pour doubJure et passepoil des habits de trompettes. 

Serge blanche pour doublure des dolmans de trompettes. 
Gros boutons en cuivre Hussard pour trompettes, moyens et petits boutons cn cuivre massif 

pour pantalans de trompettes. Boutons moyens en etain pour habits de soldats. Boutons massifs 
en etain pour pantalans garnis. 

25 ceintures de sabre a la hussarde, avec leur crochet en cuivre (pom· les trompettes), modele 
de l'artillerie de Ia Garde. 20 gibernes et portc-gibernes de soldats, garnis de leurs boucles, 
coulants ct agrements et boutons en cuivre a raison de 13 francs. 

26 selles equipees a Ia hussarde, garnies de lcurs panneaux, poitrail, croupiere, coussinet, 
etriers, etrivieres, sangles et surfaix de charge, fontes et entours, conformes a celles de l'artillerie. 
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27 mai 1811. - 336 plaques en cuivre Iaiton recouvert d'un aigle du meme metal. 
4 paires de bottes d'adjudants sous-.officiers, bordees d'un cordonnet avec un gland en argent 

-(27 francs). 
94 paires de bottes a la hussarde pour les sous-officiers, bordces d'un cordon de laine rouge 

et argent avec gland. 
25 paires de bottes a Ia hussarde pour trompettes, bordees d'un semblable cordonnet et avec 

glands aussi. 
1.784 paires de bottcs a Ia hussarde, garnies de clous et bordees d'un cordonnet de laine 

rouge avec glands. 
Eperons a la hussarde. 
Brides et renes 'a Ia dragonne, avec boucles cn cuivre. 
Bridons d'abreuvoir, en cuir de Hongrie, garnis de leurs mors. 
Cordes a fourrages, en chanvre, longues de 20 pieds. 
336 veaux noirs, tailles et prets ,a etre cousus sur Je pantalon garni, 7 fr. 35. 
426 shakos. cuir verni au-dessus de Ia forme. Couverts d'un drap noir jusqu'aupres du cuir 

du fond. Plaque a l'aigle. :Mentonnie:re garniture en cuivre (pour les soldats). Goiffe en toile. 

27 mai 1811. - Galon d'argent de 15 lignes pcur shakos de sous-.officiers. 
Galon d'or de 10 lignes pour garnitures des habits de trornpettes. Tresse en argen!. 
Cordon fort en laine et or pour hongroises, gilets, dolmans et pelisses de trompettes. 
Galon de laine rouge de 10 lignes. /dem de 15 lignes; idem de 24 lignes. Tresse en laine rouge 

pour hongroises et gilets. 
Soutache en laine rouge pour gilets de solrla!s. 
Ganse ronde de bonnets de police. 
10 garnitures de grenades or pour habits de trompettes. 
26 garnitures de grenades en argent sur rouge pour habils de sous-officiers. 
356 garnitures de grenades en laine rouge sur gris dc fcr pour bonnets de police. 
369 glands de bonnets de police en laine rouge. 
25 olives laine et or pour !es pelisses de trornpettes. 
25 paires de grenades de schabraques en laine rouge de trompettes. 
29 paires d'aigles brodes en Iaine rouge pour schabraques dc sous-officiers. 
2 epaulettes et aiguillettes d'adjudant sous-officier. 
1.153 paires d'epaulettes. 
25 dragonnes de trompettes, 16 aiguillettes dc trompcitcs, un poc:cc en or et deux pouces en 

Jaine cramoisi e, avec trefles et ferrets. 
2 cordons de shakos d'adjudants. 
4 cordans de shakos de sous-officiers. 
25 cordans de colbacks. 
29 juillet 1811. - 350 cordans en laine. 
300 plumets rouges u~carlate), hauteur 11 pouccs 1/2, garnis dc leurs etuis en toile ciree. 

1"' semestre 1811. - 1"' regiment du train d'Artillerie de la Garde. 
Galons de laine blauehe de 10 lignes et de 24 ligncs. 
Tresses rouges et argent, tresse argent, ganse carree argen!, ganse ronde de bonnet. Hon­

groises gansees de sous-.officiers, de trompettes, de soldats. Gilets tresses, unis. Redingotes 
de sous-officiers. Habits. vestes. 

~f,arche 1812. - Passementerie. 46 m. de ga'on d'or a bätons, de 10 lignes, pour habits de 
trompettes. 

124 metres de tresse de laine et or pour hongroises et gilets de trompcttes 
HlO metres de soulache laine et or pour gilets de trompcttes. 
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1.000 metres de galon en laine rouge, de 10 lignes pour porte-manteaux et distinctions de 
grades. 

1.294 metres de galon de laine rouge, de 15 lignes, pour bonnets de police. 
518 metres de galon de laine rouge, de 24 lignes, pour schabraqc:es, housses et chaperons. 
16 paires de grenades en argent pour habits de trompettes. 
75 garnitures de grenades e'n argent pour habits de sous-officiers. 
923 grenades de bonnets de police. 
1.212 g!ands de bonnet de police. 
564 paires d'epaulettes en laine rouge. 
189 paires de trefles en laine roug2. 
26 dragonnes de trompettes (nouveau modele) en buffle et le gland moitie en laine et or, comme 

celui de l'artillerie a cheval. 
31 aiguillettes de sous-officiers, un tiers en argent et deux tiers en laine rouge. 
12 aiguillettes de trompettes, un tiers en or et deux tiers en laine rouge. 
26 cordons de trompettes, semblables a c_eux de l'artillerie a cheval. 
26 sabretaches de trompettes, 26 ceinturons de trompettes. 
Gibernes et porte-gibernes de soldats garnis de leurs boucles, coulants et agrements et boutons 

en cuivre. Baudriers cle 31 lignes cle !arge, piques et garnis de leur goujon, en forme de cein­
turon d'epee et propre a y placer Ia bayonnette, a vec anneaux, agrafes et boutons en cuivre bruni. 
Ceinturons a Ia hussarde avec leur crochet en cuivre, modele de l'artillerie de la Garde. 60 fouets 
de poste avec leur manche garni d'une virole en cuivre. 4 pafres de bottes de trompettes a Ia 
hussarde, bordres d'un cordonnet en laine cramoisie et or avec glands. 

24 paires de bottes, aussi a Ia hussarde, pour eleves trompettes. bordees d'un cordonnet en 
laine rouge avec glands. 

957 montures d'eperons a Ia cavaliere. 
95 7 pair es de bottes a Ia Husse pour !es CO llSC'fits. 
Souliers. Gros boulons hussards en cuivre pour habits de trompettes. Moyens boutons hussards 

en cuivre pour gilets de trompettes. Petits bou:ons hussards en cuivre pour gilets tresses de 
trompettes. 

Boutons massifs en cuivre pour pantalons de trompettes. 
Boutons moyens en etain pour habits-vestes. 
164 garnitures de shakos en cuivre, compo sees d'un aigle couronne tenant deux canons, de 

trois couronnes, dont une a crochet, et jugulaires. 
24 trompettes en cuivre. 
108 m. de drap bleu de roi. 
116m. de drap gris de fer. 
5.686 m. de drap gris de fer, 109 m. drap bleu de ciel, 14 m. drap idem., 30 m. drap cramoisi. 

163 $hakos de soldats, Je dessus en cuir verni, ha:!leur 7 pouces 1/4, 10 poucrs de diametre par Je 
haut, couverts d'un drap noir jusqu'aupres du cuir du fond, bordes par le haut d't:n gaJon en Jaina 
rouge de 15 lignes de !arge N par le bas d'un bourdalou en cuir noir de 10 lignes de !arge, garnis 
d'une coiffe en toile et d'une visiere en cuir bouilli. bordee en cuivre. 

163 coeffes de shakos en to:Je ciree fine. 
193 pJumets rouges, hauts de 11 pouces 1/2, garnis de lec:rs e'.uis en toile cin~e. 
Drap gris de fer .pour l'habilleme,nt des deux bataillons. Toile blonde pour doublure d'effets. 

120 cravates noires en Iaffetas de Lyon pour les conscrits. Trei!lis pour doublures de schabraques. 
1.667 hongroises en peau de mouton pour !es sous-officiers et soldats. 
28 pantalons en peau de tlaim. 
Mannites et gamelies en fer blanc. Epe['ons a Ia cavaliere . 
.'\fusettes en treillis a\·ec une corde. 
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19 janvier 1813. - ~larche oü il est dit que les shakos seront couverts en drap gris de fer, 
la visiere borctee en meta! blaue pour les sous-officiers et en cuivre pour les soldats. Les shako~ 
seront tous avec des cocardes placees en avant. 

Gros boutons hussards en cuivre pour habits de trompettes. 
Boutons moyens idem. pour gilets de trom pettes. 
Petits idem. pour gilets tresses de trompettes. 
Boutons massifs en cuivre pour pantalons de trompettes. 
Boutons en Ctain pour Ja troupe. 
Garnilures de shakos en cuivre composees d'un aigle couronne tenant deux canons, de trois 

couronnes, dont une a crochet et de deux jugulaires. 
480 paires d'epaulettes en laine rouge, 300 paires de trefles aussi en laine rouge. 
Cravates noires en taffetas de Lyon. 500 paires de gants en peau de daim. 
~Iors de porteur a la drogonne. l\lors de sous-verge. 
25 trompettes en ruivrr avec leur embouchure et cordans de laine moitie jaune et moitie 

cramoisir. 

10 mars 1813. --- 1" regiment dll train d'artil/erie. 
1.050 plumets en plumes de coq rouges. 
Coiffes de shakos il couvrr-nuques en bonne toilr. 
Plaques de baudriers en cuivre laiton, ornePS d'un aigle (']] mcrne meta!. 
Galon rouge dr 15 lignes rt de 10 lignes a baton. 
Grrnades en argen! pour habits de sous-officiers. 
Grenades de bonnrts de police brodees en lainr rot;ge. 
730 epaulettes (ou paires ?) rouges de soldats. 
,Colbacks de trompettes et cordans de tromprttes aussi du modele de l'artillerie. Drap gris 

beige, capotes des conscrits :1 recevoir. 
250 metres de drap gris de fer (2' qualite) pour habits-vestes, capotes, redingotes de sous­

officiers, et housses d chaperons. 
Dragonnes cn buffle. 
12 paires de bottes de trompettes, a la hussarde, garnitures et cordonnets en laine moitie 

{'ramoisie et moitie or. 
26 paires de bottcs d'elhes-trompe1tes, a la hussarde, garnies seuleme~t d'un cordon rougc. 
Seiles et brides a la hussarde. 
Galon d'or a batons de 10 lignes pour galon s d'habits de trompettes. 
Soutache Jaine et or ,pour gilets de trompettes. 
Galon cn Jai•ne rouge dc 10 lignes pour Je,s porte-manteaux, idem. de 24 lignes pour !es scha­

braqnes, housses et chaperons des deux hataillons. Ganse ronde en laine rouge pour !es bonnets l:e 
police. Grenades en or pour l'habit des trompettes. 

/dem. en laine rouge sur gris pour les soldats. 
Trefles et aiguillettes de sous-officiers, 1/3 en argent, 2/3 en laine cramoisie. Cordans de 

trompettes dc petit uniforme, 1/3 de fil blanc, 2/3 en lain,e bleu ciel. Cordons de shakos de sous­
officiers, 1/3 en argent, 2/3 en laine rouge. Cordons idem. en laine rouge. 

Guetres noires avec boutons en meta! blaue. 
Gibernes de sous-officiers garnies d'un aigle en cuivre bruni ; idem. de soldals avec porte­

gibernes piques en points dc bottes, garnis de leurs bouclcteaux, coulants et agrements, boutons et 
aigle en cuivre ; les sous-officiers ont les fonds de Ja giberne en cuivre. 

142 baudriers piques, de 31 Hgnes de !arge, garnis de leur goujon en forme de ceinturon 
.d'epee et propre a y placer la ba!onnette avec anncaux, agrafes ,et boutons en cuivre. 

370 fouets de poste avec lcur manche garni d'une virole en cuivre. 
Dragonnes en huffle. Bridon d'abreuvoir. 
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14 avril 1813. - 2" regiment du train d'artillerie. 
2.000 shakos. Le corps du shako en feutre de laine de qualite et ferme en haut d'une ealotte 

en cuir de vache ciree a l'encaustique et borde d'un cuir noir de vache, de 18 lignes, garni d'une 
visiere en cuir ordinaire eire. Au bas un bourdalou en cuir ordinaire de vache avec sa boucle en 
cuivre, Ia coeffe en basane denteJe,e, sans etre garnie en toile, une paire de jugulaires de quinze 
ecailles avec bouton a etoile, Je tout en cuivr,e jaune. Une plaque aussi en cuiYre jaune, suivant !es 
modeles el enfin u'ne cocarde en cuir verni a bord blanc suivant Je modele. 

2.200 houpettes. 
1.730 paires de bottes, tiges d'une seule piece, dites americaines, et garnies d'eperons ll Ia 

hussarde attaches au talon. 
Dra1) beige, tricot gris de fer. 
Galon d'argent de sous-officier. Galons de laine blanc pour trompette. 
1.000 culottes de peau de mouton. 
1. 700 baudriers-ceinturons. 
Gros boutons blancs et fondus, aigle ct canons, demi-bombes. 
Petits boutons idem. Boutons d'os. 

18 avril 1813.- 25 trompettes en ctrivre, gamics de leurs cordons cn laine moitie cr:Hno!sie· 
cl jaune. a raison de 39 frs le tout ensemble. 

14 mai 1813. - 2" regimeut du train de la Garde. 
2.800 paires de souliers. 2.700 paires de bottes. tiges d'une seule piece (dites americaines). 

100 paires de guetres en estamette noire avec boutons en cuir. 

27 mai 1813. - Train d'artillerie, 1"' Regiment. 
Habillement. - Habit-veste. Dr,ap gris de fer 1 m. 28. Drap bleu imperial 0 m. 62 ; toile bleue· 

1 m. 58 ; toile bise 0 m. 58 ; drap ecarlate 0 m. 01 1/3 ; 8 gros boutons etain ; 22 moyens boutons 
etain. Fa«;on 3 frs. Prix 48 frs 83. 

l'este d'ecurie. Drap gris de fer 1 m. 20; drap bleu 0 m. 10 ; toile de Flandre. Fa<;on 2 frs 25. 
Prix 27 frs 64. 

Pantalon de cheval garni en drap. Drap gris de fer 1 m. 78. Toile de Flandre. Fat;on 2 frs 25 .. 
Prix 27 frs 64. 

Capote-manteau drap gris de fer 4 m. Toite de Flandre. 12 gros boutons d'etain, 7 moyens 
boutons etain. Fat;on 2 frs. Prix 61 frs 24. 

Bonnet de police. Drap gris de .fer 0 m. 3ö ; galon rouge de 15 lignes. Ganse ronde de laine 
rouge 2 m. 38. Toile blonde, 1 grenade brodee, 1 gland en laine rouge. Fat;on 0 fr. 50. Prix 7 frs 78. 

Hougroise de peau 15 frs ; paire d'epaulettes 5 frs ; plumet et etui 3 frs 65. Shako 11 frs 25 ;. 
plaque et jugulaires 4 .frs 70, coiffe 2 frs 50, cordon de shako 2 frs 70. 

Grand equipement. - Porte-manteau. Drap gris de fer 0 m. 90. Toile de Flandre 1 m. 40 ; 
galon rouge de 10 lignes 1 m. 19. Fa<;on et foumiture de boucle 3 frs. Prix 19 frs 03. 

Haudrier pique, 8 frs 50. Plaque de baudrier en cuivre, 2 frs 70. 
Giberne et Porte-giberne 13 frs. Bottes dites a Ja prussienne et montur,e d'eperons, 30 frs. 

Eperons 2 frs 25. Dragonne, 1 frs 10. Paire de gaGts en daim 3 frs 75. 
La Fere, Je 27 mai 1813. Signe par les 1fembres et du Conseil d'admin:stration. 
Prix total 394 frs 43. 

Le decret d'organisation du 8 avril 1815 prescrivait au train d'artilJ.erie de Ja Garde dC' 
cons2rver !'uniforme ordonne Je 1"' avril 1814 et qu'il porterait l'aiguillette. 

2e trimestre 1815. Harnachement. 
431 attelages complets, 2 .harnais de derriere, 36 selles d'att.elage, 132 selles de sous-officiers, 

garnirs de mors, filets, fontes, housses ; 148 licols et langes en cuir noir. 9 harnais de devant, 
49 brides de porteurs avec mors, 43 brides de sous-verges. Bridons avec mors et renes. Filets avec 
mors. 10 croupieres de sous-verges. Couvertures fermees de patt es et des 3 attaches. 28 paires de 
traits avec fourreaux. 

Louis FALLOU. 
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ECHOS ET NOUVELLES 

Le defile historique de Selestat. - Tous 

les journaux ont relate les magnifiques fetes qui se 

sont deroulees a Selestat, les 29 et 30 octobre, pour 

celebrer le tri-centenaire de l'entree des troupes 

fran<;aises dans la ville. Toutes les autorites locales, 

une trentaine de Generaux assistaient a ces rejouis­

sances ou le Passepoil etait represente par son 

President et un grand nombre de ses membres alsa­

ciens .. Une superbe affiche, reuvre de M. P. Benigni, 

ornait depuis une quinzaine les murs des princi­

pales viHes d' Alsace ; reproduite sur la brochure 

programme des fetes et sur les menus du banquet, 

eile representai t un raccourci du cortcge militaire 

qui fut le clou de la f.ete. Grace a l'amabilite du 

Comite nous sommes en mesure de donner ci­

contre a nos lecteurs la reproduction de cette 

affiche. 

Le grand animateur de la fete fut M. Paul 

Bastier, l'erudit Sous-Prefet de Selestat. Quant a 
la mise sur pied du cortege qui 

reconstiluait des elements des 

principaux corps de troupe 

ayant tenu garnison a Sclestat 

au cours de ces trois siecles (et 

qui comprenait plus de 250 

hommes av·ec des chevaux et des 

canons) elle est due pour la plus 

grande part a notre collegue 

M. Alexandre Dorlan, l'erudit 

historien de 1Selestat, President 

du Comite du cortege. Il fut aide 

par de nombreuses bonnes 

volontes locales, et par l'autorite 

militaire qui preta son concours 

sous forme d'une partie du per­

sonne! necessaire. •Les Officiers 
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ciu Bataillon du 170" d'Infanterie en garnison a Selestat, firent de leur cöte tous leurs efTorts 

pour donner a ces figurants une allure en harmonie avec les differentes troupes representees. 

:\I. Dorlan nous a promis de donner prochainement un article au Passepoil sur un 

des corps reconstifues et nous esperons pouvoir y joindre quelques photographies. En 

attendant, nous croyons ctre agreable a nos collegues en leur donnant la liste des corps 

figurant dans ce cortcge. La partie qui fut la plus admiree fut les 3 drapeaux reconstitues 

avec le plus grand soin par des dames de la ville, ct peints en partie par M. Dorlan lui-meme. 

Enfin, ce qu'il faut noter ct proclamer tn\s haut, c'est l'enthousiasme patriotique qui 

n'~! cesse de faire vibrer tous les spectateurs pcndant les deux journees. Tout le monde 

s'accordait a clirc que l'on n'avait rien vu de pareil depuis l'armistice. 

1"' groupe 1634 : Lc i\Iarechal de Chatillon et une escorte du regiment de Cavalerie 

:\Iestre-de-Cam p General. 

2" groupe 1634 : Corps de musiquc d'Infanterie. 

3" groupe 1634 : Enseignes des regimeals d'e Grancey et Chatillon, piquiers et mous-

4" groupe 

;)" g;·oupe 

ß• groupe 

7" groupe 

8" groupe 

9" groupe 

10" groupe 

u· groupe 

12" groupe 

1675 

1720 

1749 

1782 

1789 

1796 

1792 

179-!-

181-!-

quetaires. 

Enseigne et fusiLers du regiment de Rambures. 

Gornette et cavaliers des Dragons d'Orleans. 

Enseigne et fusiliers du regiment de :\Ionin, Suisse. 

Tete de colonne {:\lusiciens negres), Colonel, Enseigne et fusiliers 

du regiment Colonel-General Infanterie. 

Enseigne et fusiliers du regiment de La Marck. 

Guidon et peloton du 8" regiment de Hussards. 

Chasseurs du :\Iail, 1"' Bataillon de Paris anc drapeau des Fe­

deres, du quartier des Petits-Pcres. 

Drapeau et fusiliers de la 30' demi~brigade. 

Gardes Nationaux de Ia cohorte urbaine de Seleslat avec canon de 

Campagne attele de chevaux de requisitions. 

13" groupe .1826 : Trompette, Elendard et peloton du 7" regiment de cuirassiers. 

14" groupe 18-!-8 : Chasseurs de Vincennes et chasseurs d'Orleans. 

15" groupe 1867 : Sapeurs, tambour-major, clique, Colonel, Drapeau. Cantiniere et 

VOltigeurs du 69" regiment d'Infantcrie. 

16" groupe 11870 : Un peloton du 2· Lanciers. 

A la suite un defile de l'armee moderne passee a Selestat depuis l'armistice : La 

musique du 158" Regiment d'lnfanterie, un detachement du 4" Zouaves, un du 170" R. 1., Ia 

fanfare du 4" Regiment d' Artillerie avec Colonel. etendard et une batterie. 

E-,-L. B. 
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LES UNIFORMES DES TROUPES DE LA MARINE 
ET DES COLONIES DEPUIS 1814 

(Suite dc l'rJrficlc paru dans lc No 2 dc 19.'14, page :13) 

_lj. 73 

Fig. 23. - Sous-Lieutenant d'Infanterie 
attache aux Equipages de Ja F,Jotte 

1827-1830 (d'apn\s \'almontl 

~Iusicien. - Srhako de fusilier, avec 

pompon blanc a flamme. Habit de fusilier, 

aver un galon d'or au rollet et un ecusson 

triangulaire cn or a Ia taüle ; contre-epaulet­

tes de fusilier. Pantalons comme Ia troupe. 

Probablement une epee comme armement. Le 

corps n'eu t peu l-etre pas de sapeurs, du moins 

l'ordonnanre de rreation ne les mentionne pas. 

Les officiers d'infanterie attaches aux 

equipages de Iigne ronserverent Ia tenue de 

l'anrienne Infanterie de marine, sauf que le 

houton et Ia plaque du srhako ne portent plus 

de numero, mais seulement la legende « Equi­

page de Iigne >>. 

Yalmon t nous a laisse un croquis, re­

produil en noir par ~I. Boisselier, et represen­

lant l'un de res officiers entre 1827 et 1830; 

il tient un fusil de troupe, qui ne constitue pas 

son armement normal, mais qui lui sert a 
demontrcr, devant sa classe d'instrurtion, le 

maniement dc rette arme (Fig. 23). 

Sur un aulre croquis, Yalmonl a repre­

sente Ia tenue de 1830 a 1838. L'habit est le 

meme, ayec anrres or aux retroussis ; panta­

lons bleu fonre, a passepoil ecarlate, de Ia 

tenue d'hiver. Srhako ramme a l'epoque prece­

denle, mais Ia plaque figurant un coq sur un 

fond de rayons au-dessus d'un soubassement 

r:emi-rirculaire ; pompon il flamme trirolore. 

Epee sans dragonne. 

Habit bleu fonce ; collct, rctroussis, passcpoils des dcyants ct du bas dc l'hahit ecarlates ; parement et sa 
patte bleu fonce Jiseres d'ecarlate ; boutons dores. Epaulettes d'or an•c une raie en soie ponceau sur le 
corps ; bridcs d'epaulcttes en or. - Pantalon en toile blanche. - Schako noir ; plaque et jugulaire doreeS<; 
galon cn or au pourtour sup~ricur ; cocardc argentee ; pompon blanc. 
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CHAPITRE IV 

Les Regiments de Ia ft1arine ( 1831-1838). 

L'lnfanterie de Marine de 1838 a 1854 

Il/STORIQUE. 

Les tentatives faites clc 1822 a 1831 pour faire assurer lc senicc des colonies par des 

regiments empruntes a l'armee de terre, avaient donne d'assez Lleheux resultats. La 

~Iarine, dcsireusc de simplifier re service et de l'efl"eetuer par ses propres moyens, fit 

aclmettre. en 18:H, le principc de Ja crealion dc deux rcgiments d'Infanterie dependant 

exclusivement du ~Iinistrc dc Ja ~Iarine el sc rccrutant par leurs propres moyens. 

l'ne orclonnancc royalc du 14 mai 1831 prescrivait Ja formation cle 2 reg:ments 

denonunes « 1" ct 2' regiments de Ja ~Iarine '>. Ces 2 regiments, a 3 bataillons de 8 compa .. 

gnies (clont 1 de grenadiers et 1 cle voltigeurs) elaient organises sur lc modele de l'infanterie 

dc l'armee de terrc. Ils avaicnt un depöt commun ~\ Landerneau, compose de 6 compagnies 

dc fusiliers. 

Aux tcrmes dc l'ordonnance, !es 2 regimcnts efaicnt simplcmcnt « destines a pounoir 

au servicc ordinaire des garnisons c;es colonics franc;aises ». I! pouvait etre ajoute, cn sus 

des cadres, un certain nombre d'officiers pour occupcr !es emplois de l'etat-major aux 

eolonies, et « pour etre afl"eetes a l'inslruclion des troupes de toutes armes de la ~Iarine ~ 

(officiers de l'cx-Infanlerie de ~Iar·inc main:cnus aprc~s le licenciemcnt de 1827). 

Les 2 regimcnls furent constitues au moyen des elemenls, officiers ct troupes, des 

45' ct 5,1' de ligne et du 16' leger, alors en senice aux colonies et desireux ci'etre maintenus 

au senice eolonial ; quelques-uns des offlciers de l'cx-Infanterie de ~Iarine attaches aux 

equipages cle la flotte furenl verses dans lc nouveau eorps, ainsi qu'un certain nombre 

d'officiers de l 'armec de terrc dej a pou 1'\'US cl'em ploi S clans J'e ta t-maj Or des colonies ; les 

officicrs, egalement delaehes de l'armee de terre et afTectes u l'cncadrcmcnt du hataillon 

des cipayes de l'Inde, purent c'galement concourir a Ja formation du corps. Entln pour le 

completer, Oll fit appe] a des offieiers et homrnes de troupe \'Olontaires provenant de l'armee 

de terre. 

Une fois constilues, !es n'giments devaient se recruter par cngagements volo.nlaires 

et par prelevements sur Ie contingent annuel. 

Les deux regiments et le depöt s'organiserent assez penihlement au cours des pre­

mieres annees de la ~Ionarchie dc j u illet. Le 20 novembre 1838, unc nou velle ordonrrance 

royale reorganisait !'arme sur !es bases ei-aprt'~> : 
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Il etait cree un 3" regiment. Les 3 regiments prenaienl Ja denmnination dc 

<<Regiments d'lnfantcrie de )farine ». Le depöt dc Lanflerneau clait supprime, Je 3' regimcn! 

deyant ~woir la majeure parlie de ses elfectifs en France. Chaque reg:ment etai~ porte A 

30 compagnies, dont 8 d'elite, et l'elfectif total du corps deYait etrc de 10.H73 hommes. 

L'lnfan:erie de )!m·inc serait dorenayant chargee du senice de garnison des ports militaires 

du royaume et de celui des colonies ; c1le pol!\'ait etre en outre appelec a fournir i:t honl 

des yaisscaux, des detachements charges du serYice de Ja mousqueterie, susceptibJes <i'etrc 

empJoyes comme corps dc deharquement ct d'aider aux matHl'UHes du bord (1). A la suitc 

des 3 regiments etait ajoute Ul1 110111bre YariabJe c\'officicrs pour Je SC!'YiCe dc J'etat-major 

generaJ et de l'eta!-major des placcs aux colonies. Enfin a Ja suite du 3'' regiment figuraient 

les cadres de 2 compagnies de cipaycs ct dc :2 compagnies de soldats noirs (Ca;ycnnc ct Je 

Senegal). Les dcrniers officiers dc J 'anciennc infan lerie cle marine a ltaches aux equ ipages 

de Ia flotte etaient supprimes comme corps special cl vcrses dans Je nouwau corps. 

Le 14 aoü~ lt!.40, une ordonnance royale poriait !'Infanterie <le nwr:ne il l'effec1.if dc 

15.809 hommes, cn raison <;es besoins suppll·n1en~aires des garnisons des coJonies ; Je 1··· 

et Je 2' regiments etaient porlcs il -!2 compag'ües ehacun, le 3·· ü 4G. Cclte r~partition e~ai! 

Jegeremcnt modillee Je 7 novembrc 1843 : Je 1''' regiment eut 4G compagnics dont 7 de gre­

nalliers et 7 de voltigeurs ; Je 2', 38 compagnies, clont (i de grcnadiers et li dc yoltigeurs ; 

Je 3··, -!G compagnies, dont li de grenacliers et (i de Voltigeurs ct cn plus les radres des cipayes 

et sol·~:als noirs. 

En dehors de queJques modifications d' efl'eclifs, cctle organisation varia peu jusqu'en 

1854. Toutefois, Je 28 aoüt 1852, une deeision ministeriel!e supprimait !es eumpagnics d'elitc 

aJors existantes ; il etait cree i:t leur place <l:.?s sous-offieiers, caporaux et soJdats de 1 ,,. elassc 

repartis dans les compagnics ; lout le corps prenait !es epaulettcs des voltigeurs ct w:optait 

!es lllUI1U'U\TCS des Chasseurs a pied. Les lambours, officicllement supprimes en 1854 

scuJement, disparurent des 11852, el furent remplaees par des clairons, avee un sergent­

clairon par regiment ( 2). 

tJ) L'Infanterie de marine assurait donc desormais it Ja fuis le serYiec de l'ancienne Infanterie de 
marine de 1822 ct celui des corps eharges it Ja memc <·poquc dc la gardc des coionil's. Dc lS:ll it 18:HI, cc 
sont des r<,gimcnt& dc J'armee dc !crre qui onl assnrc la garnison des porls, ct, cn cas de hcsoin, la gar­
nison des vaisscaux. C'cst ainsi quc Jorsque Je ,·icc-amiral Houssin fnt charg{·, en 18:ll. dc forccr l'entr{·c 
du Tage aYec unc flotte frant;aisc, iJ cmharqua it Toulnn tm lJataillon du 17" dc lignc dc~line it scrYir de 
corps dc r!ebarquemcnt. Cn tahJeau d'Horace Yernet, it Ycrsaillcs, rcprcsente lc Yaisscau-amiral fon;ant Je 
passage du fleuYe ; il esl d'aiJ.leurs tres interessant nn point de vue des uniformes tle la .\larinc it cdte 
dat·c. L'amiraJ figurc au prcmier plan, ye\u d'nn habil bleu 11ni avec {•panlcttcs dc son grade cl d'un 
panlahm .blaue, coiffe d'un immens·e chapeau haut dc forme .. \u sccond plan, ia compaf(nic dc grenadicrs 
du 17' figure l'arme au bras, prete it inlerYenir. Les grenac!icrs portcnl Je schaJw cylindriquc r.eeon,·crt 
ü'une coiffe noire, avec pompon il flamme ecarlale ; l'habit hlen d'infanteric h distinction garancc ct t'pau­
lettes rouges, Je pantalon garance, le sac aYec etui de vcstc ct lcs bufflclterics croisees hlanchcs. 

C'cst, je erois, la dcrnierc fois c1u'un corps de l'armec dc hrre a ete ainsi cmbarque sur ]es 
Yaisscaux. La similitude d'uniforme m'andt fait d'abord penser it llll detachcmenl d'un des rc·gimcnt de 
marine, mais cn 1831 ces corps sont en train dc Sl' eonstituer, el c'cst hicn lc 1 i'' dc ligne que l'artistc " 
YouJu figurer. 

(2) L'infantcric de marine dcvait rcccyoir, it parlir dc cl'lte epoqnc, Ja carabine it tige des cha;;seurs 
2.. pied, ma,s ce changcment d'armement ne se nt quc pcu it peu. II scmb1c ljllc J'on ait commcnce par en 
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Au debut de Ja campagnc dc Crimee (anil 1854), l'Infanterie de marine cut a fournir 

un regiment dc marche a 2 bataillons dc R compagnies, preleve sur les 3 regiments, ct qui 

fut all'ecte au 3·· corps (Princc Napoleon). 

Enfin un deeret d'aoüt 1854 reorganisail completemcnt !'Infanterie de marine, clont 

les augmentations ultericurcs allaient, jusqu'en 1914, sc faire dans le cadre general de 

l'organisation dc 1834 . .:\"ous cxaminerons dans le chapitre ~uivant cette nouvellc periode 

<lc l'existencc du corps. 

ORGA..\'ISA. T/0.\' ET REPA.RTIT/0.\'. 

Au dehnt dc l'organisalion, dans les dcrniers mois <:c 1831, la repartition des Regi­

ments de Ia marine esl Ja suivante 

11 y a un seul Colonel pour l'enscmb1c du corps, lequel 11e comptc pas dans l\11 

regimcnt, mais est Commandant militaire a la Guadcloupe. 

Le 1'' H.egiment a 2 bataillons el demi a la ~Iartiniquc, avec 1 Licutenant-Colonel 

Commandant, 3 chefs dc bataillon el 1 major ; il a a la (;uyane u11 demi-bataillon, avec 

t:n Chef de bataillon. 

Le 2' Regiment a 2 balaillons et dcmi it la Guadeloupc. awc 1 Lieutenant-Coloncl 

Commandant. 3 chef's dc bataillon, 1 major; un dcmi-bataillon, commande par un Chef de 

1Jataillon, cst i1 Bourbon, et un delachcment at: Senegal avec un Capitaine. 

Lc depi!t dc Landerncau a un Lieutenant-Coloncl ct un major. 

l'ne dizainc d'officiers, dont le Colonel et 3 Chefs de bataillon, sont Commandants 

militaires, Commandants Oll Adjudanls de place ou Attaches a l'etat-major des Colonies. 

La composition <lc ehaquc regimcnt est analoguc it celle des corps d'infanterie de 

l'armec de tcrre ü Ja meme epoque. 

Les ordonnances de 1R38 cl 1840 modifirnt du tout au tout cette organisation. Elles 

donnent la reparlilion suivantc 

1838 
1" Hegimcnt : 1;, C'" c'n France, 1;, it Ja Guaddoupc. 
~· Ht.'>gilnent : 1 ,) Ci··-.· en F'rance, 1.) it la :\Iartinique. 

;~.., HL·o·iinent \ 1;} Ci"'i en France, :~ au S0nl·ga1. 
" 1 G il Cayenne, t\ it Bourbon. 

Cl suivrc). 

18-!0 
21 C"'·' en Francc, 21 it Ia Guadeloupc. 
21 C'"' en France, 21 a Ia .\lartiniquc. 
23 Ci•< en France, fi au Senegal. 

6 il Cayenne, 12 il Bourbon. 

Henry BOISSELIER et Llllitaine DARBOU. 

arme:· une compagnie d'c•lite pa1· hataillon, denommee compagnic de carahinicrs, Je re,tant de Ia tronpe 
conscn ant prodsoirenwnt Je fusil. :-..ot.s n'an>ns troun\ aucunc circulaire officielle prescrivant d'organiser 
ces Ci'" d'c~litc. ni rien non plus rdatif it leur suppre"'ion. On donne generalement Ia date de mars 1855 
]HJur leur licenciemcnt. Ccpcndant, !'ordre de bataille des troupcs employees au Senegal, en 1859, accuse 
l'existcnre d'unc compagnic de carabitücrs dc Ia marine, ce qui confirme Ia realite de l'existence de ces 
~ormations. II est probable quc ces Ci"', formees en petit nombre, durent disparaitre it mesurc de Ia distri­
hution i1 tout Je corps des carabines dc chasseurs it pied . 

. -------·--·-··---"'"····--"~~..,p;;f!B~~..if.f\>.c.•«.·;:·);~'f'o~.".,....<y~~ 
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LES TROMPEliES 
DE LA GARDE REPUBLICAINE A CHEVAL DE PARIS 

(1933) 

(PLANCHES HORS TEXTE Nos 14, 15 ET 16) 

Les trompettes de Ja Garde RepublicainP : la premiere fanfare de France, ornement 

oblige de toutes les ceremonies parisiennes de quelque importance, dont les notes eclatantes 

precedent tout defile de cavaletie et dont la tenue brillante reste dans la memoire de tous 

!es etrangers qui traverscnt Paris. Tout le monde !es connait ; tout le monde les acclame, 

mais bien peu seraient en etat de <Cleerire Je detail de leurs uniformes. ~ous avons entendu 

a ce sujet, enoncer des enormites (1), et c'est pour parer a cette ignorance que nous nous 

sommes decide a ,donner ces quelques pages ,r]c descriplions precises et de photographies 

irrefutables. C'est gräce a l'amabilite du Chef d Escadron Schille, Commandant Je 1" demi­

regiment de Ja Garde a cheval et Directeur de Ia Revue de la Gendarmerie, et de l' Adjudant­

Chef Trompette-l\Iajor Prodhomme que nous avons pu reunir ees documents et les con­

tröler dans tous Jeurs details. Xous leur en adressons ici nos tres vifs remerciements. 

CO~IPOSITIO~. - La fanfare de Ia Garde Republicaine comprend 2 trompettes par 

Peloton (1 <titulaire et 1 eleve) ce qui donne pour Je 4 Escadrons de Ja Garde 32 trompettes 

plus 4 eleves auxiliaires par Escadron, plus llll Adjudant Oll Adjudant .. Chef Trompette­

Maj or et un ~Iarechal-des-Logis Chef Sous-Chef-Trompelte qui com ptent au peti t Etat-:\Iaj or. 

La repartition en instrumeals est Ia suivante : lrompettes ordinaires 18, trompettes 

alto 2, trompettes cors 4, trompettes basses 6, trompettes conlre-basses 2. Dans la plupart 

des sorties et defiles 2 ,de ces trompettes prennent l'un le tambour et l'autre !es cymbales. 

1:\'STRU:\IE:\'TS. - La trompette de Ia Garde est eelle du modele general de l'Armee 

(planche hors texte :\'" 7). Dans Ia fanrare lllle moilie se transforme en trompetles a pistons 

par Je simple remplacement de Ia coulisse d'accord A par Je systeme a deux pistons B 

(voir figure No 1). 

Les trompettes alto et hasse de modele plus grand peuwnt egalement se transformer. 

Le cor est Je cor de chasse en mi bemol du modele des chasseurs a pied. La trompette 

contre-basse ou helicon, instrument d'origine etrangcre (qu'on appelle IYll11bardon en Suisse) 

est une contre-basse rendae plus portatiYe par sa forme circulaire qui pennet de Ia porter 

autour du corps !yoir planehe hors texte I\'" 15). 

(1) L'ignorance du public est deconcertante a cet 0gard .. f'ai entendu pcrsonnellement un offieier 
de l'armee actiYc ~outenir que Ia Garde Hcpublicaine portalt Ia cuirasse, et un fonctionnairc ayant habile 
longtemps Paris declarer quc !es trompelies de Ia G i!rcle se rcconnaissaicnt a leur criniere blanche. 
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(Des·sin de Charles CONRAD). 

Fig. 1. - A. Trompette du modele general 

B. Toompette transformee en trompette a pillton 

,Le tambour es1t une caisse claire en cu vre cerclee de cuine montee sur un trepied 

dont le dessous est une lame de metal parall .Je au dessous de l'instrument et qui vient se 

placer dans une douille tixee elle-meme sur la sacoche en cuir droite dc la seile. Cette saco­

che contient les deux hagnettes en ebene term nees par des douilles en cuivre (voir figure 2). 

La sacoche est, en grande tenue, garnie des chaperons. La figure 3 donne la position du 

musicien et de .J'instrument sur son chevaL 

Le cymbalier porte ses deux cymbales dans une sacoche fixee a gauehe de Ia seHe. 

Ces deux executants ont les renes pendanfes snr l'encolure de leurs chevaux et guident ceux­

ci par deux renes supplementaires fixees d'une part a l'anneau du mors de filet et d'autre 

partau haut de l'etrier (voir figure 5). 
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Fig. 2. - Sacoche port~baguettes et 'mo-de d'alLache de Ja ca,i,sse daire 

UNIFORMES. - La cavalerie de l·a Garde Republicaine est pourvue a cheval de deux 

graudes tenues : 

1 • La grande tenue de service qui n'es.t prise que Iorsqu'elle est ordonnee speciale­

ment pour les revues, •prises d'armes et services d'houueur. Elle comprend : le casque avec 

plumet, la tunique avec les paus retrousses, les trelles (epauleltes pour les Officiers, Adju­

dants et Adjudants-Chefs), aiguilJettes, cuJoHe blanche, bottes a ·Ia Conde, ceinturon en 

bufle ~laue, giberne ·pour la troupe (sauf les Adjudants et les Adjudants-Chefs), gants a 

la crispin. Harnachement avec tapis, fontes et rhaperous (galonnes en or pour les Officiers), 

faux manteau. 

2• La grande tenue est prise habituellemenl pour Ies revues, prises d'armes, certains 

services d'ordre, certains services comme Je piquet a Ja Chambre des Deputes ou certaines 

reunions ayant un caractere de ceremonie. Elle camporte : Ie casque saus plumet, la tunique 

generalerneut non retroussee Oll avec Ies paus rttr.ousses a I'interieur, c'est-a-dire sans rouge 

apparent, !es trefles ou epaulettes et aiguilleHes, Ja culotte bleue, les bottes a la Conde, le 

ceinturon en bufle blaue, Ja giberne, les gants hlancs saus crispin. 1Le harnachement avec 

tapis, fontes et chaperons (galonnes en laine bleu clair pour les Officiers). 
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TRO:\IPETTES. ~- Les trompettes se conforment a ces <'eux tenues. Celle du trom­

pette en grandc tenue dc service a cheval figure carte 1-t et sur Ia fignre -t. Celle du trom­

pette en grande tenue il chcval est porlee par Ic tambour de Ia planehe 15. Il en resulte que 

!es uniformes du trompette se distinguent de ceux du simple garde par !es detaj]s suivants : 

Je easquc est pournt d'une houpette et d'une criniere rouges. La tuniqt!e est garnie an col 

d'un galon batonm; et de chaque röte d'une grenade brodec en or. Le parement de Ia man­

che est entoure du memc galon lnltonne que Je col. Le trompette porte sur le bras deux 

galons d'or, s'il est Sous-Officier de carriere, un jusqu'a ce moment-Ja. 

Quant aux tr&lles et aiguillettes, deux modeles sont concurremment en service en 

1933. L'ancien modi•le (rangee du haut de la figure 3) se caracterise pour Je tretle par son 

extremite formee par trois bourrelets demi-spheriques recouverts par lc meme galon que 

eelui de la patte, tandis que lc haut de Ia pa tte est perce d'une boutonnicre dans Iaquelle 

passe Je houton fixe sur l'epaule. Le nouveau modele, au contraire (rangee du has de la 

figure 3) est plat du hont. II est constitue par une tresse qui apres avoir forme la palte 

tourne sur elle-meme pour former !es trois boucles de l'extremite. Un bouton est fixe a 
demeure au dessus du haut de Ia patte et Je tri·fle s'attache a I'epaule par une lame metal­

lique placee au-dessus qui vient penelrer dans un gousset cousu sur Je haut de l'epaule. 

Les tri•lles et aiguilleltes des simples gardes sont entierement rouges dans !es deux 

modeles. Dans l'ancien, Je trompette a Ia patte du trefle traversee par un galon d'or au 

centre : Ie galon qui recou\Te !es trois hourrelets comprend Iui aussi une bande doree de 

1 eentimctre de !arge en son milieu. Le :\Iareehal-des-Logis-Chef Sous-Chef-Trompette a la 

palte traversee d'un galon d'or au centre et bordee de deux galons or, tandis que le galon 

qui recou\Te les trois bourrelets est dore avec une partie rouge de 1 centimetre de !arge an 

milieu. L'aiguillette du trompette est faite de cordons oü alternent des parties dorees pour 

1/3 et rouges pour 2/3. Celle du Sous-Chef es t faite de meme mais avec l1 /3 de rouge et 

2/3 de d01·e. Dans Je nouveau modele, Ia patte de trelle du trompette se compose d'une tresse 

intcrieure doree, toul Je resle est en rouge ; pour Je Sous-Chef les tresses interieures sont 

rouges et tout Je reste est dore. Quant a l'aiguillclte, eile est fonnee pour Je trompette par 

des cordons oü alternent 2/3 de rouge el 1/3 de brins melanges rouge et or. En somme, des 

que I'on digne un peu des yeux, I'aiguillette du trompette parait toute rouge et ceiie du 

Sous-Chef lout or. On remarquera que Je trefle et I'aiguillette que nous venons de decrire 

pour le Sous-Chef sont eeux que portent egalement tous !es Marechaux-des-Logis Chef des 

Escadrons. 

A Ia trompelle esl fixe un eonlon de trompette rouge et or par fils entremeles dont la 

planehe 16 indique nettemenl Je mode d'altaehe. L'aspect general du cordon est un peu plus 

rouge que or. La planehe donne egalement tous !es details de la f1amme de trompette qui vient 

garnir Ia trompette en grande tenue et son mode d'attache par deux petites courroies de cuir 

fauve ou recouvertes de drap de Ia couleur du eöte (rouge ou bleu). 

Le harnacherneut est le m0me que celui de la troupe. Les tapis que j'ai figures planehe 
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Fig. 3. - Trefles et aiguillettes des trompettes - 1933 
En haut, ancien modele. - En bas, nouveau modele. 

A ga.uche, Trompette (face et profil). - A d.roite, Marechal-des.j[.ogis Ohef, Sous-Chef-Trompette 
Toutes les parlies couvertes de grise sont rouges, le reste dore. 
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14 sont d'ancien modele. Sur ceux que 

l'on fait actuellement, depuis que le sabre 

se porte a droite (1928), Ia piece de cuir 

noir qui doit empecher le sabre de frotter 

sur l'etoffe est du cöte droit et non du cöte 

gauehe du tapis. 

Trompe par des photographies peu 

nettes, j 'ai commis une erreur de dessin 

dans l'ornement central du bandeau du 

casque qui n'est pas une grenade, mais 

bien un ecusson aux armes de Ia ville de 

Paris. J'ai de•ssine figure 6 deux disposi­

tions de ce bandeau qui ont ete successi­

vement en service. Un troisieme modele 

commence a sortir ou l'ecusson de la ville 

de Paris est en pointe et s'orne des 2 croix 

(Legion d'honneur et croix de guerre) ; 

c'est Ia disposition qu'on voit sur la 

flamme de trompette (voir planehe 16). 

TENUE DE TRA V A:IIL. - Dans la 

fenue de travail et dans les tenues journa­

lieres les trompettes portent comme les 

gardes la vareuse au lieu de la tunique. 

Ce vetement camporte des parements ronds 

en hotte sans pattes. une patte d'epaule 

en drap du fond. La distinctio.n des trom­

pettes ·et de Ieurs grades consiste dans le 

galon porte au col comme sur la tunique. 

La tenue se complete par Ia culotte bleue, 

les brodequins et les guetres et le ceinturon 

de cuir fauve avec ou sans baudrier, 

Fig. 4. - Trompette en grande tenue 
de service a cheval 

suivant les circonstances, et le kepi. On voit sur Ia figure 5 le trompette major dans cette­

tenue. L'ancien manteau a pelerine a ete supprime depuis quelques annees et se remplace 

petit a petit par le manteau-capote. On les trouvera tous deux planehe 15. Nous n'avons. 

pas .parle des graudes tenues a pied ou la culotte et Ies bottes sont remplacees par le pantalon 

tombaut bleu et les brodequins ·ou les bottes eperonnees. La tenue de garde, l'hiver, se prend 

en kepi avec le ceinturon iblanc par dessus le manteau. Certains services a pied cependant 

compo:rte.nt le casque (dans les the:Ures par exemple), c'est la tenue du trompette a pied de: 

la planehe 15. 
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Fig. 5. - Position de Ja caisse claire sur Ja fonte 

Adjud.anrt-chef, TrompeUe-M.ajor en tenue de tra'Vai•l 

Fig. 6. - Bandea.ux de casque 

14"" ANNEE N" 4 

Ancien modele Modele courant - '1933 
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MARECHAL-DES LOGIS-CHEF SOUS-CHEF-TRtOMPETTE. - Ce grade se distingue 

des trompettes par ses trois galons de grade sur la manche et ses trcfles et aiguillettes qui 

sont, comme nous l'~vons dH, ceux des autres Marechaux-des-Logis-Chef du corps ; plumet 

tricolore ; flamme de trompette garnie d'un petit galon argente entre les 2 galons dm·es. 

Fig. 7. - Goilet et parement de manche gauehe 
Trompette Sous•Offieier de earriere - Adjudant-Chef, Trampette-Major 

ADJUDANT -'OHEF TROMPETTE-MAJOR. - Plumet tricolore. Col de tunique sans 

grenade mais garni ainsi que Je parement d'un large galon balonne de fonction au-dessus du 

galon de trompette ; galon de grade au-dessus du parement. Epaulettes dorees (le corps tra­

verse d'un fil et feu ) . Aiguillettes dorees, ceinturon cuir blanc de la largeur de celui des Offi­

ciers avec plateaux dores a tete de Meduse. Trompette argentee, meme cordon que la troup_~, 

meme flamm.e, mais garnie d'un petit galon dore entre les deux existant pour les trompett~s. 
Harnacherneut borde de rouge comme celui de la troupe en grande tenue. Dans la 

grand-e tenue de service, harnachement borde de galons bleu~clair. (C'est le tapis de deuxieme 

tenue des Officiers qui constitue celui de Ia prenüere tenue des Adjudants et Adjudants­

Chefs). Enfiu daus quelques graudes circoustauces, l'Adjudaut-ühef a porte le harnacherneut 

de grande teuue des Officiers, c'est-a-dire tapis et chaperons bordes d'uu galon d'or. 

Commaudant E.-<L. BucQuOY. 
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BIBLIOGRAPHIE 

L'Armee fran\;aise a t1·avers les t\ges. - Les Mitions militaires illustrees, 82, rue 

Lauriston, a Paris, font connaitre qu'elles possedent encore quelques exemplaires des quatre 

luxueux volumes qu'e!les ont publies il y a quelques annees, savoir : 

Tome I. - L'Artillerie, par Je General YJIHL. 

Tome II. Les Chasseurs a pied, par Je Colonel Paul P.w.uw. 

Tome III. L'Infanterie, par Je General DE Fo:\'CLAHE. 

Tome IY. La Cavalerie, par le General BnE:c.uw. 

Les 4 Yolumes, illustres de nombreu ses planches en couleurs, reproduction des 

aquarelles de notre collaborateur P.-A. LEROIJX, font revivre en un saisissant raccourci 

l'herolque histoire de l'Armee fran<;ai,.e avec ses gloires, ses traditions et ses uniformes. Le 

prix de chaque volume est de 300 francs (270 au comptant). On peut se proeurer les volumes 

isolement ; il n'existe plus que quelques collections completes des -! volumes. 

Zeitschrift fur lleet·es und Uniformkunde.- Xous signalans a nos collegues que 

SOUS ce titre Ia ~Iaison d'editions von Diepenbroick-Grnlcr und Schnitz, a Hambourg, fait 

paraih·e une interessante publication contenant des arlicles tres documentes concernant 

l'organisation et !es uniformes des Arrm~es Europeennes depuis Je moyen-age jusqu'a nos 

jours, avec dessins en noir. L'abonnement aux ! livraisons annuelles est de 5 marks, le prix 

de Ja liuaison isolee de 1 mark 50. En repunse a un renseignement qui nous a ete demande 

plusieurs fois, nous signalons que c'est a cettc maison quc l'on pcut encore se proeurer Ia 

grande Uniformenkunde de Richm·d Kncetel. 

BULLETIN OE LA SOCIETE 

ASSEMBLEE GENEHALE. - La quinziL·me Assemblee Generale du «Passepoil» 

a eu lieu Je 23 septembre a Strasbourg, SOUS Ia presidence du Commandant BUCQIJOY, chez 

notre collegue l\I. Edouard \\'EIL. Le compte-rendu fait par le Tresorier fait ressortir que la 

siluation financiere du << Passepoil » n'esl pas sans donner quelques inquietudes. La crise a 

malheureusement fail sentir sa facheuse inf1uence sur le nombre des ~lembres et le deficit 

cause par les numeros speciaux cree une lourde charge a Ja Societe. Le President fait un 

pressant appel a tous les membres presents pour leur demander d'aider le Comite dans ses 

efl'orls. Une notice sur !es diYerses fa<;ons de Yenir en aide au Passepoil deua etre inseree 

dans Je prochain numero. 

,Le President fail connaitre que conformemcnt il l'article 3 des staluts le Comite a 

designe dans son se:n comme ~Icmbre perpetuel en remplacemc.nt du regrette ~I. Fritz 

KIEFFEH, ~r. Je Yicomlc GnocYEL. Deux membres du Comile sonl a renouYeler: ~I. le Capitaine 
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BocntY et ~r. le ~fedrrin-Colonel FERRO:\. Le Capitaine BocntY est reelu a l'unanimite. Quant 

a ~I. le ~Iederin-Colonel FEnno:->, qui avait en quiltant Strasbourg remis trcs aimablement 

SOll mandat a la disposilion du Comite, il a ete remplace par ~r. Ch.-F .. KELLEH, President 

de la Soriete de Collectionneurs de Soldals d'etain. 

Cette Assemblee ayant permis a divers ~Iembres qui ne les ronnaissaient pas encore 

d'admirer les magnifiques pieces de la collection Edouard \VEIL, plusieurs de nos collcgues 

ont suggere l'idee que l'assemblee generale pourrait se tenir chaque annee au domicile d'un 

autre collectionneur. La 16 • assemblee est fixee il un dimanche d'Octobre 1935" a 1l6 heures ; 

eile se tiendra soit il nouwau rhez ~f. Edouard "TEIL, soit chez :\I. FATTEH. Le Comite se 

reunira au prealable il 15 heures rhez :\I. :;\;cssBAnt pour examendes romptes. 

On procede ensuite au tirage an sort de 10 aquarelles originales qui sont reparties 

entre les 48 numeros retenus par des ~Iembres de la Societe. Les heureux gagnants ont ete, 

dans !'ordre des numeros sortis 

.:\" 19 .\I. Leconte, Aquarelle (lC P. Benigni Cmrassicrs . 

.:\" 1j .\I. Grangit\ Aquarelle de P. Benigni Cuirassiers. 
.:\" 28 .\I. Yery, Aquarelle de P. BPnigni Cmrassit•rs. 
.:\" 22 :\f. Bonazzi, Aquarelle de .\. Cerd .:\" s dc 1934. 
.:\" 33 .\I. \' ery. Aquarelle de P. Benigni Cuirassicrs. 
.:\" 

,, 
,J :\1. Fatter. Aquarelle dc E. Giffard .:\" 9 rlc 1933 . 

.:\" 17 .\I. Xussbaum, Aquarelle cic Hene Louis .:\" G de 1934. 
X" 35 .\I. Very, Aquarelle de H. BoisseHer .:\" 14 dc 1933 
X" 42 .\I. Very, Aquarelle dc P.-A. Lcroux .:\" 4 de 1933. 
.:\" 18 i:\1. Schncrf. Aquarelle de E. Giffard .:\" 4 de 1932. 

A l'issue de la reunion, ~I. E. \VEIL a eu l'amabilite d'ofl'rir tl tous les :\Iembres presents 

une coupe de Champagne arcompagnec d "exrcllents sperimens de la patisserie alsacienne. 

Plusieurs de nos collegues, trcs sensibles a rette delirate attention ont suggere l'idee de voir 

ce geste devenir le point de depart d'une tradition et quelques-uns dejil se sont inscrils pour 

offrir, dans les an·nees il venir, une hospitalite aussi ... reconfortante il leurs collegues a 
l'occasion de !'Assemblee generale. 2\'ous les en remercions d'avanre. Phisieurs egalement ont 

reclame le retablissemenl du petit banquet qui, dans ]es premieres annees, prolongeait dans 

un restauraut strasbourgeois la cordiale reunion creee par l'assemblee generale. L'idee a ete 

adoptee par acclamations et ~DI. FATTEn et SPITZ designes pour constituer un Comite gastro­

nomique charge de mettre sur pied le banquet de '1935. 

Liste des llembrcs.- Ont ete admis dans la Societe au rours du 3·· Trimestre 193-l 

·Comme Membres actifs : l\I~I. R. Go:-o;:-o;AHD, a Lyon ; 

Capitaine KniGISTKY, il Souk-Ahras ; 

Baron R. DE LA S.u.LE, il Paris. 

Le Directeur de Ja publication 
Le Gerant E. NUSSBAUM 

Commandant E.-L. BUCQUOY 
Imprimerie J.-L. PATON, Troyes 
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Par J .-E. Hilpert. 

>J P. ;\lartin. 

n H. Boisselier. 

Portrait. 

Par P. Benigni. 
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'' j.-L Hilpert. 
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LE PASSEPOIL SCPPLE\IE:\'T 

LA QUATRIEME EXPOSITION DE LA SOCIETE 

DE COLLECTIONNEURS DE SOLDAIS D'ETAIN 

Celtc 11illlYel!c mani~·eslation a cu un '-ucc•\s qui IH' ll' ci·dc cn rien aux succi·s de" 

Jll'el'l'dl'Hies :llllll'l'S, :\'o[I'L' presi~:t'll[ d'h01111l'lll'. :\1. Jc gt'lll'l'~il :\JarialiX, Yilll J'inaUglll'l'I' ('[ 

lemoigna !out J'intt'·n'.t <Ju'il pnrlt• it nos coiL·di~:ns. II IWlls pro:ligua "l's t•ncouragem~·nl~ 

tandis que J'a,sisi:lnce t'·kgante et passionn(·c Sl' prc•ssait d~n~s le Inaga•in clc :\1:\1. :\ligno' 

ct que ll' cuinm~mdant B;Icquoy faisait Ia connaissancc du j:llls .'cunc· <il> ses ahonn(·s du 

Passepoil :S an!-. 'J 

Ce qui rr~:ppe, je crois, celtc annt'·e. ('11 l'l' qui l'Oil:'('i'l1l' lcs plalll'hl's tk peinturc fine. 

e'est une progr,•s:-;ion tri·, nl'lte des ~IIIIall'urs. Tous se rap;1rochcnt <k plns en plus des 

u•uyn•s de nos mcilkurs miniaturistes qui. comnH' J)()uchkint•, Brand!. Burkhal:t•r, Alexandn· 

d :\1"" :\J(·~ayer. donncnt ~:ux collcdions de :\J:\1. Armont. l~ei'cr, dc La:lllx ct Anlonc~li lllll' 

si grande Yalcur. Celles <L· \1:\1. Armont d Keller tie!111L'I1l loujours Ia lt;~,· : pourlanl il sc·r~li! 

injuste de IH' pas metlre J'da:-major l'liSS(' l'll nn:1 de \1. Brutsch, pc:nt par lui-llll;llll', au 

rang des mcilkun•s planchcs de Iw.s ar!is!es. :\'ous I1l' mt'•n;lgertm.s p:1s ~'t :\1. Brulsch 110s 

chaleureuses ft'·liciblions: il s'aligne d'un scu] l'tlll]l aYec ll's plus saYan.s dc 110" pcinln•, d 

il ]es serre de <,;j jll'l'S qu'il arriYe il ]es egaler. A signall'r ('11('01'(', !out particulii·rcmcnt Je 

l'' hussar:b <;,. \I. Sinclaire, l'histoire des lanri••rs rougcs de \I. de \\"ilde. !es uniformes 

de l'Ancien H.l;gime et du Premin Empire dc \I. <l'Callaghan l'l les planches de nos amis 

Dillet, Lanes l'l Hei1I'i Borie. ll est inconlest:1!Jll' <jlll' tous CL'S amateurs manient maintenant 

le pinceau aYec une connaissancc de plus en plus h:dlile e~ marqut'·e du mC•'ier. La qu:Ilit:· 

de leur peinturc s'affirme l'l certainemcnt nos prt'·ct'·dcn!es ~·xpositions unl dü y conlrihucr. 

:'\ous ayons \'U an•c plaisir les dt'•lmts de :\1. B(•chard qu; mt'•rite d'0ln• encour:1gc• . 

• J'ai specialement nt~te comme pouY:mt st'rYir de mo<;i·le. il par: lcs mart'·chaux de 

Louis XIY et !'arlillerie de Ia gu•·rre de trenlt• ans de \1. DtJt:chkinl'. <j\ti Yil'nnent l'l1 [,\te. 

les helles prescnlations de :\1. All'xandre. les hus"ards en 1KOK, et d,· \l'"' \Idayn. Ia rour 

de Franre au :X\'11!'. sii·de. Brand! se distingul' par lcs chaloyants uniformes prt'•senles par 

:\I. Keller m~tis ses ligurines, splendides par Ia tinesse l'l Ia qualitt'· dc sa peinlure, m2 

paraissent peu!-t-.tre un Jll'll claires ·? 
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Si nous passans aux soldats de plomb nous sommes stupet'aits tout d'abord par la 

belle collection du general Goudime-Levkowitsch, laquelle s'affirme la plus belle et la plus. 

curieuse que nous connaissions. Il faut voir de pres le batnillon de sapeurs de la Garde 

Russe aux plastrons, cols et parements en velours noir üseres de rouge, au drapeau decore 

a Varna et aux clairons d'argent donnes pour la prise de Varsovie en 1831. Il faut admirer 

le corps des Pages, l'infanterie du Turkestan aux chemises et casquettes blanches, a la 

culottc en cuir rouge de Russie, et, derriere, les magnifiques Gardes a cheval aux timbales. 

d'argent donnees par Charles XII et le regi ment des Grenadiers a rheval aux casques 

bizarres avec la chenille en bataille, inventes en 1776 par le prince Potcmkine. Cette splen­

dide collection n'est pas la seule a athrer l'attention. Les sapeurs-pompiers a cheval de 

Mulhouse avec leur etendard finement traite et ceux du Second Empire, ainsi que le dra­

peau des Marins de la Garde SOUS Napoleon I"', donnent a la presentation du Chef de 

Bataillon Gadebled une place tres en vue. De meme pour lcs cuirassiers de Legras et le 

martial etat-major de la 1" D. C. de M. Roques, escorte par un escadron au complet du 23• 

dragons. Ce clou de notre exposition merite de figurer en banne place au Musee de I' Armee 

ou nous souhaitons bientot l'y voir. Enfin, notans l'enigmatique. Reverie de M. Bonazzi 

lequel sculpte le plomb comme d'autres la tere glaise. 

LE PASSAGE DU RHI~ PAR LOUIS XIV 

Exposant Ch.-F. Keller - Figcrincs peintes par Alexandre 

Figurines en papier ct decor de Gaueher et Leroux 
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Les dioromas de soldats d'etain suivent la meme avance que les planches de pein­

ture fine et que Jes soldats de plomb. La aussi les nouveaux exposants s'imposent avec 

eclat et a leur tete l\1. Godineau avec Süll vivant episode de la prise de la bergerie 

d'Avenhayn, le 16 octobre 1813. Le decor de Leroux et les 400 figurines employees sont 

fort bien traites. C'est un tableau magnifique qui a enleve tous les sufTrages. Nous assistans 

egalement aux debuts pieins de promesses de M. Anger dont la charge du 2• Chevau­

legers realise une perspective excellente, du comte R. de la Salle qui triomphe avec sa 

soiree a la Malmaisan et de ::\1. \Vathier qui aligne les scintillants escadrons passes en 

revue par Murat. 

EPISODE DE LA BATAIL\LE DE LEIPZIG- 16 octobre 1813 

Exposant et peinture des figurines : R. Godineau - Decor de P.-A. Leroux 

Parmi les Anciens, les deux dioramas de M. Ch. F. Keller, Je passage du Rhin et la 

chasse de Louis XV, sont a mettre hors concours. Ils depassent de loin mon Mazarin a 

Casal et les productions rle HofsteUer qui ne sont pas a recommander et qui gagneraient 

tant a etre pourvues d'un decor et a etre moins toufTues. Le capitaine Borie a •realise un 

Ligny qui reprcsente un travail considerable. Sa prise de Samory a ete discut<:\e par les 

coloniaux et passe au seeond rang. M. Gaueher avait mis sur pied une interessante veillee 

d' Austerlitz mais elle n'a pas resist6 a la chaleur des feux de bivouacs. D'ou la necessite 

de munir de trous d'air les caisses de nos dioramas. Le combat dans les gorges de la Cluse 

du capitaine Lachouque fait revivre un des plus etonnants succes de nos armes et M. Lai­

rez fait admirer un ve'l'itable tableau, je pourrais presque ecrire une antique tapisserie, qui 

a !'immense merite de paraitre du temps. Le tableau de Van der Meulen y est tres habile-

- ment et tres _adro!!ement retrace avec un sens artistique qu'il me parait juste de loue:r. 

Quant a notre camarade Forterre il nous acable par la multitude des idees qu'il realise 

avec tant de hardiesse et d'ingenios<ite. Avec Verdun et les Croix de bois il nous fait revivre· 
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SIEGE DE CASAL - Octobre 1630 

Expüsant : Jean Besnus - Figurines peintes par Mm Metayer- Decor de Gaueher 

les angoisses de la Grande Guerre mais H se surpasse dans l'enfance de Jeanne d'Ar·c qui 

montre une apparition immaterielle et saisissante de Saint Michel du plus savant effet. La 

place du Marche de Rouen realise une perspective merveilleuse et l'auteur semble se jouer 

des lignes fuyantes de ,meme que dans SOll dioramades << Vainqueurs )) qui est a mon avis· le 

mei!leur et dans lequel le travail de peinture semble le plus pousse. 

Mais passons aux dioramas de soldats de papier. Le subtil collectionneur et createur 

qu 'est M. Bieber nous eblouit avec son 3• Grenadiers et son bivouac. Seules les tentes sem­

bleut d'une epoque trop proehe de nous mais ses figurines sont etonnantes de vie et de 

sincerite. M. Davioud vien t au premier rang avec son escorte de l'etendard du 27• Dragons 

PRESENTATION DU 3• GRE~ADIERS DE LA GABDE EN 1812 - SCENE DE BIVOUAC 

Figurine en papi·er de A.-J. B ieber - Dccor de P .-A. Leroux 
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ESCORTE DE L'ETENDARD DU 27• DRAGONS - 13 juillet 1910 
Figurine en papier et decor de R. Davioud 

14• ANNEE N" 4 

a Versailles en 1910. Tout y est admirablement dessine et peint : le decor, les troupes, les 

civils, I es vieux fiacres de l'Urbaine et I es au Los de Dion ; rien ne laisse a desirer. Quant 

a M. Leroux sa scene alsacienne enleve tous les sufl"rages et est a classer hors concours. 

Sa prise d'armes en 1934 est egalement excellente. Enfin M. Legros donne une interessante 

suite des tenues de l'armee de l'air ou le visiteur peut reconnaitre l'aut~ur dans quelques 

physionomies d'aviateurs en combinaison et en tenu es de travail. 

SCENE A'LSACIENNE - 1807-180·9 
Figurine en papier et decor de P.-A. Leroux 
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.I. 1\ES.\'l ·s. 
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Regimenc de Ia Reine 

Caporal de chasseurs 

INFANTERIE - 1786 - D'APRES STRIEDBECK 
Regiment dc Royai-Rousillon 

Appointe de gronadiers 

PLANCHE N· 13 

Regiment d., Ia Reine 

Fusilier 
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II 

FANFARE DE LA GARDE REPUBLICAINE A CHEVAL DE PARIS - 1933 
Adjudant-chef Prodhomme Trampette-Major et Trompelies- Grande lenue de Service a cheval 

PLANCHE N' 14 
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14" Annee PLANCHE N· 15 

FANFARE DE LA GARDE REPUBLICAINE A CHEVAL DE PARIS - 1933 
Caiue clair~ 

Grande tenue il cheval 

Helicon grande tenue il ch•val 

Manteau ancien mod~le 
Trompette tenue de garc:te 

Manteau nouveau modele 
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TROMPETT E AVEC FLAMME ET CORDON 

GARDE REPUBLICAINE A CHEVAL DE PARIS - 1933 

PLANCHE N' 16 



" LE PASSEPOIL" 
Socülte d'etude des Uniformes 

COMMENT 
VENIR EN AIDE 

AU ''PASSEPOIL '' 

Le compte-rendu fait a !'Assemblee Generale du 23 septembre 1934 a fait ressortir 
que le Passepoil traversait en ce moment une crise financiere penible due principalement, 
d'une part a la mevente de ses 4 numeras speciaux, d'autre part a la demissian de quelques 
:vfembres durement eprouves par Ia crise generale et qui ont du renoncer a etre des nötres. 
En revanche, on naus a demande de plusieurs cötes de quelle fa<;on il etait passible de venir 
en aide a la Saciete, aussi avons nous decide de donner ci-dessous quelques indications sur 
la lecture desquelles naus attirons inslamment la bienveillante attentian de tous nas col­
legues : 

(o Pour ceux qui Je peuveut, se faire inscrire comme membre bienfaiteur de la So­
ciete. Un versement unique cl'une somme minima de 100 francs suffit, en echange de laquelle 
une aquarelle originale parue dans le Passepoil est remise au bienfaiteur. 

2o Poul' ceux qui s'inleres~ent aux originaux, en acheter quelques-uns a la Societe. 
Les prix varient de 50 a 200 .francs. Envayer la liste de ceux qui pourraient interesser a la 
rcdaction qui repandra en indiquant les prix dc ceux ·qui sont encore disponibles. 

:Jo Pou1· ceux qui ne possedent pas nos numeros speciaux, s'en proeurer au moins 
un sur les quatre. Chacun trouvera certainement un sujet capable de l'interesser parmi les 
-1 sujets traites qui sont : 

ll. - Le!l Sapeurs-Pompiers d'Alsace ; 
2. - Le ·Centenaire de l'armee beige ; 
3. - 1L'armee polonaise ; 

4. - L'armee cle Conde au service Russe. 
Le prix du numero est de 30 francs. 

r~,o Pour ceux qui ont a faire des cadeaux de uouvel an a des personnes que cela 
pourrait interesser, affrir une de nos aquarelles, une de nos annees parues ou un de nos 
numeros spcciaux. 

i.i" Pour uos rnembres recemrnent venus a Ia Societe, ~e proeurer !es annees prece­
dentes qu'ils ne posscdent pas . .:\Tous rappelans que nous disposans encore, an p:-ix de 
80 francs, des annees 1921, 192.J, 1929 et suivantes. 

6' Enfin, pour tous, faire cle la propagande en faveur cle not;·e Saciete en cherc·hant 
a lui recruter des membres nauveaux. 



AN NONCES 

~ ~J: .. :~=J; LIBRAIRIE CH. CLA VREUIL 
~e ~ \ Chilques Poslaux, Paris 28-725 - 59, Rue de Seine, PARIS (VI•) - •releph. ,, Danton 93-15 

Achat au eomptant de livres en tous genrPs, speeialement sur !es Costumes et I'Art militaire, 
Ia Revolution et le Premier Empire. - Catalngue envoye franeo sur demande 

Mouillard. - Les Regiments sous Louis XV. Constitution de tous !es corps de troupes ll. Ia 
solde de France pendant les guerres de Succession il !'Empire et de Sept ans. Paris, 1882, in-folio, 
cartonnage de l't\dit. parfait etat. . . • 250 fr. 

Superbe ouvrage, le premier donnant le dehil des uniformes des differents regiments, illustre 
de 49 planches en couleurs, or et argent, repruduisanl !es drapeaux, etendards et eostumes de 1737 
il 1774 et 6 reproductions de tableaux. 

Costumes et Uniformes. Revue Historique n ocumenlaire. publiee par Ia « Soeiete I'Histoire 
du Costume » sous Ia direclion de M. Mauriee Lcloir· et de i\L Albert Depreaux. Paris, 1912. 
10 numeros petit ln-4•. ,.. ,. . • • . 40 fr. 

Serie complete de ce qui a paru de eette in L6ressante Revue, illustree de 56 planches en 
noir et en Couleurs de costumes civils et militaires 

Bottet ( Capitaine M.), Veterans, Freres d'Armcs de !'Empire Fran<;ais, Debris et M<ldailles 
de Sainte-Helene, 1792-1815. Leroy, 1906, in-s•, br., orne de 4 planches en couleurs, (Au lieu 
de 30 !rancsl. • . • 12 fr. 

La Legion d'honneur- Rigault.- L'Etoile de Ia Legion d'honneur (1804-1894). La Me­
daille Militaire. Leroy 1904, in-4• br., orne de nombreuses gravures et de planches en noir et en 
couleurs. 30 fr. 

OFFRES ET DEMANDES 

1° M. le Baron J. BAEYENS, ambassade de Fran ce a Tokio (Japon)), recherche toutes planches 

de Martinet (Premier Empire). 

2• On demande : La premiere annee de La Giberne. 

Les annees 1922, 1926 el 1927 de Passepoil. 

3 • On demande : Tou Les planches en coule ur concernant la Marine et I es troupes de la 

!Marine sous le Premier Empire. 

S'adresser a la Re c!uction de Passepoil 

Louis f ALLOU, a MARBOUE (Eure eHoir} 

DEMANDE : Dessins, gravLZres, medailles ct documenls divers sur la campagne d'Algerie, 

avant 1872 ; brevels de decorations fran!;aise s ; boutons militaires ct civils (meme par 

lots), anterieurs a 1871 ; plaques des postes oux chevaux ll aux Jettres; Imagerie en 

couleurs militaire, religieuse, etc ... ; Toutes gravures cn couleurs st:r les uniformes 

mililaires fran~ais iJ. toutes epoques ; cocardes, pompons, plLZmets, ornemenls de 

retroussis, etc., avant 1870 ; toutes plaqt.tes de coiffures et d'equipemEnt d'officiers et 

soldats fran~ais. 

OFFRE : « La Garde Imperiale 1804-1815 », par L. Fallou, n• 42, br. (les planches dans 

le carton original). 
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AU PLAT D'ETAJN -- ]OUETS 
socüite a ResponsabiliLe linlitee ao capital de :Ho.uoo francs 

37QUATER ET 39, RUE DES SAINTS-PERES - PARIS-V IE 

Anciennes Maisons LUCOTTE et M JGNOT reunies 

Specialite de soldats de plomb fins pour collections 
Reconstitution historique - Accessoires 

~" SEULE: MAISON EN FRANCE SP~CIALIS~E DANS LE SOLDAT DE COL L E C T ION b~ 

rr.;J--------­~·------- =-- - - - - - - - - - -rr.;J ---~ ~--.~~ 

SOCIETE D'ETUDE DES UNIFORMES 

Fondee a Strasbourg, Je 8 Fevrier 1920, sur J'initiative du Capitaine E.-L. BUCQUOY, 
Ja Söciete d'Etude des Uniformes'' Lc Passepoil'' est patronnee par un Comite d'honneur ct 

dir igee par un comite actif. Elle se propose de publier dans Je present Bulletin tous documents 
et renseignements concernant l'habillement, Je harnachement, l'equipement et l'armement de 
l'armec fran<;:aise aux differentes epoques de son histoire. Le Bulletin parait tous !es trois mois. 

La Societe comprend: des Membres fondateurs, bienfaiteurs, actifs et correspondants. 
En dehors de ses Membres} Ia Societe admet des abcnnes a son bulletin. 

Presidents d'honneur: M. Je general I-IIRSCHAUER et M. G. SCHWEITZER. 

COM I TE ACTIF. 

E. NUSSBAUM 
(Se::rc~aire-Tresorier) 

CoMMANDANT E.-L. BUCQUOY 
(Fondateur et Presidrt;·) 

V. HUEN 
(Vice-President} 

CAPITAINE DARBOU 
(Membre perpetuel) 

ME:oECIN-COLONEL FERRON CAPITAINE 'BOUTMY 

H. BOISSELlER VICOMTE R. GROUVEL L. ROUSSELOT 


